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Formidable assaut allié
sur terre et dans lair.

A Washington, le secrétaire a la Guerre, Henry
Stimson, a fait l'éloge des troupes conadiennes —
L'artillerie allemande tonne au secteur de Caen
— Bombardement aérien en rase-motte

Par Wes GALLAGHER
DU

22.— (PA) -— Les troupes
aprés-midi, leur plus gran
des plages normandes --

GRAND QUARTIER GENERAL ALLIE, Ir
alliées ont déclanché. cet

d assaut depuis l'invasion

une double attaque, sur

terre et dans les airs dans le but de briser les der-

nières défenses de la ville fortifiée de Cherbourg.

L'attaque a comme
d'avions britanniques et

ncé quand des vagues

américains ont opéré un

terrible raid de 80 minutes, a rapporté Don White-

head, de la Presse associée.

Forcés de se replier devant la puissance de cet
assaut, au cours duquel des bombardiers moyens et

légers sont descendus si bas qu'ils touchaient pres-

que la bouche des canons, les Allemands ont été

immédiatement cernés par le terrible feu de l'artille-

rie qui n'a laissé que des flammes et de la fumée
dans les forts allemands.

Les troupes américaines enga-

 

re_— —_me—

OURG EST EN FLAMMES|
O

|
|
!

|

 
 

rois offensives des Russes au front de l’Est

Quatre navires©" eureur le bilan
des trois: € en Louisiane:

nippons COUÏÉS conser
diinees

L'armée rouge se porte à

(PA) Deux personnes sont |

d'autres assauts au nord

. mortes d'insolation et qualre au-
dr es dVIONS ie sont hospitalisées, ici, aujour-

| d'hui apres que le thermomètre

. ve. . leut marqué 98 degrés: le record
Rien n'indique encore précédent. pour juin. date de 1915.|

“i i - | alors que le mercure monla à 102 ;
qu'il y ait eu un engage- |; des lacs — La crise dure

toujours a Helsinki —
Pertes comparées depuis
juin 1941

d es.ment entre les escadres  “°8!°S

LONDRES, le 22— (PC; -—
L'armée rouge dépêche des

américaine et japonaise

masses d'hommes et de maté-

La situation dons POUSSÉE alliée
Saïpan | \

vers Ancône;
| ‘riel dans deux nouvelles pous-

| sées sur un large front au

Par Charles McMURTRY

Des appareils américains eux-

;nord du lac Ladoga. auiour-

PEARL-HARBOR. le 22—
° + e

mêmes partis de porte-avions: d |
ont coulé un porte-avions Idi d IVOUFnE

Par Lynn HEINZERLING :d’hui. pour tenter de mettrejaponais et trois pétroliers

| ROME, le 22 — (PA) — Les fin rapidement a la guerre

 
 

 

   

lundi lors du troisième coup
 

gées dans le combat ont attendu
l'effet de leurs attaques, et ont
ensuite poussé de l'avant.

Le dernier rapport les localisait
au fort du Roule. à seulement
1,500 verges au sud du port mi-

| Dernière heure
 

D'UNE POSITION ALLIEE

porté contre la flotte japo-: troupes italiennes et alliees sont avec la Finlande, déjà angnis-
naise, faisant suite à la ba- à moins de 32 milles d Ancone. sée par une crise gouvorne-

taille aérienne de dimanche grand port italien sur la côte de mentale qui pourra bien être

au large des Mariannes, qui a : l'Adriatique. pendant que les Br}! Le prélude à une demande de
| coûté 353 avions à l'ennemi, |‘@nniques de la 8e armee appro;

 

 
   

AVANCEE. le 22 — (PC-Reuter)
-- Des correspondants, ici, ont été
informés, aujourd'hui. que plus;
du quart des bases nazies d'avions
robots sont dans la région de:
Cherbourg: les autres sont dans,
la zône du Pas-de-Calais. la plus’
près de l'Angleterre. i

* ow + i
WASHINGTON, le 22 — (PA)—

Le secrétaire de la guerre Henry
Stimson a rapporté aujourd'hui |
que les pertes de l'armée des!

Etats-Unis jusqu'au 6 juin, (ce qui
comprendrait le jour de l'inva-j
sion) se chiffrent par 178.677, une
augmentation de 7.319 depuis son
rapport du 8 juin, qui couvrait la

litaire, et au fort d'Octevilie, un
peu plus loin au sud-ouest.

Dans l'intervalle. dans la region
de Tilly, à l'extrémité est du front
ou les Britanniques opérent, on
rapporte que l'ennem: attaque

avec des canons et des mortiers.
On n’a aucun rapport du secteur

anglo- canadien de Caen, plus à“
l'est.

(Ce sont là les troupes à qui le
secrétaire a la Guerre. Henry Stim-,
son. a attribué. à Washington, le;
mérite d'avoir rendu possible les
‘avances frappantes” dans la ré’
gion de Cherbourg. M. Stimson’
disait qu'elles ‘ont pris l'ennemi

 
de telle sorte qu'il n’y avait aucu-, période de guerre jusqu'au 21
ne force dangereuse pour mena- mai
cer le corridor américain’) ; + + * |
Dans le secteur de Cherbourg; Les députés conservateurs-pro-

les Américains ont pris Saint-Pier-, gressistes fédéraux ont
re-Eglise, à 8 milles et demi à
l'est du port et derrière jonction!
routière entre Cherbourg et le|

aujourd'hui au chef national du’
parti. M. John Bracken, un stylo-,
graphe et un crayon à l'occasion

j de son 6lème anniversaire de
(Suite à la page douze) | naissance. |

+ % =
DU GRAND QUARTIER GENE-

RAL ALLIE, le 22 -- (PAIY —
Pendant que la bataille fait rage

à Cherbourg. le général Eisen-'
hower a dit clairement. aujour-'
d'hui. que les Allemands ne peu-
vent pas concentrer toute leur at’

! tention sur ce port.

Cing cents Tchetniks
ont été exterminés;

Pierre Il et Tito
LONDRES, le 22 (PC)

Le quartier général du maréchal
Tito déclare. aujourd'hui, que les
partisans ont exterminé environ
500 Tchetniks de Milan Nedic. au
cours d'un féroce combat dans
l'est de la Bosnie.

Le bulletin a dit que les Alle-
mands amènent de nouveaux ren:
forts dans les secteurs de Goulin
et de Like. mais admettent que
les Nazis n'ont pas encore fait de
progrès contre les troupes de par-
tisans.
ROME, le 22 — (PA) Le

roi Pierre de Yougoslavie et son |
premier ministre. Ivan Subastic.!
ont conféré avec le haut-comman.|
dement allié en Italie. aujourd'hui. |
au sujet de la situation militaire |
en Yougoslavie. et on s'attend à
ce qu’ils visitent le front italien
comme les invités du général Alex-
ander.
Un communiqué révèle que le,

roi Pierre est arrivé ici de Vile |
de Malte, ou il était en visite du-|
rant les récentes négociations en-
tre Subastic et le maréchal Tito,
chef des partisans yougoslaves.

+ + *
SALT LAKE CITY. le 22 — (P

A) — Une femme automobiliste a
appliqué les freins quand une au-
tre voiture s'est rangé à ses côtés,

, le chauffeur gesticulait grande-
ment. La femme a presque perdu

j connaissance quand elle a décou-
vert un bébé de deux ans perché,

(Suit a la page neuf)

Le recrutement
pour l'active
va bon train

L'invasion de la France et une
campagne plus active de recrute-

ment de par le Canada ont aug-
; menté le nombre de volontaires
| enrôlés pour service actif, ap-

|
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prend-on aujourd'hui d'une source|
de l'Armée.

Bien qu'on n'ait pu obtenir au- :
cun chiffre. on croit que (es vo-
lontaires viennent tant des rangs |
de la population civile que
ceux de l’armée territoriale.

“L'impression produite par l'in-
- vasion, ajoutée a une campagne |

Ces négociations ont eu pour rê- plus intense de recrutement, ont |
sultat un accord sur plusieurs eu des résultats favorables dans |
points entre le chef partisan et le les bureaux de recrutemen: de
fouvernement en exil. par le pays”. dit un porteparole.

de

 

Les Cameron Highlanders d'Ottawa |
en première ligne à l'invasion

On révèle pour la première fois aujourd'hui les
noms des 14 bataillons canadiens qui ont pris!
part à l'assaut du continent — Régiment de le |
Chaudière et Fusiliers de Sherbrooke :

Par Ross Munro , Winnipeg et de Régina débar
AVEC LES CANADIENS. en quêrent sur la côte de Courseulles, ;

France. le 22. — (PC-cable) -— ,ceux de Winnipeg attaquant
Quatorze régiments canadiens ont l’ouest et les autres de
combattu en France au cours de D'autres soldats du
la période allant du jour de l'in- Scottish accompagnèrent ceux de
vasion au 14 juin. C'est ce que Winnipeg et ils furent bientôt re-
l'on vient de permettre de révèler. ! joints par des soldats du 1st!

Voici les noms de ces divers ré- ! £'ussars.

giment: le Royal Winnipeg Rifles: | Une fois les défenses côtières

de
l'est.

le Regina Rifles; le Canadian enfoncées, le reste des fantassins
Scottish, de Victoria, CB: le du Canadian Scottish et des
Queen's Own P'&es, de Toronto, blindées se lancèrent à l'assaut
le North Shore New-Brunswick ‘ de
Regiment; le Régiment de la!
Chaudière; le Stormont, Dundas,
ane Glengarry Highlanders. de‘ prirent pied à Bernières, suivis de
Cornwall, Ont.; le Nova Scotia | blindes du régiment de Fort Garry,
Highlanders; le Highland Light | tandis qu'à Saint-Aubin, d'autres:
Infantry, de Galt, Ont; le Ist d'assauts du Fort Garrychars

North!

objectifs qu'on leur avait as-
signés,

Les soldats du Queen's Rifles

Hussars, de London, Ont: le 17th faisaient leur liaison avec le
Hussars, de Montréal: le Fort | shore Regiment
Garry Horse, de Winnipeg: les Saint. C ;.

Fusiliers de Sherbrooke: le Came- jaintAubin débarqua aussi
ron Highlanders, d'Ottawa.

Les soldals des regiments de (Suile à (3 paps QUALIE) {

| sont ouvertes aux ouvriers

LES YANKIS ONT L'AIR HEUREUX après lo chute de Carentan, dans la péninsule de
une rue de ia ville qui n'est maintenantCherbourg |ci, un groupe passe a travers

plus qu'un monceau de ruines et de decombres.
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Controle de
l'identité par
la police armée

L'autorité aux membres
services aimés responsables de
l'arrestation des déserteurs de de-
mander a toute personne de pro-
duire sa carte d'enregistrement

| national. est annoncée dans unl
ordre en conseil publiée aujour-

ments de guerre canadiens.

Cette mesure a pour but d'aider
à localiser les déserteurs et ceux
qui s'absentent sans raison des
forcse armées, Les membres des
sections désignées, tel que le corps
de prévôté de l'armée. ont le droit
de questionner des personnes sus-
pectes et. s'il est impossible d'ob-
tenir un constable. de les conduire
devant le juge de paix,

Roger Duhamel
dit que seule
la politesse …
MONTREAL. le 22. (PC)

Les autorités des Travailleurs ca-
tholiques et de la société St-jean-
Baptiste ont nié aujourd'hui que
leurs organisations étaient “sous
l'influence” de l'ordre de Jacques-

des,

Le sénateur Bouchard s'attaque à ce qu’il
appelle l'Ordre secret de Jacques-Cartier|nemi, un destroyer, fut coulé dans,

| en exerçant son influence sur toutes les sociétes et

|
|

]

organisations canadiennes- françaises — Fondé,

{ bilisés au travail agricole ou

vers 1928 “avec les bénédictions du clergé”

} ! Après un plaidoyer conservateur S.-Hvacinthe affirma
przenté d'hui dans les ordres et les règle- pour l'application intégrale de la gnement de l'histoire du Canada,

; conscription ou le renvoi des mo- tel que pratiqué

que l'ensei-|

dans les ecoles
in-; de la province, était de nature a

tdustriel, le Sénat a entendu, hier; entretenir les préjugés de races e
après-midi.
critiquer l'enseignement de l'his-
toire dans la province de Quebec
et se livrer a une attaque contre
l'Ordre Jacques-Cartier, qu'il accu-
sa de compromettre l'unité cana-
dienne et de viser à établir un
Etat francais indépendant, catholi-
que et corporatif.

M. Bouchard parla à la reprise
du debat sur la motion présentée

“le 30 mai par lhon. sénateur L.-
* A. David. recommandant la
; mation d'un comité
pour préparer un manuel d'histoi-

re du Canada acceptable dans tou-
i les les provinces.

S'appuyant sur certains paragra-
phes d'un manuel publié par les

|

“est temps

for-;

d'historiens!

|

I
!

l'hon. T.-D. Bouchard | de religion, à engendrer le natio-
nalisme et le séparatisme.

“Les opinions se forment à l'é-
cole. et surtout par l'enseignement
de l'histoire.” dit M. Bouchard,
‘et la mauvaise philosopnie tirée
de l'histoire mal enseignée con-
duit a la situation actuelle.” “Il

* ajoute-t-il,
rer l'enseignement de l'histoire
dans les écoles du Québec, car si;
l’on juge de l'arbre par les fruits |
qu'il produit, il faudra bientôt dé-
sespérer de faire du Canada un;

grand pays fondé sur deux reli-!
gions et deux cultures.” Mais le
sénateur a la conviction que les,
trois quarts des quelque 18,000
membres que compterait la socié-!

Cette attaque combinée est
le troisième gros coup porté à
la marine japonaise depuis le ;

début de la guerre dans le Pa- ;
cifique. ! i

i de Grosseto, par avion. Le commu-

L'amiral Nimitz. commandant de
la flotte américaine dans le Paci-| ces operations, bien que

!fique. dans une déclaration faite ‘Se soit amélioré.
de bonne heure dans la matinée,
aujourd'hui, a déclaré que proba-
blement un cinquième navire en-

le combat de lundi. entre les Ma-

furent avarièés.
La flotte ennemie n'a pas effec-

tué de contre-attaque et a fui.

(Suite à la page quatre)

Duplessis veut le
congédiement du

chent de Camerino, à environ
milles à l'est et un peu au nord,
de Pérouse, annonce le quartier

| généra! aujourd'hui.
A l’ouest, les Americains

avancé à 15 milles au nord-ouest
ont |

i

dans toutes
le temps

le brouillard a’
empêche les mouvements d'enver-
gure. ‘

L'avance vers Ancone a ete fai-!
te par les troupes qui ont atteint
Fermo, à 65 milles au sud de Ri-'

'niqué rapporte que

ou
les fuyards allemands peuvent of-!
frir une forte résistance contre la

| poussée alliée.
| Les troupes de la 8e armée ont
| également approché de Nocero-
Umbra. a 14 milles à l'ouest de]
Camerino. Des gains limités ont:
êté faits au nord de l'ancienne
forteresse de Pérouse. récemment

| prise, et dans la région du lac Tra-
| simeno, a l’oucst de Pérouse. en

| dépit d'une résistance acharnée. |

 

Un communique de Moscou à
rapporté. hier soir. les nouvelles
poussées; il a également annonce
que les armées soviétiques avan-
cant depuis Viipuri, dans l'isthme
carelien au sud du lac Lodga
sont à moins de 20 milles de la
frontière fixée à la fin de la
guerre russo-finnoise de 1939-40.
Comme les Russes intensifie't

leur pression sur les Finnois, la
situation politique à Helsinki de-
meure obscure, mais il v a de

Il accuse cet Ordre d'unir les Canadiens français  riannes et les iles Philippines. De ; Mini, par les airs, l'ancre est de claires indications que le gouverne-
| plus, neuf ou dix navires ennemis ‘ !à ligne Pise-FlorenceRimini, mentfinnois fait face a une crise,

Les nouvelles offensives russes
ont ete lancées le jour du troisie.
me anniversaire de l'invasion de

(Suite à la page 12)

Le congrès revêt
le caractère d’une

, Une dépêche du front de Sid é£ ‘rN
senateur Bouchar ‘ Feder rapporte que les pertes, grande retraite

! causées aux Allemands au cours:

QUEBEC. le 22, — (P.C) — desderniers 41 jours de l'offensi\ SAINT HYAUINTHE, le 22, —
L'honorable Maurice Duplessis, Ve italienne sont estimées officieu- (Special) — Le congrès euchais ce

D. Bouchard au sénat, hier, de
“méprisable et qui doit être ré-
prouvé”. L'hon. Duplessis a décla-
ré que “la grande majorité de la
population de la province deman-
de avec insistance le renvoi immé-
diat de ce politicien incompé-
tent".

M. Duplessis a dit aux journa-
Frères de l'Instruction chrétienne té secrète Jacques-Cartier sont de; listes: ‘’Les déclarations très in-
et approuvé par le Comité de l'ins-

truction publique, le sénateur de

Quatre assauts sur
Cartier, qui. selon la déclaration ’
du sénateur T-D. Bouchard hier
au sénat, empécherait l'améliora-
tion des relations entre les Cana- |
diens de langue française et de
langue anglaise.

M. Alfred Charpentier. prési-
dent de la Federation canadienne
et catholique du travail. assucia-
tion-soeur des Syndicats catholi-
ques nationaux, a dit: “Je nit tout
a fait une telle accusation... Nos
unions sont indépendantes de tou-
tes organisations extérieures et

f£ran-
au-çais, anglais, juifs. et tous

tres”.

M. Roger Duhamel. président
de la société St-Jean-Baptiste de
Montréal. a dit: “Notre société
n'est pas sous l'influence de l’Or-
dre de Jacques-Cartier et nos
membres sont complètement li-
bres d'exprimer leurs opinions
personnelles. Le discours de M.
Bouchard est complétement con-

.traire au fait et la politesse seu-
tement m'empêche de l'appeler
un menteur public”,

M. Godbout
nomme deux

ministres
QUEBEC, le 22 — (P.C.) — Le

a annoncé hier soir un
ment du cabinet provincial
Québec. L'honorable Edgar Ro-
chette, ministre du Travail, de-
vient juge de la Cour de Magis

du

| trat, et MM. Maurice Gingues, dé-
| puté fédéral de Sherbrooke, et J.-
A. Francoeur, député provincial
de Montréal-Mercier, ont été nom-
més ministres. On n'a pas désigné
quels portefeuilles ils détien-
draient.

M. Charles Delagrave, deputé de |
Québec-ouest, devient membre du
Conseil législatif.

On demanda à M. Godboul si le
vabinet avait pris une décision

vinciales. Il répondit- “Il ny aura
aucune nouvelle cette semaine.”

 | 0m © y

les avions-robots en

moins de 24 heures
Par Gladwin HILT.

Du

: NERAL ALLIE. le 22. (PA)
:Les bombardiers lourds
lcains ont martelé, pour la quatrie-
"me fois en inoins le 24 heures.
les bases des avions-robots nazis.
dans la region de Calais aujour-
d'hui.

L'attaque diurne a suivi un
“grand raid nocturne s'étendant
depuis la France jusque dans la
vallée industrielle de la Ruhr et
sur Berlin — réduisant le barrage
des bombes-fusées a travers la

i Manche. qui. a-ton affirmé au-
{jourd'hui. viennent maintenant
lavec des charges incendiaires.
| (Les Allemands ont également
: déclaré sans confirmation alliée,
ique les avions américains qui ont
|bombardé Berlin, hier, et se sont
ienvolées vers la Russie. se sont
servi d'une base aérienne à Polta-

|va. en Ukraine. à 1,500 milles de
Londres. Les Alliés ont annoncé

ique quelques chasseurs escortant
|les bombardiers se sont dirigés
‘vers la Russie.)

La nuit derniére, Berlin a été
pilonnée par les rapides Mosquito
‘de la RAF. pendant que des Lan-
caster britanniques attaquaient

Canadian premier ministre Adélard Mae | des ubjectifs dans les vallées de
remanie-

j (Suite à la page douze)

Mission militaire

des E.-U. en Iran
WASHINGTON, le 22—(PA)Y—

Les Etats-Unis ont une “grande
mission militaire” en Iran “char-

| Bée de réorganiser l'armée iranien-
ne”, a révélé, aujourd'hui, le co-

I mite des Affaires militaires a la
| Chambre des représentants. Le
! comité a mentionné ‘a mission
idans un rapport approuvant l'ad-
{ mission du fils du général Mo-

le regiment de la Chaudiere qui' quant a la date des élections pro- | hammad Hossein Firouz. un offi-!
cier de l'armee iranienne. a "Aca.

, Gémie militaire de West-Point.

!
bons sujets britanniques qui ne se
doutent pas des fins que poursui-

“vent ceux qui les dirigent.

|
{
|

!

i
|

GRAND QUARTIER GE- tres".

— 1 conclut-il, “ce n'est méme pas chré-
améri-’ tien et le fondateur du christianis-

|

 
|

 

L'ancien ministre québécois cita
des passages d'un manuel scolai-|
re” qui. ditil, “en outre d'être.
contradictoires, démontrent claire-
ment que cet enseignement ne

peut pas être conforme aux faits
et qu’il est intentionnellement des-
tiné à faire naître dans les jeunes
esprits des préjugés contre nos
compatriotes qui ont une langue
et une fois différentes des nô-

“Ce n'est pas canadien.”

(Suite à la page douze)

Revue succincte

de la situation

internationale
FRANCE — Américains et

Allemands se battent de mai-
son à maison aux abords de
Cherbourg; les assaillants me-
nacent de couper en trois tron-
cons les défenses ennemies;
on rapporte un violent barra-
ge de canons et mortiers alle-

mands au secteur britannique
de Tilly; quatorze bataillons
de la 3e division canadienne
ont été fort actifs, au front
normand, du 6 au 14 juin.
RAIDS — Les batteries d'a-

vions-robots, au Pas-de-Calais
ont été pilonnées par I'AAF,
la RAF et le CARC; les rai-
deurs nocturnes de la RAF ont
opéré sur la Ruhr et en Rhé-
nanie; des Mosquito ont bom-
bardé Berlin.
PACIFIQUE — Des appareils
de l'aviation de la flotte amé-
ricaine ont coulé un porte-
avions et trois vaisseaux-citer-
nes nippons; nul navire améri-
cain n’a été perdu; quarante
neuf avions sont perdus.
ITALIE — Les Alliés sont

à trente-deux milles d’Ancône;
la 8e armée britannique ap-
proche de Camerino; à trente-
cinq milles à l'est de Pérouse.
URSS L’armée rouge

s'est lancée dans deux nouvel
les offensives au nord dex lacs
Ladoga ef Onéga.
BIRMANIE — Les Japonais

sont à la veille d'être chassés

justes et indignes d'un ho.nme
public tel que le président de
l'hydro de Québec et ne m'ont
pas surpris venant de lui, parce
que depuis nombre d'années nous
avons dénoncé et combattu ses
tendances —anti-canadiennes et
anti-cléricales, qu'il n'a jamais eu
le courage de mettre à jour si
cyniquement lorsqu'il! faisait ses
campagnes électorales.”
“Ce serait inconcevable et into-

lérable que le gouvernement de
la province garde à son service.
particulièrement en un poste si
important, un homme public qui
se rend coupable délibérément et
malicieusement d'une telle trahi-
son et d'une aussi vile calomnie.
“La grande majorité de la po-

pulation de la province réclame
avec insistance le congédiement

pétent.”

Sénat hier. M. Bouchard disait
que l'activité de 1'Ordre de Jac
ques-Cartier avait empéché de
meilleures relations entre les Ca-
nadiens de langue française et de
langue anglaise.

M. Bouchard ajoutait: “L'histoi
re enseigne que presque toutes
les révolutions ont commencé
sous l'influence des sociétés se.
crêtes. L'une a été fondée vers
1928 avec les bénédictions du

le nom de l'Ordre de Jacques-
Cartier”.

Moscou a posé
des conditions
à la Finlande

STOCKHULM, le 22 (PA)
Le journal suédois Aftonbladet a
dit, aujourd'hui, que les Russes
ont offert de cesser la guerre
avec la Finlande, si les Finnois
acceptent les frontières qui ont
été fixées en 1940 et donnent à
l'armée rouge la liberté temporaire
du mouvement à travers le pays,
certains aérodromes et bases das:
les iles Aaland, sur une base
temporaire.
Après avoir publié, dans sa pre

mière édition, que les détails sur
les conditions de paix venaient de
sources très sûres, mais anonv-
mes, Aftondablet a plus tard at-
tribué son information au corres- pour de bon. sur la route de

Kohima a Imphal. aux Indes.
pondant. a Stockholm. du New

, York Times.

immédiat de ce politicien incom- |

Dans son premier discours au

clergé catholique et français sous;

i1
| (Suite à la page neuf) i

Hitler est retourné
dans son refuge |
de Berchtesgaden
I LONDRES, le 22 (PC) — Des
rapports du mouvement clandes-
tin en Allemagne disent. aujour-

 d'hui. qu'Hitler a établi son quar
|tier général à ou près du Mans.
{le lendemain du débarquement des
. Alliés en Normandie. * 100 milles;
au nord, mais qu'il s’est aussitôt
(retiré à Troyes. au delà de Paris,|
\ et est finalement retourné à Berch-
tesgaden.
On a dit que l'argument employé

| par les généraux allemands pour
:amener le Fuehrer à retourner à
Sa retraite dans les montagnes est ;
i qu'il ne pouvait pas avoir son nom
associé avec une autre défaite al-

i lemande. i
| On rapporte de méme source que,

|le maréchal Rommel souffre d'un

 

:tractée en Afrique, et est en si
mauvaise santée que ses collègues
tentent de le persuader d'abandon-;
ner son

retour de la fièvre intestinale con- ;

commandement. |

“d'amélio-! chef de l'Opposition. a qualifié le sement à entre 80,000 et 100,000. que à St-Hyacinthe. Que. dunt
premier discours du sénateur T-, l ouverture officielle eut lieu hice

après-midi. a revélu, aujourd'nui,
le caractère d’une veritable ‘grui-
de retraite” faite de prières et ue
doctrine. Six seances d'études v…t
eu lieu simultanement, à 2 h. sy,
cet apres-midi. S. kxc. le Delez. :
Apostolique a chante une me a
pontificaie. ce malin, au reposoir,

La deuxième journee du cone
gies fut consacré à notre Sainte
Père le Pape et tul ;u journée sj o-
ciale des dames et demoiselics,
A 7 h 30, ce matin, il y ect
messe et communion genéi..s
dans toutes les églises du dioce. :,
A 10 heures de la matinee, Sun
Exc. Ildebrando Antoniutli. de -
gué apostolique du Canada et de
Terre-Neuve. a chanté une me 2
pontificale au cours de laqu 2
Sen Exc. Mgr Rosario Brod +,
évêque d'Alexandria a traité de a
messe et du corps mystique wu
Christ.

Six séances d'étude ont eu licu
simultanément, a 2 h. 30 cet apres-
midi. La premiérc etait reservee
aux dames et fut tenue en la Saiia
des Bazars, a St-Hyacinihe. Celie
séance fut sous la présidence de
M. le chanoine P.-Napoléon Des-
marais, curé de la paroisse Ste
Pie de Bagot. Le R. P. E. Brouile
lette. jésuite, avait intitulé sa cone
férence: la messe et la charité en-
vers le prochain.

(Suite à la page quatre)

 

 

nautique revêtira Howe
incident aux Commures
fait le défenseur du Paci
parle de socialisme

Par Jean-Marie GELINAS
Le gouvernement fédéral a été

accusé, hier, aux Communes, de
vouloir perpétuer en temps de

conférés au cabinet par la loi des
mesures de guerre”. La gauche
conservatrice a porté cette attaque
alors qu’elle a fait le procès du
bill créant une commission du
transport aérien. L'opposition a
même prétendu que l’hon. C. D.
Howe deviendra — er vertu de
cette législation — le dictateur de
l'aviation civile au pays. Et l'hon.
R. B. Hanson, ancien chef parle-
tmentaire conservateur, a vu dans
cette loi une mesure socialiste, ni
plus ni moins. M. M. J. Coldwell,
chef national C.C.F, a donné une
tournure encore plus piquante au
débat en affirmant que la lutte
était engagée dans le domaine de
l'aviation civile entre les partisans
de la socialisation et les protec-
iteurs du Pacifique Canadien.

 
paix “les pouvoirs extraordinaires

7 3

Les conservateurs redoutent une
dictature sur l'aviation civile

Ils dénoncent les pouvoirs dont le bill de |aéro-
— Coldwell provoque un
en insinuant que Green se
fique Canadien — Hanson

fQuant à M. Howe. il a simplement
exposé que la nouvelle régie fédée
rale aura un contrôle efficace sur

‘l'aviation civile.
{ La Chambre n'a pas abordé d'au.
tre législation à la courte séance
‘du mercredi. Et — à l'exception
de M. Howe et de M. Coldwell —
seuls des députés conservateurs
“ont adressé la parole.

“Le bill de l'aéronautique, tel
que rédigé. est défectueux en ce
qu'il fait d'un ministre de la Cru.
ronne un véritable dictateur en
matière d'aviation civile au Cana-
da”, dit M. Howard Green, député
conservateur de Vancouver-sud, au
début de la discussion sur cette
mesure gouvernementale.
Le projet de loi prévoit l’établis

sement d'une commissio. de trans
port aérien qui devra aviser le mi-
‘nistre du transport en ce qui tou-
che au développement de l'aviation

 
| (Suite à 1s page unze)  
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Le gouverneur général, assisté
du colonel H. Willis-O'Connor, est

| parti hier après-midi pour le col-
lege militaire a Kingston.

* Kx

; Mme H.-J. Boudreau et sa filie,
Mme Norman Willans d'Ottawa,
étaient la semaine dernière, les in- |
vitées du lieutenant et Mme John
J. Roach, de Brantford.

+ # +
Mlles Margaurei ei Margery Moo-

re. de Dartmouth, N.E. visitent
des parents a Ottawa.

* #% #*

M. et Mme Frederick Hartwick,
d'Arvida, passent la semaine à
Ottawa. à la demeure des parents
de celle-ci, M. et Mme Alfred Day.

| * + +

peus

Carnet mondain

 Mlle Ruby Stanley passera un
mois a Gananoque. l

+ * *

. Le premier secrétaire de l’am-
bassade chinoise, M. Tien Pao-!
Sheng, est arrivé de Chine pour,

: Occuper son nouveau poste à Otta-|
"wa. ;

« + + i

Mme Liu Te-yen, épouse de l’at-
taché de l'ambassade, revient d’un

{récent voyage en Chine et passe
quelque temps aux Etats-Unis |
avant de retourner à Ottawa.

' * _# +*
MARIAGES |

| St-Laurent — Cyr |

    
  

 

 

co ;

MiLPris Lundi dernier, en la basilique
d'Ottawa, M. l'abbé Jean Desjar-

ONE A DAY dins a béni le mariage de Mille |
veer M. et!

| Marie-Ange Cyr, fille de
| Vime Eugène Cyr, avec M. Octave ;
P. St-Laurent, fils de M. et Mme |

-P St-Laurent, décédés. Après la]
cérémonie les nouveaux époux
partirent en voyage à New-York.
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SAVEUR DES VIANDES
Le Sel Windsor fait ressortir pleine-

ment la riche saveur de vos

viandes. Toujours sec.

Iodé ou non-iodé.

  
|
+

pd >

Il est |
délicieux

("est un bon pain pour la température chaude! |

 

  

Pain Brioche au
Lait de Beurre

Un Pain Vitamine B Pan-Dandy qui sur notre

liste de pains nourrissant, de qualité.

Nous le tabriquions “avant la guerre”. Vous

rappelez-vous ce pain croustillant, savoureux

que NOUS CUISIONS SUr UiT panier en- fil de fer sur

ia sole du four? Ce pain est non-enveloppé et

|| fait

Mangez-en avec nos

est idéal pour conserver en temps chaud.

un agréable changement.

autres pains reputés Vitamine B Pan-Dandy,

blancs et bruns, de blé fendu et jumbo.

Achetez un pain aujourd'hui chez votre épicier
de nos vendeurs ou signalez … 5 1401

-
 

Confiez-nous I'alimentation
du pique-nique

Pas n'est besoin de vous incommoder à emporter

es paniers au pique-nique ou de vous fatiguer à pré- |

marer l'alimentation une fois rendus au lieu du pique-

1que, alors que nous pouvons assumer cette fonction

our vous. Qu'il s'agisse du plus gros pique-nique d'un

‘tablissement, ou d'un divertissement de deux personnes,

10US pouvons vous assurer un véritable régal. Ecrivez

u téléphonez à Mlle Fennell, 5-1401, et discutez avec elle

1e vos besoins. Elle vous indiquera des menus et prix,

1H <ont très modiques.

Si vous faites des noces chez vous cet été, appelez

Mlle Fennell a propos des rafralchissement pour la

réception.

Morrison-Lamothe  Echo Drive bakery Limited
  

 

: retourner dans leur famille:

  

 

LE DROIT, OTTAWA,
 x —

Raciae — Latour
ST-ALBERT, (Ont.), le 22, —

(D.N.C.) — Mardi, Je 20 juin, en
I'église de St-Albert, a été bénit
le mariage de Mlle Laurette La-
tour, fille de M. et Mme Raphael
Latour, a M. Maurice Racine, fils
de M. Omer Racine et de Mme
Racine, décédée.
La mariée portait pour la céré-

monie, une magnifique toilette
blanche. Aprés le mariage, il y eut
réception chez M. et Mme Raphaél
Latour, parents de la mariée.

* * x
Lavoie — Collins

Mardi, le 20 juin, en l’église
Notre-Dame de Hull, M  fabbé
Luc Morin, directeur du Grand
Séminaire de Chicoutimi, et oncle
du marié, bénissait le mariage de
Mlle Françoise Collins, filie de M.

| et Mme François Collins, de Hull,
avec M. Raphaël Lavoie du Corps
des Ingénieurs, fils de M. et Mme
Louis Lavoie, de Roberval.
La mariée, accompagnée de son

père, portait une toilette de crêpe
blanc, avec voile de tulle “illu-
sion”: son bouquet se composait
de roses rouges “American Beau-
ty”. M. Alfred Emond servait de’
témoin au marié.
Après la réception

Joseph Cardinal, M. et Mme Ra-
phaël Lavoie sont partis pour Ro-
berval. A leur retour ils réside-
ront à Hull, à 56, rue Vaudreuil.

Maniwaki (Qué)
MANIWAKI, (Qué.), le 21. —

(D.N.C.) Mme Wilbrod Ga-
gnon, de Ste-Thérèse de Gatineau,
a passé quelques jours à l'hôpital
St-Joseph de Maniwaki.
Le jeune Pierre, enfant de M.

Henri Vilieneuve, du Grand Re-
mous, a passé onze jours a l'hô-
pital.
La jeune Rose-Marie, enfant de

M. Ronald Hamel, de Maniwaki, a
été opérée pour les amygdales.
Mme Peter Henri, de Maniwaki,

Mme Omer Talbot, de Ste-Thérése
de Gatineau, M. Jos. Côté, de la
Réserve Indienne et Mme Téles-
phore Fournier ont aussi passé
quelques jours à l'hôpital.

M. Salomon St-Jean, de Grace-
field, s’est donné un coup de ha-
che au pied et suit des traitements
à l’hôpital.

M. Hector Dault, de Valemore,

  

hospitalisé. se remet petit à petit
de son indisposition.
Mme Polycarpe Dault, de Vale-

more, est morte à l'hôpital, le 14
juin. Son service a eu lieu À Ste-
Famille d'Aumond.

Les personnes suivantes ont pu
M.

Albert Gagné, de Matane, em-
vloyé de la CIP., Mme White
Duck, de la Réserve Indienne,
Mme Martin Rivet, de Ste-Famille
d'Aumond. Mme Elisée Nadon,
du Barrage Mercier, M. Hermé-
négilde Grondin, de Ste-Famille
d’Aumond et le jeune Elie Myles.

Course matinée: Sous ies aus-
pices de la Société de I'Agricul-:
ture, une grande course-matinée
avait été préparée à Maniwaki, le
18 juin. L'assistance fut considé-
“able et la température excel-
>nte.

Grâce au dévouement de M. Jo-
‘Dh Gorman et à son expérience,
1 Liste était en excellente con-
dition.

La première course: Classe 2 25
— Pat Hall, propriété de M. Al
bert Lévesque. de Grand Remous
et conduit par M. Alfred Rochon,
1-1-1.

Miss Canada, propriété de M.
Paul Hins et conduit par M. Hins
lui même: 2-3-2.
Penny Barrett. propriété de M.!

Edouard Marchand et conduit par
M. Gérard Hubert: 3-2.3. Temps
pris: 2.18, 2.22, 2.20.
Deuxième classe

même: 1-1-1.
Berth Stout,

Albert Nault et conduit par M.
Alfred Rochon: 2.22

Chestnut Gratton, propriété de
M. Edward Marchand et conduit
par lui: 4-3-3.

Iréne Chillo, propriété de M.
Robert Lanthier. forgeron, et con-
duit par lui-méme: 344.
Temps pris: 2.27%. 226%. 2.24.
L'assistance sympathique méri-

te d’être remerciée: elle sera là
pour la prochaine course, le ler
juillet.
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THE BORDEN COMPANY LIMITED
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chez Mme!
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Jolie lingerie
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Toutes les dames apprécient la
fascinante lingerie, et la bonne
manière d'en avoir a leur goût
c’est de la confectionner elles-mê-
mes. Le no 3814 dans la taille 16
exige pour le bandean, % vge d'un
tissu de 39 pouces, pour le pan-
talon, 1 vge d'un tissu de 39 pcs;
pour le jupon, 156 vge d’un tissu
de 39 pouces, 3 vgs de bordure.
Envoyez 20e pour le patron et

tous les détails.
Le prix du patron est de 20 sous

celui du livret de mode est de 15
sous, soit 35 sous pour les deux.
Pour faire remise N'ENVOYEZ
PAS D'ARGENT PAR POSTE, de
préférence des bons de poste.

Ecrivez lisiblement votre adresse
et le numéro cu style. N'oubliez
pas de mentionner la taille que
vous désirez.

Adressez vos commandes au Ser-
vice des Modes. Journal “Le
Droit”. 3
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| Morhanges”.

| fut réélu préfet du comté. Nos

Notes locales:
La semaine dernière, MM. les

maires de la région de la Gati-
neau ont tenu une assemblée à,

. Maniwaki. Le midi. un dîner fut
offert à l'Hôtel National au cours
duauel plusieurs orateurs prirent  félicitations.

Les élèves de 9e année du Cou- |
vent, de l’école d'Arts Ménagers, ;
ont passé leurs examens jeudi et:
vendredi derniers.
Un concert préparé par les élê-

ves du couvent fut donné aux|
élèves du collège, mardi dernier; ;
il sera rénété vendredi soir, pour
les parents des élèves. !

Les élèves de 7e et de 9e, du
couvent et du collège passeront|
leurs examens du Département de
l'Instruetion Publique, mercredi
et jeudi.

 
Les classes se termineront ven-

dredi. dans toutes les écoles du
district. !
Une troupe d'acteurs de Mont!

véal viendra à Maniwaki, samedi,
‘ouer “Les secrets du docteur|

Mise en scène de;
, Pierre Darvenais. En vedette: Mi-

Wahwati. | son de Ville LaSalle,
propriété de M. Gérard Hubert ‘ Montréal.
et conduit par M. Hubert lui-! Une assemblée:

propriété de M!

N | de Mary-Cecil. Tes parrain et mar-

mi d'Estée. Marcel Chabrier et
Janine Sutto.

Les RR. PP. J.-C. Garceau, o.
mi, et Léopold Lacasse. omi, |
sont allés suivre les exercices de

I leur retraite annuelle. & leur mai |
près de |

 

Dimanche soir dernier avait
: leu à la salle Chénier une assem-
| blée politique en faveur du candi.
dat de l'Union Nationale, M. Geor-
ges Auger. Un service de haut-
parleurs, installés à l'extérieur.
nermettait à la foule nombreuse
d'entendre les orateurs.

l'assemblée était présidée par
MM. Albert Chénier et Stephan
MeSheffrev, de Maniwaki.
Outre le candidat, adressèrent

aussi la parole: MM. Roméo Lau-
rin, député de Papineau à l’As
semblée législative, Lévis Laurin,
journaliste, Elzéar Malette, de
Buckingham et John Watson. de
Hull. Ce dernier parla en anglais.
Naissances:

M. et Mme Eddy Crvtes. née
Marguerite Kelly, de Mnntcerf,|
font part à leurs parents et amis
de la naissance d'une fille, bapti-

| sée à Maniwaki. sous les prénoms

 
raine ont été M. et Mme Gérald
O'Connor. de Montcerf.
A M. et Mme Elisée Nadon.

| née Marie-Ange St Jacques. est né
| un fils, Pierre-Antoine-Bonifare:
les parrain et marraine ont été
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Élections à la
Bourse de Toronto

———
TORONTO, le 22 — M. W. G.

Malcolm, de A. E. Ames & Co,
a été réélu sans opposition prési-
dent pour une deuxième durée
d'office à la réunion annuelle des
membres de la Bourse de Toronto.
Tous les autres directeurs ont été
réélus sans opposition, à l’excep-
tion de M. FE. Gordon Wills, de
Wills, Bickle & Company, qui a
pris sa retraite. La vacance a été
remplie par J. T. Cannon, fils de
J. P. Cannon & Company.

Ces directeurs sont: vice-prési-
dent, M. J. B. White, de J. B.
White & Co.; Gordon R. Bongard,
de Bongard & Co., secrétaire, et
Frank C. .awson, de Moss, Law-
son & Co., trésorier. Membres du
comité exécutif: F. J. Crawford,|
R. J. Breckenridge, A. LAA. Ri-
chardson, Gordon W. Nicholson,
T. A. Richardson et J. T. Cannon.

——

Hawkesbury (Ont.)
HAWKESBURY, (Ont.), le

(D.N.C.) — MM. Arthur Séguin et Jean
Comtois. du Séminaire d'Ottawa, sont dans
leurs familles pour les vacances d'été.

M. Jean Dumont, C.R.A., de Charlotte-
town. I.P.E., passe quelque temps dans aa
famille.

20.

M. Marcel Gélineau, C.A.R.C., d'Ottawa,|
a passé la fin de semaine A Hawkesbury.

M. Rémi Bazinet, C.A..R.C., visitait ses
amis à Hawksebury, en fin de semaine.

M. Louis Lafortune, de Belleville, était
de passage 4 Hawkesbury, samedi dernier,
par affaire.
Les Rév. Frères Marie-Jacques et Juasti-

nien, d'Alfred, et Rév. Frères Jacques et
Olivier, d'Ottawa, étaient de passage à
Hawkesbury. jeudi dernier.
M. et Mme Pierre Lapensée, de Mont-

réal, étaient les hôtes de M. et Mme
Joseph Lapensée, en fin de semaine.
Le Dr A. Perrier et Mme Perrier pas-

saient la fin de semaine à Montréal.
La deuxième session du Conseil de

Comté a eu lieu cette semaine. MM, O.
Laurin, reeve, et René Berthiaume, dé-
puté-reeve, y assistajent.

M. Edmond Durocher passait la fin de
semaine avec son père, M. Anthime Duro-
cher.

Mlle Emma Pinard, passait quelques
jours à Montréal, en fin de semaine.

Mlle Gabrielle Lemay, d'Ottawa, a
passé la fin de semaine 4 Hawkesbury.
Le Lieutenant et Mme Gérard Lemay,

de Farnham, ont passé la fin de semaine
à Hawkesbury, avec leurs parents.

Miles Pierrette et Marie-Paul Durocher,
de Montréal, ont passé quelques jours à
Hawkesbury, récemment.

M. et Mme J.-H, Ledue, de Caledonia
Springs, étaient de passage A Hawkesbury,
par affaires, samedi dernier.

M. F. Martineau, d'Alfred,
passage & Hawkesbury,
semaine dernière.

Mlle Gilberte Perrier était de passage à
Montréal, jeudi de la semaine dernière,

M. Lionel Parisien, d'Alfred, était de
passage à Hawkesbury, par affaires, cette
semaine.

Mlle Rita Pilon
Montréal
M. John B. Woods et leurs

étaient de passage à Ottawa,

dernier.
M. et Mme Paul Léger étaient de pas-

sage & Hawkesbury, samedi dernier.
Mme Hervé Lalonde. et son fils, étaient

a Hawkesbury, par affaires. lundi dernier.
Mlle Marcelle Fauteux, d'Ottawa, passe

quelque temps en vacances Avec ses pa-
rents,
Mme Bruno Deschampbeau passe la se-

maine à Ottawa.
Mile Germaine Perrier passe quelques

était de
par affaires, ka

passe la semaine à

enfants
dimanche

{ iours & Ottawa.
Mme Jos. Bruneau et Mile Esther Bru-

neau assistaient au mariage de M. Ray.
runeau, à Ottawa, lundi dernier.
M. Jean Huot passe deux semaines, au

Camp de Farnham.
Te sofdat Charles Cayen, de Cornwall,

passe quelque temps chez ses parents.
M. et Mme Victor Bruneau ainsi que

M. Henri Bruneau se rendaient à Ottawn.
lundi dernier À l'occasion du mariage de
leur frère. Raymond.

Mlle Juliette Larivière passait le di-
manche à Montréal.
A occasion de la fête du Sacré-Coeur.

il y a eu procession aux flambaux, di-
manche. La procession de la Fête-Dieu,
A Hawkesbury. a été suivie par }a popu-
lation avec piété et recueillemnet.
parcours était décoré.
Nous regrettons d'Apprendre crtte ne

maine, le décès du Capt. H.-W.
aun centre de recrutement, à Hawkesbury.
Tl est décédé jeudi matin. apres une
courte maladie.

M. et Mme Adé'ard Tapensée, de Mont-
réal. pessont une semaine chez M.
Alexandre Labrie.

M. W. McGregor.

magnifiquement

de Montréal, visitait
ses parents et amis, en fin de semaine.

M. Ranul Paquette. de Montréal, visi-
tait ses parents et amis en fin de semaine.

————#_

Rinon. Qué.

RIPON, (Qué.) — (DNC.) —

; M. et Mme Emile Sabourin, née
Annette Lepage, font part à leurs
parents et amis de la naissance
d'un fils, baptisé sous les prénoms
de Joseph-Jean-Guy-Raymond.

Parrain et marraine: M. et Mme
Lepage. de St-Sixte,

grands-parents de l'enfant; porteu-
se: Mme Antonio Patry.

 

 

M. et Mme Roméo-P. Roy, oncle
et tante de l'enfant.

M. et Mme Albert Guy, née
Philomène Fortin, font part à
leurs parents et amis de la nais-
sance d'une fille, baptisée sous les
prénoms de Marie - Alberte - Joce-
lyne: les parrain et marraine fu-
rent M. et Mme Louis Savard
A M. et Mme Donat Patry, née

Yvonne Ethier. est né un fils,
Joseph-Jean-Marie - Raymond. Les
varrain et marraine ont été M. et
Mme Emérilde Ethier, oncle et
tante de l’enfant.

Sépulture:

Le 19 juin, le R P. curé Ernest
Castonguay, o.m.i…. assisté des PP.
P.-E. Levesque, o.mi, et PE.
Naud. om... comme diacre et
sous-diacre, chantait le service de
M. Patrick Keegan, décédé à l'hô-
pital général d’Otta-va, à l'âge de
48 ans.

Le 15 juin, on inhumait au ci-
metière paroissial le corps de M.
Joseph-Henri Keegan, époux de
France Bouchard. décédé subite
ment à Noranda. le 12 juin.

 

 

RENDEZ À VOTRE CHEVELURE
SA COULEUR NATURELLE!

On ,. t ve fier & KUMUL. Dans 15 mi-
nutes on obtient des nuances et couleurs
d'une beauté exquise et d'une vraisem-
blance parfaite. Directions simples et fa-
elles à suivre avec chaque boîte, Choix
de 19 teintes naturelles. Ne giters pas
votre permanente. En vente sux compe
toirs des cosmétiques ou demandez-le ches
votre coiffeur. KOMOL Ltée. Montréal

KOMOL
Peur la beauté des cheveux
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Maxville (Ont.)
MAXVILLE, (Ont.), le 20. —

(D.N.C.) Dimanche dernier,
ambulance Miller, de Cornwall,
est venu chercher M. et Mme Si
méon Villeneuve, gravement mala-
des, pour les transporter à l’hôpi-
tal Hôtel-Dieu de Cornwall. M.
Villeneuve souffre d'une attaque
de paralysie et Mme Villeneuve,
de rhumatismes enflammatoires.
Nous leur souhaitons un prompt

rétablissement.
MM. et Mmes Joseph, Omer et

Henri Guertin, Hector Doré, Emi-
le Burelle et Adrien Racine, Milles
Claire et ‘Henriette Guertin, M.
Emery Doré de St-Albert pre-
naient le diner a Maxviile, chez
M. et Mme Ernest Charbonneau,
dimanche dernier.

M. Guy Charbonneau est revenu
chez ses parents, M. et Mme Er-
nest Charbonneau, après un séjour
de quelques semaines chez M. et
Mme Henri Guertin, de St-Albert.

M. et Mme Liguori Comtois,
leur fillette Lise, de Montréal, et
Mlle Alice Denis de Curran étaient
en fin de semaine, chez M. et
Mme Ernest Charbonneau.

Mlle Emilia Carrier visitait Mlle
Emilia Fournier, dernièrement.
Le Rév. Père Bergevin est ac-

tuellement en promenade cnez M.
et Mme Rochon, de Maxville.
Nous avons les Quarante-Heures

dans la paroisse de Greenfield; la
clôture aura lieu mardi.

Mlles Jeannette et Thérèse Ro-
chon, d’Ottawa, étaient en fin de
semaine chez leurs parents, M. et
Mme Rochon, de Maxville.
Mme Roy, de Montréal, a passé

la semaine chez ses parents, M. e
Mme Simon Aubin.

M. Edmond Villeneuve, d'Otta-
wa, M. Rodolphe Villeneuve du
séminaire de Montréal, visitaient
leurs parents, M. et Mme Domina
Villeneuve.
M. et Mme Henri Lefebvre de

St-Isidore, prenaient le diner chez
M. et Mme Joseph Clavette, jeudi
dernier.
—

Verner (Ont.)
VERNER, (Ont.), le 20, (D.N.C.) —

Dimanche dernier avait lieu Ja procession
de la Féte-Dieu; le reporoir était chez
M. et Mme Francis Beaudry,
M. le curé Racette et M. l'asbé Blais

sont partis en retraite & North-Bay, lun.
di scir.
DECES: Lundi matin, avaient lieu les

funérailles de Mme Georges Sedor, de
Sudbury. Elle était la fille de M et Mme
A. St.Jean, de Verner. Elle laisse dans
le deuil, son mari, M. G. Sedor et un bé-
bé de dix-huit mois.
Baptéme: Un fils, Joseph.Normand. a M,

cet Mme Hector Beaudry. Parain et mar.
raine, M. et Mme Euclide Beaudry.
Marisges: Lundi matin, M. Léa Lau-

‘rence unissait sa destinée à Mlle Résina
Pellerin. I's partirent en voyage a Sud-
bury et au retour la soirée avait lieu
chez M. Jusenh Laurence.

| Aussi M. Armand Savignac avec Mlle
Hélene Rondeau. Les mariés partirent en
voyage a St-Damien, Qué.
Mme Armand Savignac, MM. Ant. et

Viateur Rondeau et Mlle Victoire Ron-
deau sont aussi allés à St-Damien.

Mlle Gilberte St-Amcur est revenue d'un
court voyage à Foleyet

Mlle Claire St-Amour est allée
dre un nouvel emploi à Ottawa.
M. et Mme Toussaint Giroux sont al-

| lés rendre visite à des parents à Montréal.
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Mme J. Leblond, de Kirklend-Lake, ext
en visite chez Mme Adrien Pilon, elle a
accompagné Mile M.-Jeanne Pilon au
chalet d'été de Mme A. Pilon,
M. Jean Pilon,

mone Pilon, de Hull, sont venus assis-
ter aux funérailles de leur grend.pére,
M. F. Pilen.

Mlle Rita Brault est repartie pour
Montréal, après avoir passé quelque temps
avec ses parents,

Mlle Eveline Forest, de Gravenhurst, vi-
site ses parents.
En visite chez M. Aklérie Ethier, M. et

Mme J..Baptiste Sszbourin, Mme J.
| Louisseize, M. C Sabourin, de Ripon, Mme
Guindon, de Lorrainville. lls se rendront
aussi à Burwash, Noëlville et Sudbury.

 

| M. et Mme Delphis Poitras, de Mont.
réal et leurs trois enfants, sont chez
leurs parents, Mme Omer Pcitras.

 

Excellent éta

des cultures
L'état des cultures est générale-

ment excellen: dans toutes les pro-
vinces bien que le Québec et les
Provinces Maritimes auraient be-
soin de plus de pluie. La pluie des
deux dernières semaines a sensi-
blement amélioré les perspectives
dans les Provinces Maritimes. Il
en faudrait cependant davantage.
Toutes les cultures sont en terre

récolte de foin sera moyenne. La

sera légère au Nouveau-Brunswiek.
Dans le Québec, la sécheresse per-
sistante a retardé la végétation et
les perspectives annoncent des ré-
coltes plus faibles. Le foin et les
pâturages souffrent du manque
d'humidité. Les céréales progres-
sent passablement; elles auraient
besoin de plus de pluie. La situa-
tion est excellente en Ontario La
fenaison bat son plein dans plu-
sieurs régions et la récolte est
abondante. Le blé épie et se colore
dans les régions hâtives. Le maïs,
les haricots, les fèves de soja et
les autres cultures tard semées
progressent bien. La récolte de
pêches ser. meilleure que l'année
dernière mais de 50 p. c. seule-
ment de celle de 1942. Les récol-
tes de cerises. de prunes et de poi-
res seront légeres.

tues dans presque toutes les ré-
gions des trois Provinces des Prai-
ries au cours des sept derniers
jours et, sauf dans quelques loca-
lités de l'ouest de la Saskatche-

tuation de l'humidité est très sa-
tisfaisante. Il y a eu de l'inonda.
tion dans la région d'Edmonton
en Alberta et sur les terres lour-
des du sud du Manitoba et au
sud de Régina en Saskatchewan.
La plupart des régions de l'Ouest
auraient maintenant besoin de cha-
leur et de soleil. Toutes les cultu-
res ont fait d'excellents progres
la semaine dernière et le blé épie
déjà sur une vaste étendue. L’or-
ge tôt semé épie aussi au Manito-
ba. Il est 18 pouces de hauteur.
Les cultures de grains secondaires
et les culturse rangées donnent
bien en général; une superficie
considérable semée de pois secs
au Manitoba est très promeiteuse
pour le moment.
Les conditions de végétation ont

été idéales en Colombie Britanni-
que et les perspectives des récoltes
sont bonnes. La fenaisen bat zon
plein et les pommes de terre nou-
velles prennent le chemin du mar
ché. 

et leur fils Raoul, de Sarsfield,

Mlles Marguerite et Si- |

mais la végétation est inégale. Le.
trêfle est rare et sur les patura|
ges et sur les prairies, mais la |

récolte de pommes en Nouvelle- |
Ecosse sera beaucoup plus abon-!
dante que l’année dernière; elle

De nouvelles pluies se sont abat- |

wan et du sud de l'Alberta. la si- !

Le Faut
au (Canada!

CHAQUE TASSE
EST UNE TASSE
DE NOURRITURE

LE C

 

 

 

Otter-Lake (Qué.)
OTTER LAKE, (Qué) — (D.

N.C.) — M. et Mme Alexis Lance
et leurs enfants, de l’Ile-du-Calu-
met, ainsi qu. Mine Georges Gau-
thier et ses deux enfants, de
Campbell's Bay, ont visité M. et
Mme Alex Lance.
Mme Manson Smith et ses trois

enfants, d'Ottawa, ont passé une
semaine chez ses parents, M. et

: Mme Cyrille Gravelle, fils.
M. et Mme Guilbert Pelletier,

de Val d'Or, ont visité leurs pa-
rents, M. et Mme Israël Pelletier.
M. et Mme Jules Dagenais et

| leurs enfants, de Pembroke, ont
| passé la fin de semaine avec ieurs
‘parents, M. et Mme Jos. Dubeau.
| Mme Donel Dagenair et sa fil-
| lette, de Fort Coulonge, a passé
quelques jours parmi nous visitant
des parents.

M. et Mme Théodore Gravelle

 

 

 
‘ont passé la fin de semaine par-
i mi nous, et ils ont visité des pa-
i rents et amis.

M. et Mme Doris Corriveau et
leur fillette, ainsi que Mlle Cécilia
Lance, de l’Ile-du-Calumet, ren-
daient visite à M. et Mme Aurèle
Corriveau, dimanche dernier.
M. et Mme Albert Fleurie, de

l'Iladu-Calumet, sont venus pas-
ser la fin de semaine, avec leurs
parents, M. et Mme Louis Fleurie.

M. Aurélien La Salle et sa soeur
Ida, rendaient visite à M. et Mme
Aurèle Corriveau, dimanche.

M. et Mr Georges Dubeau. fils.
ainsi que Mme Georges Dubeau
sont allés à Ottawa, par affaires,

i ces jours derniers.
| Mme Olivier Corriveau est allée
passer quelques jours a Hull
Mme Denis Dagenais et ses en-

fants, de Bryson, ont passé une
| semaine chez la mère de Mme Da-
| genais, Mme Jos. Dagenais.

M, Harr, Dagenais est retenu à
sa chambre, gravement malade. |!

20

(t-Albert, Ont.

MM. et Mmes Wilfrij et Alfred Boue
drius ont visité M, et Mme Rhéal Ayotte,
de Marionville, dimanche dernier.

M. René Trudeau, de Montreal. était
en visite chez ses parents M. et Mme EL
phège Trudeau, récemment.

A un certain endroit, près de
Porto-Rico, l'océan Atlantique at
teint une profondeur de 44,000
pieds.

  

CONDENSÉES

HN Vous pouvez transformer une

collation ou un sandwich en un

vrai repas si vousfaites simplement

chauffer une boîte de Soupe aux

Légumes Heinz—votre épicier ea

a maintenant beaucoup. Plus

 

d'une douzaine de bons légumes, 

 

ST-ALBERT, (Ont, le 22. (D.N.CH —
M. l'abbé Lajoie était de pascage à Cas.
selman, dimanche dernier, à l'occasion del
la fête donnée en l'honneur de Mgr;
Touchette. Co

Miles Marie-Paule Lavergne. Rita Pei-
i rier. Estelle, Cécile er Claire Benoit, ont
! suivi une retraite fermée à Ottawa. ces.
jours derniers. |

+ Mile Alice Brunet, d'Ottaws, rendait
| visite à M et Mme Adélrrd Lauzon, ré |
i cemment.

 
Cornwall.

M. Achille ‘
Mme Olivier St-Pierre, de

était en visite chez son frère,
Legault la semaine dernière.
M. Roland Legault, d'Ottawa,

visite à sa famille, récemment.
M. Jean-Gilles Guertin, étutiunt

Juniorat du Sacré-Coeur, à Ottawa,
en vacances dans ea famille.
M. Dollard Brisson, de Val-Côté, ainsi

que Mlies Rolande et Thérèse Thibeault. |
Mlle Lucille Bray, tous de Cornwall!
étaient en visite chez M. Zénon Guertin,

; dernièrement,
M. Léo Roy, de Cornwall, visitait ses’

nombreux parents ici, ces jcurs derniers.|
M. Wilfrid Gagné. d'Ottawa, était en |

visite chez M. Napoléon Gagné et M. Vali-
téas Legault, récemment. ;
MM. et Mmes Joseph, Omer et Henri’

Guertin, M. et Mme Emile Burelle, M. et
Mme Hector Doré, M. et Mme Adri.n Ra-!
cine ainsi que Mlles Claire et Henriette
Guertin ort rendu visite à M

Maxville,

rendait |

 du
est

et Mme
Ernest Charbonneau, de diman-
che dernier,

cuits longtemps et patiemment, et

parfaitement assaisonnés, font un

plat principal chaud pourles repas

simples d'été.
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“Nous voulons que vous sa-
chiez que ALL-BRAN a aidé
considérablement à soulager
nos malaises de la constipa-
tion. Nousen mangeons tous
les matins. Nous trouvons
que cette céréale est préféra-

| bles aux purégatifs violents.”

| Il n’est pas surprenant que des
| milliers de gens mangent
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ALL-BRAN régulièrement, pour
la constipation due au manque
du “volume” dans l’alimenta-
tion. Cette céréale nourrissante
est l’une des sources naturelles
les plus efficaces des matières
qui procurent le “volume” né-
cessaire à une élimination natu-
relle. Si vous souffrez de ce
malaise, mangez ALL-BRAN ré-
gulièrement, comme céréale ou
dans des muffins, et buvez beau-
coup d’eau. Achetez ALL-BRAN
KELLOGG chez votre épicier-—
2 grandeurs commodes.

Assure Une
Régularité
NATURELLE
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La solution du problème

des écoles séparées
Nous disions, dans notre dernier

article, que le problème financier des

écoles séparées en est un d'évaluation

et de taxation. En effet, que le gou-

vernement provincial fasse adopter une

loi d’évaluation qui tienne compte de

l'évolution de la propriété privée et col-

lective, qu’il rende applicable le princi-

pe qui veut que, pour fins de taxation,

les catholiques ont le droit de regarder

leurs placements dans les compagnies

par action comme une propriété catho-

lique, et les difficultés financières des

écoles séparées ne disparaitront pas

entierement. mais elles seront de beau-

coup amoindries.

Qu'il permette aux contribuables

des écoles séparées d'aller chercher

leurs impôts scolaires où ils se trou-

vent, et le problème de ces écoles sera

en grande partie réglé, Car, ces impôts

existent; ils sont versés régulièrement

par tous ceux qui détiennent des pro-

priétés immobilières, individus ou com-

pagnies, mais une large portion de ces

impôts est détournée des écoles sépa-

rées au bénéfice des écoles publiques

qui n'y ont aucun droit.

Nous avons vu que les revenus de la

commission des écoles séparées d'Otta-

wa séraient presque doublés si les taxes

scolaires des compagnies anonymes et

des entreprises d'utilité publique

étaient équitablement répartis entre

les écoles publiques et les écoles sépa-

rées, c'est-à-dire au prorata de ia po-

pulation scolaire.

Que diraient le premier ministre ou

le ministre des Affaires municipales si

leurs collègues, sans aucune raison va-

lable, s’appropriaient la moitié de leur

traitement? Ils crieraient à l'injustice

et au vol, et ils auraient raison de se

trouver lésés dans leurs droits.

C'est exactement dans la même po-

sition que se trouvent la commission

des écoles séparées d'Otlawa et, avec

elle, toutes les autres commissions

d'écoles séparées de la province. Cha-

que année. les écoles séparées se voient

privées d’une partie de leurs revenus

légitimes. que les écoles publiques s'ap-

proprient, sous ie couvert d'une loi in-

adéquate et injuste.

Le gouvernement actuel a-t-il l'in-

%ention de remédier à cette injustice?

Au cours de la dernière campagne

Mectorale, M. Drew a promis de sou-

lager les contribuables des écoles pu-

bliques et séparées de cinquante pour

cent des taxes scolaires. Si cette pro-

messe était tenue. les individus pour-

raient en bénéficier séparément. mais

la situation des commissions scolaires

demeurerait la même. De plus, ce sont

les contribuables des écoles publiques,

dont les taxes scolaires sont le moins

élevées, qui seraient le plus favorisés.

Ainsi, à Ottawa, où les élèves des éco-
les séparées sont plus nombreux que

ceux des écoles publiques, et où le taux

de la taxe des écoles séparées est plus

du double de celui des écoles publiques.

les contribuables non-catholiques éco-

nomiseraient chaque année, d'après la

promesse de M. Drew, la sommes de

$500,000. e* les contribuables catholi-

ques $200.000.

Ce n'est pas ainsi que sera réglé le

problème des écoles séparées, qui ont
le droit de vivre, et qui peuvent vivre à
condition que la législation ontarienne

ne permette pas que, d’année en année.

leurs revenus soient pillés par les écoles
publiques.

Depuis qu'il est arrivé au pouvoir, M.

Drew, qui est à la fois premier ministre

et ministre de l'Instruction publique, a
pris des mesures pour étudier et réfor-

mer le système actuel d'évaluation et

de taxation, dans le but de donner

l'aide financière nécessaire aux com-
missions scolaires nécessiteuses, et de
mettre à la portée de tous les enfants

de la province les avantages de notre
système officiel d'instruction publique,

qui sont les mêmes pour les écoles pu-

bliques et pour les écoles séparées.

En attendant l'enquête qui se pour-
suit, le gouvernement provincial fait
remise aux contribuables d'une partie
de leurs taxes scolaires, à savoir, un
dollar par mille dollars d'évaluation.

Nous avons déjà tonstaté que ce ca-
deau du gouvernement est beaucoup

plus généreux pour les contribuables

des écoles publiques que pour ceux des
écoles séparées. De plus, en même

temps, le gouvernement élève de deux

dollare le taux de la taxe des écoles

séparées d'Ottawa.
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Ce n'est pas en enrichissant les

écoles publiques et en appauvrissant les
écoles séparées que le gouvernement

ontarien réglera le problème financier
des écoles séparées, problème qu'il ne
saurait éluder plus longtemps.

Charles GAUTIER.

Tendance des vieux partis
à se coaliser

Nous avons dit que ce qui frappait
d'abord, en examinant la situation po-

litique au pays depuis les dernières

élections générales fédérates, c'était la

désintégration des anciens partis poli-

tiques. Ce qui frappe encore, c'est la
tendance des vieux partis à se coaliser.

Cette tendance s'est manifestée en

Alberta aux élections provinciales te-
nues en mars 1940, quelques jours avant
celles du gouvernement King. Les libé-

raux et les conservateurs, en vue de

renverser plus aisément le gouverne-

ment créditiste Aberhart, présentaient
des candidats sous l'étiquette d'indé-

pendants, mais ce fut en vain. Les cré-
ditistes l'emportèrent. L'opposition

officielle cessa d’être libérale, pour être

représentée par le groupe des indépen-

dants.
Le Manitoba en appelait au peuple

en avril 1941. Les libéraux progressis-

tes étaient alors au pouvoir et les con-

servateurs représentaient l'opposition

officielle. Des élections sortit un gou-

vernement de coalition formé de libé-

raux progressistes, de conservateurs,

d’indépendants et de créditistes. La

C.CF. devenait l'opposition officielle

des forces opposées au gouvernement

de coalition.

En octobre 1941, c'était au tour de

la Colombie britannique à tenir ses

élections. Le gouvernement était alors

libéral et l'opposition officielle, con-

servatrice. Le résultat des élections
fut tel qu'aucun parti n’était assez
fort pour gouverner seul. Les libéraux

et les conservateurs durent constituer

un gouvernement de coalition. Des 48

députés de la législature de Victoria, 30

dont 19 libéraux et 11 conservate“rs

appuient la coalition ministérielle, tan-

dis que l'opposition officielle se com-
pose de 16 membres de la C.C.F.

La situation de l'Ontario est parti-
culière, Des élections provinciales ont
eu lieu en août 1943. Aucun parti n'ob-

tint de majorité absolue à la législa-
ture de Toronto. Les conservateurs

progressistes firent élire le plus grand

nombre de députés, soit 37; la C.C.F.

vint au deuxième rang avec 34 et le

parti libéral à la troisième place avec

15. Le chef du parti conservateur pro-
gressiste, bien que ce dernier fût en
minorité à la législature, entreprit, ce-

pendant, de gouverner seul. Il n'a pas

formé de gouvernement de coalition,

mais tout se passe commesi, en prati-

que. il en existait un. Les conserva-

teurs progressistes ne peuvent gouver-

ner sans l'appui des libéraux. C'est

grâce à eux qu'ils se maintiennent au

pouvoir. Le jour où les libéraux déci-

deront de voter contre le gouvernement

Drew avec l’opposition officielle qui est

la CCF, le gouvernement Drew

tombera.

Lorsque, au début de cet article, nous

avons parlé de l'existence d'une ten-

dance à se coaliser chez les plus an-

ciens partis, plus d’un lecteur a cru

peut-être à une imagination de notre

part. Les faits, cependant, démon-

trent abondamment l’existence de cette

tendance dans les provinces de l'’Al-

berta. du Manitoba. de la Colombie
britannique et de l'Ontario à la suite

des élections provinciales qui y ont été

tenues depuis l'appel fait au peuple par

le premier ministre Mackenzie King en

1940.
Entre cette tendance et la désinte-

gration chez les plus anciens partis, il

existe autre chose qu'une simple cos-

cidence. La désintégration a créé la

tendance a la coalition. Là où cette

désintégration s'est accentuée le plus,

la tendance à la coalition a pris une

plus grande force. Nous avons vu alors

ce qui s'est passé en Alberta, en Colom-

bie britannique, au Manitoba et en

Ontario.

Camille HEUREUX,

AU JOUR LE JOUR
La Croix-Rouge canadienne, sec-

tion d'Ottawa. fait un nouvel appel aux

donneurs de sang. comme nos lecteurs

le verront dans une annonce que notre

journal publie aujourd'hui, L'invasion

du continent européen sera accompa-

gnée des batailles les plus sanglantes

que la guerre actuelle ait encore con-

nues. Il y aura beaucoup de blessés dont
la vie pourra être sauvée par des infu-
“sions de sang. La clinique de la Croix-
Rouge recueille le don de leur sang que

des personnes charitables ne craignent

pas d'offrir pour une cause humani-

taire de la plus grande importance.
Aussi est-il à souhaiter que le nouvel
appel de la Croix-Rouge soit entendu
et que le nombre des donneurs de sang
se multiplie.

ARGUS

Réflexions sur les événements

Phases aériennes de la guerre
L'été s'ouvre avec une extraordinai-

rc activiié sur tous les grands fronts.
Partout, ce sont les Alliés qui ont l’ini-
tiative, malgré quelques succès japo-
nais dans certaines régions de la Chi-
ne que nous ne pouvons pas encore ra-
vitailler pleinement en matériel et en
avions. De plus en plus, chaque secieur
se révèle comme une partie intégrante
d'un vaste plan d'ensemble, dont les
traits se détacneront avec plus de re-
lief @ mesure que nous approcherons de
la fin.

 

Assaut des avions sans pilote

L'événement aérien le plus ertraor-

 

dinaire de ces derniers temps, est la

pluie d'avions sans pilote et remplis
d'eaplosifs, que les Allemands envoient
contre l’Angleterre. [ls ont fait naturel-
lement des morts et des dégâts. Mais si
c’est la cette fameuse arme secrète avec

laquelle Hitler veut abattre l’Angleter-
re, il faut avouer qu'elle n’a aucune va-
leur psychologique ou militaire. Ne s’é-
tonnant de rien, ayant décidé de tout
subir pour gagner la guerre, les Anglais
ont tôt fait de s'habituer à cette nou-
velle arme et de lui trouver des noms de
plaisanterie. M. Churchill cependant, a

cru devoir dénoncer ‘cette arme de
chance” qui prouve l’insuccèés de la

Luftwaffe à opérer les merveilles que

M. Goering prédisait.

Ces avions à explosifs sans pilote
équivalent au fond à des brülots aé-
riens, Or on sait que les brûlots n’ont
jamais donné la maitrise des mers à
quiconque. Dans le cas des avions sans

pilote, ils ont des désavantages irrémé-

diables: (1) ils ne peuvent pas être di-
rigés contre des cibles fixes ou mobiles,
(2) ils sont moins rapides que les avions
chasseurs, auxquels ils présentent une
cible de choix; (3) ils voyagent en li-
gne droite, ne peuvent jamais revenir

sur leur route, et sont incapables d’acro-
baties aériennes; (4) ils sont destinés à
la destruction, qu'ils soient ou non in-
terceptés au passage; (5) et enfin, ils
sont très coûteux, surtout en matières
premières précieuses. D'ici peu de temps,

les Allemands dresseront le bilan des
profits et peries, et ils en arréteront la

fabrication et l'utilisation. Certes, ces
avions pourraient être très efficaces

pndant une bataille fixe, en multipliant
la force d'un barrage d'artillerie. Mais

les Nazis ne peuvent plus maintenant

prévoir où une grande bataille se déve-

loppera, et si un front particulier est as-

sez fixe pour risquer d’y aménager ces
avions.

En attendant, les Anglais ont trouvé

moyen de faire face à cette menace. Ils
ne pensent pas employer des représail-

les, en envoyant par exemple leurs bom-

bardiers jeter des explosifs à tort et à
travers sur les agglomérations alleman-

des. Ils se contentent d’amplifier l'usa-

ge de leur force aérienne: tout en
donnant un magnifique appoint aux ar-

mées alliées de France et d'Italie, tout
en pilonnant les côtes du continent d’où

ces avions sont lancés, l’aviation alliée
a trouvé moyen cette semaine d’atta-
quer simultanément cing grands cen-

tres industriels et militaires en Allema-
gne même.

Le combat aérien de Saipan

Le débarquement opéré par les Amé-

ricains dans l'ile de Saipan, dans lar-

chipel des Mariannes, constitue indiscu-

tablement une grave menace pour le

Japon lui-même. Nos Alliés y ont déjà

occupé et aménagé un dérodrome qui

les place à 1.400 milles de Tokio, soit à
cing heures de vol de la capitale japo-

naise. C'est pourquoi les Japonais dé-

fendent avec acharnement ce qui leur

reste de cette petite ile, bien que leurs

efforts pour en déloger les Américains

semblent vains. Ne soyons pas étonnés

si d’ici peu nos Alliés s'emparent aussi

de l'ile jumelle de Tinian, et s’arran-

gent pour faire tache d'huile sur le res-

te de l'archipel.

Croyant pouvoir prévenir ces possi-

bilités, les Japonais ont envoyé une

vaste escadre aérienne contre la flotte

américaine qui a préparé et assisté la

prise de Saipan. Ils croyaient pouvoir

répété dans les Mariannes le coup qui
leur avait permis de couler “Prince of

Wales” et le “Repulse” au loin des cô-
tes de Malaisie: les Anglais dvaienl eu

alors l'imprudence d'envoyer ces deur

gros navire dans la zone de guerre, sans

escorte aérienne. Mais la leçon a été

comprise: les escadres américaines qui

nettoyent systématiquement le Pacifi-

que depuis plus d'un an, sont excellem-

ment pourvues d'escortes aériennes.

Après ie coup de Pearl Harbour et le dé-

sastre des Philippines. les Américains

se sont mis a construire fiérreusement

des porte-avions: ils en ont une centai-

ne maintenant. A Saipan comme ail-

leurs, ils récoltent leurs dividendes.

C’est ainsi qu'au-dessus des Mariannes,

les Japonais perdirent plus de trois
cents avions dans leur effort d'intercep-

ter et d'endommager la flotte américai-

ne, qui rapproche la guerre de leurs ri-

vages.

Le bombardement du Japon

En parlant de la phase aérienne de

cette guerre globale, il convient de re-

venir sur le bombardement du Japon,
dont l'effet psychologique et militaire
n'a échappé à personne. Cette fois-ci,

les Américains se sonf concentrés sur

des cibles militaires de haute valeur,
des aciéries et d'autres centres indus-
triels. Les Japonais ont pu avoir ainsi
un avant-goût de ce que l'avenir leur
réserve. Si nous réussissons à frapper

mortellement leurs industries de guer-

re, ils ne pourront pas tenir longiemps

leurs conquêtes. Nos adversaires s'at-
tendent d'ailleurs à des attaques aérien-
nes; car depuis plusieurs mois, ils ont
procédé à l'évacuation partielle de To-
kio et d'autres grandes villes de l'archi-
pel.

Du point de vue technique, le bom-
bardement du Japon a été rendu possi-
ble par la construction d’avions B-29
qu'on appelle déjà des “super-forteres-
sés”. Ces aéronefs géants peuvent trans-
porter des bombes des Etats-Unis en Eu-
rope, les décharger, et revenir à ‘eur
base sans atterrir. Dès que les aérodro-
mes de Saïpan et de la Chine orientale
seront aménagés pour le service des su-
per-forteresses, nous assisterons à des
assauts systématiques contre le coeur
du Japon. L'importance de ces avions
est telle qu'on les a organisés en une
arme indépendante, sous le commande-
ment direct du général Arnold qui peut
les employer où et quand bon il le juge-
ra, pour multiplier la puissance offen-

sive de nos armes.

Thomas GREENWOOD

 

 

 

En feuilletant
les journaux  
 

LE SOLEIL. — En pleine guer-
re, les naissances se sont multi-

pliées au Canada en l'année 1942

elles ont enregistré un record

avec le taux de 23.4, le plus élevé

en douze années. C'est la revan-

che des ber

. l'ogre
Naissances ceaux sur 10g
——re® de la guerre. La

compilation des

experts du Bu-

reau Fédéral des

Statistiques renferme des données

intéressantes: ainsi la décroissan-

ce signalée de la natalité depuis

1926 semble prendre fin avec la

guerre; la période de 1926-1930 a

affiché un taux moyen de 24.1 par

mille de population; la période de

1930-35 est marquée d'une baisse

sensible avec le taux moyen de

214 et la période quinquennale

suivante accéntue encore cette

baisse en donnant seulement 20.4.

Fort heureusement, il y a reprise

avec les années 1941 et 1942 qui

accusent un nombre exceptionnel

de naissances par tout le pays. La

province de Québec bat la marche

avec le taux de 28.0; les provin-

ces maritimes la suivent de près

avec des taux de 27.2 et 26.1; les

provinces de l'ouest se maintien-

nent au niveau de 21 ct 22, et

l'Ontario tire de l'arrière avec un

taux de 20.4, un des plus bas des

neuf provinces après la Saskatche-

wan qui recule à 20.1. Grâce à

l'apport de la forte natalité des

Canadiens français, le Canada peut
récupérer ses pertes per l’accrois-

sement naturel de sa population

et le surplus de ses naissances.

accrues
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LE NOUVELLISTE. — Nous

ne connaissons que des bribes de

ce qui se passe dans la coulisse

mais déjà les signes sont nom-

breux que les Etats-Unis, la Gran-

de-Bretagne et même l'Allemagne

— n'en déplaise

à ceux qui pré-
On fera des ,
————. tendent qu'elle

affaires après disparaîtra — se
préparent aux

affaires d'après-

guerre et mème ont déjà des

pians très élaborés pour s'en as-

surer leur large part. Les cartels

sont d'ordre international et cer-

tains procés retentissants et plu-

tôt récents ont démontré que le

fait d'être ennemi pour l'heure

n'a pas mis fin à toutes ententes

commerciales.

La Grande-Bretagne est une na-

tion de boutiquiers. Elle a grandi

par le commerce. elle en a vécu

et elle continuera à en vivre. Ceti-

te vérité profonde, condition es-

sentielle de son existence. la

guerre ne la lui fait pas oublier.

Non plus d’ailleurs qu’aux Etats-

Unis. C'est précisément à cette

rivalité qu'on peut attribuer les

frictions qui dans Ja coulisse met-

tent aux prises Américains et An-

glais. Triompher de l'Allemagne

et l'évincer de certains grands

marchés n’est pas tout. il faut de

plus sinon s'assurer toute la part

des dépouilles du moins la meil-

leure. Aussi tout en faisant la

guerre l'Angleterre continue à se

préparer des marchés pour l'ave-

nir. C'est ainsi que l'an dernier

se constituait la British Feder-

ation of Commodity and Allied

Trade Associations. Cette fédéra-

tion groupe une quarantaine d'as-

sociations de producteurs, agents.

importateurs et marchands qui.

avant la guerre, vendaient et ache-

taient sur les marchés organises

de Londres et d'autres villes du

Royaume-Uni, une grande variété

de denrées de base.

Winston Churchill! a déclaré un

jour qu'il n'avait point pour mis-

sion de liquider l'empire britan-

nique. Ce jour-là 11 a exprimé la

pensée profonde du Royaume:

Uni, sa raison d'être et de conti-

nuer à durer. Le Royaume-Uni vit

de la mer et non pas en tant

qu'elle contribue à son alimenta-

tion mais parce qu'elle lui per-

met d'amener dans ses entrepôts

les denrées de base puis de la re-

distribuer et revendre aux quatre

coins du monde. L'heure ou le

peuple anglais cessera d'être une

“nation de boutiquiers” sera la

dernière de sa longue histoire...

mais il n'entend pas qu'elle sonne

bientôt. Et cela nous explique que

tout en se battant sur toutes les

‘mers et sur toutes les terres il

continue à se préoceuper de son

commerce mondial et déjà recher-

che les moyens d'en assurer la

reprise sur une vaste échelle au

retour de la paix et même si pos-

sible avant que prennent fin les

hostilités.

EE +*

LE DEVOIR. — Dans la série

de remarquables conférences

qu'offre actuellement le Club St-

Laurent Kiwanis, M. Oscar Mer-

cier, chirurgien de grand renom,

a discuté récemment le problème

de l'assurance -

La maladie et de la

médecine médecine socia-

— lisée.

socialisée M. Mercier est
professeur à la

Faculté de médecine de l'Univer-

sité de Montréal, chef du service

d'urologie à l'Hôtel-Dieu, Il oc-

cupe donc un rang élevé dans la

profession médicale et il parle en

l'occurence avec une particulière

compétence. On ne saurait donc

négliger le grave avertissement

qu'il donne:

“… L'inclusion de toute la po-

pulation dans un système d'assu-

rance-santé conduit nécessaire-

ment vers l'étatisation de la méde-

cine avec tous ses inconvénients.

Le médecin. devenu un véritable

fonctionnaire. occupé à remplir

des formules, sera vite débordé

par un afflux considérable de ma-

lades chroniques, de malades ima-

ginaires, d'autant plus enclins a

se croire malade que l'Etat dé-

boursera pour eux des honoraires.

Les heures d'étude que le mede-

cin doit consacrer a sa science se-

ront prises par la  paperasse.

l'écriture des rapports à la Com

mission d'assurance -sante. Dans

ces conditions, le niveau scienti-

fique médical ira en décroissant,

d'ou la mauvaise qualité des soins

et la durée de la maladie, plus

longue. Le médecin de famille ne

pourra même plus s'occuper de

médecine préventive, pivot impor-

tant d'une meilleure santé.”

M. Mercier continue par l'exa-

men du problème de l'hospitalisa-

tion, surtout pour les petits sala-

riés, de la marée montante du

fonctionnarisme qui rien que du

point de vue assurance- santé

s'augmentera de 20,000 nouveaux

individus, sans compter le person-

nel médical, etc. Il offre une foule

de suggestions de vif intérêt qui

dépassent les compétences du pro-

fane et qu'il appartient aux tech-

niciens en la matière de décider.

On conçoit que les politiciens

qui n'ont pas trouve d'argent pour

donner du travail aux chômeurs,

au cours de la crise économique.

et qui jonglen! maintenant avec

les milliards. au point d'en faire

de menus cadeaux à l'étranger. se

sentent obligés d'offrir un regime

d'aide sociale en prévision de

l'après - guerre. Mais s'imaginer

que la solution de tous les maux

réside dans le red tape gouverne-

mental est une illusion décevante.

Avant de saboter tout un système,

il vaudrait peut-être mieux com-

mencer par rechercher ou est le

mal et lc corriger.

Alexis GAGNON

 
 

Ceux qui firent notre pays

Biographies canadiennes
ANTOINE ADHEMAR

(1640-1714)

Chez une population volontiers chicaniere la redaction des con-

trats occupa toujours une place importante. Il ne faut donc pas s'e-

tonner si cette profession revétit une telle importance chez nous. au

temps du régime francais.

les genres.

Il y avait évidemment des notaires de tous

Quelques-uns écrivaient au son; d'autres possédaient une

belle culture et une connaissance légale assez vaste. Il en fut ainsi,

notamment, de la famille Adhémar dont la dynastie régna sur la ville

de Montréal durant près d'un siècle.

Le premier de la lignée, Antoine, appartenait au régiment de

Carignan. Il était né, en 1640, à Saint-Salvy. au diocèse d'Albi. Licen-

cié en 1667, il épousa à Québec Geneviève Sageot, originaire de Paris.

11 commença l'exercice de ses fonctions de notaire et d'huissier en

1668, dans les seigneuries de la Madeleine, de la Pérade, de Batiscan

et de Champlain. Il perdit sa femme en 1683 et se remaria le 30

janvier 1687 avec Michelle, la fille du notaire Cusson, du Cap-de-la-

Mad>leine. Afin peut-être de ne pas offrir de concurrence à son

bea'i-père, il se fixa à Montréal, où il obtint le poste de greffier pour

l'etendue de ce gouvernement.

les hommages de ses supérieurs

Fonctionnaire méticuleux, il s'attira

pour “l'excellent arrangement de

son greffe et la belle ordonnance de ses contrais et pièces de pro-

cédures”.

Antoine Adhémar constitue le modèle du notaire de chez nous,

personnage qui joue au point de vue des intérêts matériels le même

rôle que le prêtre vis-à-vis les intérêts spirituels. De son premier ma-

riage naquirent cinq enfants et de son second, deux autres.

à Montréal, le 15 avril 1714. Son

I! mourut

fils, Jean-Baptiste, et son petit-fils,

Tean-Baptiste-Amable, demeurèrent eux aussi à Montréal et servirent

avec éclat jusqu'en 1800.

 

N.B.—Nous prions nos lcteurs de découper et de conserver ces biographies quoti
diennes. En les classant plus
précieux dictionnaire enotenant

. eanadiers. Driots réservés.

tard par ordre alphabétique,
tes centaines d'études sur

ils auront un
les personnages

- Trois ’
—=

"a voix du saint-pére sera-t-elle entendus
‘Les actes antérieurs du saint-

père permettent de croire qu'il

voudra collaborer directement a

l'établissement de la paix. S'il est

présentement impossibie de pré-
voir sous quelle forme concrète

se présentera son apport, on ne

peut cependant douter qu'il inter-

viendra diplomatiquement après

la guerre pour défendre la cause

de son plan de paix, tout comme

il intervint à l'été de 1939 pour

tâcher de prévenir le conflit, écrit

Camille M. Cianfarra dans son

magnifique ouvrage, Le Vatican

et la Guerre.

“Pie XII se trouve aujourd'hui
dans une situation beaucoup plus

favorable que ne l'était Benoit

XV pour bien faire sentir le

poids du Vatican dans l'univers.

A la fin de la première Grande

Guerre, deux faits handicappaient

Benoit XV. D'abord. le Vatican

Comment assimiler

‘Lorsque j'élais jeune, ecrit M.

Louis Bourgoin, il était à l’ordre

du jour. dans le monde savant.

de discuter avec ardeur un pro-

blème auquel vous ne pensez méê-

me pas, tellement vous êtes habi-

tué à voir sa solution magnifique

évoluer au-dessus de vos têtes. Il

s'agissait de savoir si l’aéronef,

qui pourrait satisfaire à l'un des

plus beaux rêves de l'homme el

voler dans l'air à l'instar des oi-

seaux, serait plus léger ou plus

lourd que l'air.”

Depuis son enfance, M. Bour-

goin a eu le temps de se tailler

une place enviable dans ce "mon

de savant” dont il parle; profes-

seur de longue carrière, il a pu

se pencher sur toutes les nou-

veautés engendrées par le pro-

grès. Sans doute s'est-il demandé

comment l'élève contemporain

peut parvenir à assimilier au

moins des notions précises de tou-

tes les innovations modernes? In-

“Agriculture”
Organe de la corporation des

agronomes

La Corporation des Agronomes

de la province de Québec vient de

publier le premier numéro de son

organe officiel. Il a pour nom

“Agriculture”, C'est une revue

trimestrielle.

Comme 11 est logique de sy al

tendre, “Agriculture” s'emploiera

d'abord a développer le sens pro-

fessionne! dans l'esprit de ses

membres: c'est la une premiere

nécessité. Ensuite. elle tentera de

renseigner les agronomes, les

agriculteurs et les amis de l'agri-

culture des divers problèmes —

et ils sont nombreux — de la pro-

fession agricole.

Les fondateurs de ce nouveau

périodique ‘comptent sur une col-

laboration abondante et de prove-

nance très variée. Dans leur es-

prit, “Agriculture” sera ouverte a

tous les agronomes compétents

sans distinction d'origine ni d'éco-

le, de même qu'à tous les amis

sincères et éclairés de la cause

agricole.

Il est un vaste champ d'action

qui s'ouvre a l'intelligence et au

devouement des rédacteurs de

cette revue. En effet. si dans le

domaine de l'agriculture la pro-

vince de Quebec est allée de

l'avant dans ces dernières années,

si elle a enregistre. par certains

côtés. des progrès marqués. il lui

reste encore beaucoup a faire

avant d'en arriver a une sage Pi

fructueuse utilisation de la res-

source-terre.

Sans doute. “Agriculture” fera

aussi large que possible la part

de l'éducation de ses lecteurs. Elle

voudra améliorer les systemes de

culture. le rendement des sols:

clle ne négligera pas davantage

nous en sommes persuadés, le
perfectionnement de la classe

agricole. Ce qui comptera surtout

a la longue, parce qu'indice d'une

réelle sécurité. ce sera l'amour

du travail. la fierté de la profes-

avait oriente sa politique sui la

foi d'une victoire des puissances

centrales et n’en avait modifié le

cours que vers la fin du conflit;

deuxièmement, la question romai-

ne restait à résoudre, et l'Italie

entretenait quelque méfiance a

l'endroit du saint-siège, qu'elle

soupconnait de vouloir obtenir

des concessions territoriales par

l'intervention des Alliés. Nulle

situation semblable n'existe au-

jourd'hui.. Le pape est le chef

d'un état et jouit des mêmes attri-

uts juridiques que n'importe quel

monarque laïque ou président de

république.”

Quant au plan de paix du saint-

pére, on en trouve un lumineux

exposé dans Le Vatican et la

Guerre, en vente aux éditions de

La Revue Moderne et dans toutes

les bonnes librairies.

tant d'innovations ?
capable de se désinteresser d'un

cas aussi angoissant. et songeant

de même à tous les adultes qui,

faute de loisirs, ne peuvent re

cueillir un peu partout la docu-

mentation scientifique nécessaire,

M. Bourgoin a publié Science sans

douieur, et ce livre connait pre-

sentement un succès de librairie

fort considérable dans la province

de Québec.

Science sans douleur est destl-

né à ‘ceux qui ont la saine et

profitable curiosité d'apprendre

et de connaître ce qui se passe ale

tour d'eux dans les domaines qui

ne leur sont pas familiers”. Ce

livre se compose de vingt-quatre

textes indépendants, illustrés avec
humour par Agnès Lefort. L'ex-

emplaire, cartonné et protégé

d'une chemise en quatre couleurs,

se vend aux éditions de La Revue

Moderne et dans toutes les bonnes

librairies.

sion que l'on réussira à inculquer
dans l'âme de nos habitants.

Pour peu que la revue de la

Corporation veuille préparer

l'avenir, elle ne manquera pas de

s'intéresser à l'agrandissement de

notre domaine agricole par l'éta-

blissement des fils de cultiva-

teurs. Que nous sachions, il n'est

guère de corps organisé qui fut

mieux en mesure de donner aux

pères et mères de famille les con-

seils appropriés sur la nécesssité

de garder leurs enfants à la terre,

de préparer de longue main leur

établissement.

Nous voulons souhaiter à “Agrl-

culture” longue vie, en même

temps que de féliciter les direc-

teurs de la Corporation qui ont

inspiré cette fondation,

C..E. COUTURE

La naïveté peut montrer des dé

fauts, mais jamais des vices, et

c'est pour cela qu'on dit une

grosiéreté naive, et qu'on ne dit

point une méchanceté naïve,

~ D’ALEMBERT.
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4 GÉNÉRATIONS

 

IL a été fait
avec la Levure
Fleischmann

de ménagères canadiennes
ont employé et loué la Levure Fleischmann fraiche—
parce qu’elle assure toujours un pain à mie fine, léger et
savoureux. À cause. des restrictions de guerre actuelles,
le pain est plus essentrel que jamais pour obtenir rapide-
ment de "énergie. Il ne coûte pas cher et aide à ménager
les aliments plusdifficiles à obtenir. Si vous cuisez vous-
même votre pain, ne manquezpas d'employer la Levure
Fleischmann fraiche—sous l'étiquette jaune familière,
Chez votre épicier.

COMPLÉTEZ VOTRE REGIME en monpeant chaque four
FABRICATION
CANADIENNE

dv comploxs B.

deux gétaoux da levurs Flelschmani fralchs — une
sxcellonte source naturelle des importantes vitamines             
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 Malgré une chaleur
infense ces AnglaisesQUARANTEHEURES

Chute-a-Blondeau, 21, 22, 23
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: juin.

1 partir du ler juillet, pour la construction. — Un inspec- Soleilvere re a @ OLE ‘ StAlbertPDUJOUR travaillent ferme

teur sera nommé pour émettre les permis et veiller a LUNE overseers 649 10.15 Jour octave du Sacré-Coeur Quelque part en Angleterre,

l’observance de la nouvelle législation municipale. —
dans la salle de distillation d’une

Cette dernière devrait maintenant être celle qui nous * usine de gaz combustible, un grou-

convient.
= x: pe de femmes travaillent depuis

: Quatre HULL, JEUDI 22 JUIN 1944 Température — NUAGEUX et FRAIS |un an à une des besognes les plus

!

13
!

 

 
 

mr

 

pénibles jamais remplies par une
main-d'oeuvre féminine.

 
 

 

Nous l'avons signalé précédemment: le conseil muni-
, . .

cipal n'a pas perdu de temps pour s'occuper du règlement Quatr€ St-André-Avellin. Que. Quarante-deux heures par se-

de construction. Encore moins le comité spécial qu'il a navires... ST-ANDRE-AVELLIN “Qué yo maine, ces femmes travaillent

tormé et qui a travaillé en son nom. Un échevin s'est levé
au cours d'une séance, un soir, et il a attiré l'attention de
ses collègues sur la nécessité de nous pourvoir d'un règle-
ment de construction approprié, si nous voulons tâcher de

rémédier à la grave pénurie de logements qui se constate chez

nous.

Cet échevin mentionnait que, pour tenter d'arriver à
trouver et à appliquer le remède, il fallait nécessairement

tenir compte des conditions mises par les autorités fédérales
à leur politique d'encouragement à l'industrie du bâtiment

 

dans un véritable enfer. Leur tâ-
che consiste à alimenter les four-
naises de charbon dans une atmos-

phère où il se consume avec moing
d'oxygène que dans l'air ordinai-
re et donne un gaz éclairant qui
est gardé dans d'immenses réci-
pients en forme de cloche.

Trois équipes de relève se par-
tagent le travail dans cette salle

de distillation, la première poin-
çonnant l'horloge à l'aurore. En-

tre neuf et dix heures du matin,

(DNC) — M. et Mme Henri
Charron ainsi que M. et Mme Oscar

Aucune indice ne laisse entendre ! valverendaientValleaux famil
que les deux grosses flottes en ; ;
soient venues à un combat de sur Mlles Gilberte Bisson et Jacque:
face. j line Angrignon sont allées en fin

La 5e flotte américaine n’a pas | de semaine, au Congrès Eucharis-|
p ; tique de Lachine.subi de pertes en navires. Qua-| “Mile Marie-Clai .

rante-neuf de ses avions . furent ie Marie-Claire Bélisle, de
perdus dans le combat aérien de, Vrightville, est de retcur chezses
dimanche, qui représente une ten-| Parents, M. et Mme J. A. Bélisle,

(Suite de la première page)

pour ses vacances d'’é‘é,  domicilaire. il faut Agir, ajoutait-il, et sans tarder, parce eeeEE M. Endy Rousson, qui travaille vient l'interruption pour le repas

que chaque jour qui passe éloigne d'autant la solution bout de l'invasion de Saïpan, prin- | à Montréal, est en promenade chez du matin, suivi d'une autre pério-

recherchée.
cipale forteresse ennemie dans les Sa mère, pour quelques jours. de de quatre heures de travail,

As ti | ité spécial fut 6. Ce der- Mariannes. oo : M. Maurice Boyer, militaire du Les femmes font partie des équi-

sa suggestion, le comité spécial fut nomme. Ce der Certains des pilotes américains, C4MP Debert, en Nouvelle-Ecos- pes de nuit, tout comme les hom-

nier a tenu quelques séances, puis a fait son rapport à tout

le conseil. Il était mentionné que le règlement actuel de

construction était dans son ensemble applicable, qu’il s'agis-

sait tout au plus de lui faire subir quelques modifications.

Il recommandait aussi d'émettre les permis de construire en

collaboration avec les autorités sanitaires du comté, afin

d'assurer la bonne hygiène, la salubrité des maisons nou-

velles. Il recommandait surtout la nomination d'un inspec-

teur ou fonctionnaire qualifié chargé de l'émission des per-

mis et de voir à ce que le règlement soit appliqué. De plus,

toute demande de permis doit être accompagnée d'un cro-

quis, s'il s'agit d’une construction ordinaire, et d'un véritable

plan s’il s'agit d'une construction plus considérable.

Le comité a aussitôt été prié de formuler ses projets

d'amendements et de revenir les soumettre au conseil. C'est

Le PRINCE HENRY, après
promenades ont été remplacés par
fut du PRINCE HENRY et de son frère le PRINCE DAVID que furent mis à la mer les barges de débar-

quement, au jour J. équipées par des marins canadiens, elles conduisirent la première vague de soldats

canadiens à la pliage normande.

 
Depuis cette date, ces deux vaisseaux continuent à transporter des troupes

en France et à ramener les blessés et les prisonni

sa transformation de navire-passager À vaisseau d’invasion. Ses ponts
de puissants bossoirs qui supportent les barges de débarquement. Ce

ers en Angleterre.
(Photo Marine canadienne)
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qui ont été abattus ont peut-être SE était de passage. en fin de se-
été rescapés, a ajouté Nimitz. maine, dans sa famille.
Le combat a cessé à la chute de | M. et Mme Hervé Angrignon. M.

la nuit avec la fuite des Japonais : €t Mme Conrad Legris, M. et Mme
et rien n'indique que la bataille Lionel Bédard, M. Hormisdas
ait repris. Boyer rendaient visite, dimanche,
Le quartier général a aussi an-! à M. et Mme Ernest Bricault, de

noncé que 353 avions ennemis ont |St-Jérôme.
été descendus dans la vaine ten-, M. et Mme Emile Courtemanche,
tative des Japonais, dimanche, |de Thurso, étaient de passage, di-
contre la puissance de l'amiral Manche, chez Mme Pierre Cour
Mitscher. Ce nombre ajoute 53 ap- , temanche, mère de M. Courteman-
pareils au chiffre de 300 donné che.
antérieurement. | M. Charlemagne Leroux a rendu
Deux porte-avions américains et visite à sa famille.

un cuirassé ont subi des dégâts su-| Mlle Alice Angrignon, de Poin- :
perficiels et 21 avions furent dé-'te-Gatineau, a passé une semaine
truits au combat. Un porte-parole | chez sa mère, Mme Julien Angri-

mes.

Les ouvrières des usines de gaz
bénéficient de certains privilèges,
Elles reçoivent une portion spé-
ciale de thé pour étancher leur
soif sous cette chaleur torride.
Elles disposent de plus d'heures
de loisir, et de toutes les compen-
sations qui leur sont accordées la
plus appréciable est celle d'obte-
nir du savon sans coupons.
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PUBLIC
Les salons de barbiers, de
même que les salons de coif-
fure pour dames, seront fer-
més samedi, 24 juin, fête de
la St-Jean-Baptiste. Ils seront
euverts jusqu'à 8 heures du
soir, la veille, vendredi.

Le Comité conjoint des
barbiers du district
de Hull.

4 de la flotte a révélé que par dégâts : gnon.
superficiels, 1l fallait entendre que| M. et Mme Emile Pilon, leurs
ce n’était pas un empêchement au deux filles ainsi que Mlle Paquin,
combat et qu'il est possible que ces | tous d'Ottawa, étaient en visite
trois navires aient pu participer à chez M. et Mme J. A. Bélisle, di-
la bataille navale de lundi. manche dernier.

L'amiral Cuester Nimitz, com: | M. et Mme Maurice Beauchamp,
mandant de la flotte dans le Pa- de Montréal, et leurs deux enfants,
cifique, a dit que la puissance des étaient en visite chez M. et Mme
Japonais consistait en quatre cui-| Adrien Dupuis, dernièrement.
rassés ou un peu plus, cing ou six| M. et Mme Alfred Despins, de |
porte-avions, cinq pétroliers, el un| Ripon, demeurent maintenant à
certains nombre non spécifie de St-André-Avellin. |

| Le congres

revet...
(Suite de la premidre page)

ce qui s'est fait lundi soir. Il a été décidé alors que le régle- | Local permanent

ment aura effectivement force de loi dès le ler juillet qui

vient. D'ici là, les amendements auront été rédigés d'après ; , .

la formule légale et incorporés au règlement. On nommera de la Coopérative

aussi l'inspecteur proposé. y . .

d'habitations

Funérailles
En l’église et au cimetière No-

tre-Dame de Hull, ce matin, ont
La deuxième séance fut pour, eu lieu. au milieu d’une nombreu-

lès Tertiaires de St-François et eut se assistance, les {unérailles de
lieu au sous-sol de la cathédraie,’ Mme Jean-Baptiste Lariviére. née
Mgr Jean-Baptiste Nadeau, P.D.; Amanda Levac. décédée mardi à
curé de St-Pierre de Sorel a pré- sa demeure, 282, Ste-Héléne, a

La premi‘re réunion de Ja Sidé et le R. P. Léon-Pascal, o.f.m., I'dge de 68 ans. La dépouille ror
“Cité-coopérative de Hull", coopé- définiteur provincial, a exposéle, telle avait été exposée aux salcns
rative d'habitations, vient de se. Sujet suivant: la messe et la péni- funéraires Emond. angle des rues

tenir à Hull. La société a été tence. ; Kent et St-Laurent. La levée du| roiseurs et de dest
fondée i" + a quelques semaines, ; La troisième conférence fut don- corps a été faite et le service cé | "es perte 7 l'ennemi dit-il

Les membres se sont nommés Née pour les Tertiaires de St-Do-| lébré par le R. P. J.-M. Gauthier, | rai Pp i s de lennemi, ditil,
i minique, au patronage des Jeunes o.m.i. | seraient ls suivantes: Un porte- gg

Ainsi donc, dès le mois qui vient, nous aurons le règle-

ment de construction supposé nous convenir parfaitement.

Il est l’oeuvre du comité suggéré par un échevin. qui en fit

partie, de même qu'un autre échevin qui accusait le conseil !

de parler depuis longtemps de réglementer en la matière.’

sans jamais en venir jusqu'ici à l'action, Le second comme

le premier de ces échevins a eu ses coudées franches pour

faire valoir ses vues, exprimer des opinions, formuler des
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modifications. Alors, tout devrait être bien, puisqu'on ne un conseil d'administration Pro Filles. Le R. P. Ange-Marie Bi avions, que l'on croit être le @ EE&

semble avoir ignoré aucun groupe dans la formation du visoire, composé des directeurs. sonnette op. raseareoi| ———— Zuikanu (17,000 tonnes) qui a reçu À ere

comité. suivants: président, M. François Pt trois bombes de 1,000 livres. |- ‘ - Le . {

Lafleur: secrétaire, M. Jean-Marc | Cial du Tiers-Ordre dominicain, : Rockland. Ont.
; ; ; ; fem “1, | traité de la messe et de la péni-

; ver le rè-

|

Maritneau: trésorier, M. Paul-Emile ; .
Le grand point sera maintenant de faire observer Domplerre: bropagandiste, M. Gé tence. M. le chanoine EE. Pelle-,

glement. Il arrive souvent qu'on règlemente, et ensuite, dans < | tier, curé de Notre-Dame de

la pratique des choses, on se laisse aller à des tolérances puis rareBeaudry; Aeona ‘Granby, a présidé. 1 êché po fut

à des concessions qui font presque tout abandonner. C'est Gilbert St-Jean. | La messe et l'apostolat de la Hiri

e

contenaire de|Apostd-, mage et laissé en flammes. ‘

ce qui semble s'être produit pour le règlement de construc-| ; prière, tel est le sujet quavail ood soir par une heure cain. | BebeAVIDS plusleger (pro-

i d 1 5 Or, des lois qui ne sont pas suivies ni Les membres de la société ont choisi le conférencier, le R. P. An-| . St ; NN “1 nviron 10,000 tonnes) |

tion, dans le passé. : a p visité les terrains accessibles et se | tonio Poulin, s.j., pour la quatriè-; te réparatrice. Le sujet traité fut: de la classe du Zuiho-Taiho qui fut

respectées, dont les infractions ne sont par arrêtées ou ré- | Dréparent à présenter scus peu une hetud ‘’La blessure du Coeur de Jésus atteint d'au moins une bombe.

primées, il vaut évidemment mieux ne pas en avoir. On n'a |
me séance d'étude, qui eut lieu à. , . à ( Be

| ; à

|

demande au conseil municipal. ; la salle du Patronage St-Vincent- Par l'abandon. le reniement, la! Un cuirassé de la classe du #

pas au moins le spectacle de citoyens défiant l'autfrité, qui

reste inactive ou se sent impuissante.

Un porte-avion de la classe du Pp
Hayataka fut coulé. | gs

ROCKLAND. (Ont). (DNC) —, Un porte-avions de la classe du 3
, Un triduum a été préché pour com- Hayataka fut grandement endom-

  
Tél: 2.83521
 

 

| de-Paul, et pour les membres de | trahison”. La deuxième heure, Kongo, (29,000 tonnes) fut endom- ' §&

La “Cité-coopérative de Hull” a l'Apostolat de la prière. Cette Préchée de 11 hrsa minuit, tral mage. |
obtenu pourl'été un local mis à sa : réunion était sous la présidenceA desRogar St urof se Un croiseur fut avarié. E
disposition par la L.O.C. à 23, Cour- | de M. le chanoine Antonin Tru-| “5 gard pp Saint = Trois destroyers furent endom- 13

Ce local servira de bu-\ deau. chapelain des SS. de Ste ion. fatensuite distribue1 hace, eon l'un a probablement | 23st : été coule. |B
Trois pétroliers furent coulés.
Deux pétroliers furent forte-

ment endommagés et laissés en
ieu.

Quinze à vingt avions de dé-
[ense furent descendus.

Besoin urgent
d'infirmières diplômées
Le ministère du Travail conduit

Si vous voulez que l’on

l'éloge de

cuisine, commencez d'a-

Mais il faut évidemmentque les ‘ois soient bonnes, justes, clou

conformes à l'intérêt des gens et au bien public. C'est ce °° €.

t'est présumée être maintenant la loi municipale modifiée | \permanentet sera ouvert | Marthe. 40 2

régissant chez nous la construction. Alors qu'on fasse tOUS Un directeur sera là à la disposi- | art SIGIRséance d étude Le dimanche matin. la prédica

les efforts et qu'on prenne les moyens requis de la faire tion de tous ceux qui désirent ob- était réservee aux religieuses, et tion portait sur “L'amour de Jésus
. ; ; ; : : ] IX q esirent ob-' fut tenue en la salle academique pour nous et notre amour pour

observer. Et si l'on sapercoit que l'on a fait erreur ou omis- tenir des renseignements, donner qu seminaire de St-Hyacinthe. Le | Lui”. Le dimanche soir, c'était “la

sion quelque part, on devra s'empresser de réparer ou leur adhésion au mouvement ou; T. R. P. E-À. Langlais, 0.p, mai-| Réparation, sa nécessité. La pro-

d'ajouter. | verser leurs mensualités de part tre des novices dominicains à St-| cession dans l'église, suivie de la
sociale. Hyacinthe, a présidé cette reu-Bénédiction du Très-Saint-Sacre-

inion. M. le chanoine J..B.-O. AI- ment, terminait le Triduum. |
| chambault avait intitulé sa cause-
rie: la messe et la sancuiication' MM. le curé René Chené, est allé

personnelle des religieux. ; à Ottawa, pour suivre les exercices
La sixième séance d'étude eut de la retraite ecclésiastique. |

fasse votre

   

   
   
   

 

bord à choisir le meil-

leur dans les comesti-

bles,

 

 

———La mise en vigueur pourra être chose assez difficile et

délicate, pour commencer. I faudra faire oeuvre d'éduca-

tion patiente, mais tenace, inculquer le souci de la confor- e . ,

mité et de la discipline, sans lesquelles tout va comme : Pour avoir laissé

l'aventure dans une cbllectivité.

 8 a

A Chez "RAYMOND"     

 

  

\S  . lieu en la chapelle du semunaire :
; Ju Lhidpreas ; M. et Mme Oscar Ménard. de actuellement une campagne dans

Avec le temps, les difficultés s'aplaniront, les bonnes Son emploi Sans br StHyacipLne. ungrand eux Cornwall, étaient de passage à le but d'enrôler les infirmières di-

habitudes se contracteront et nous finirons par avoir une re de prêtres et de TIE:IBIEUX Rockland, cette semaine. | plômées, et d'utiliser plus effec-
étaient presents à cette réunionÇ y * « °

| meilleure construction. D'autant plus que l'on veut se sou- | gl i | sous la présidence de M. le cha-'
| l'avis réglementaire

cier également d'un zônage possible et dun urbanisme au | Roine Donat Cournoyer, curé de|

moins élémentaire. . - St-Ours. Les membres du clerge

' Alcide _ Gouin, 141 A, Laval, ont étudié comment faire partici

Hull, a été condamné ce matin par per les fidèles à la messe,

‘tivement leurs services, soulignait
récemment un fonctionnaire du
ministère du Travail.
Les infirmières ayant quitté

leur profession sont priées d’y re-
tourner à cette époque où le besoin j

M. Aristide Bergeron est grave-
ment malade.
 

eel FERME LUNDI
LE 26 JUIN

Henri LESSARD. Pain à la farine d'avoine

 

 
 

 
 

 

   
 

   
 

  

 

 

   
 

 
 

ee |
le juge H. Achim à $25 d'amende .
et aux frais ou a 15 jours pour

  

A la fin de ses 6 séances d'étu-|

 

   

 

 

     
  

  

 

1L2 tasse de farine à pain

 

est urgent. Dans les cas ou des in. Ba
firmières arcomplissent des tra. |&&
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ieropie pou | de, tous les groupes se sont rendus ty c a the de Poudre à pâte À (L St J B ti t )
oir laisse son emploi sans donner! ay reposoir pour une heure d'ado- 4 c. à thé de se vaux d'un ‘aractère moins profes a -Jean-

OEUFS FRAIS VINAIGRE HEINZ un avis de 7 jours à son patron, - ration dialoguée. M. l'abbe Eucher| 4 c. à table de sucre sionnel, elles sont priées, par l'en a ap ste

ClasseA Pur — Filtré tel que requis par les règlements Martel, cure du Précieux-Sang, 1% tasse de farine d'aveine tremise du service sélectif, d'assu-

i Poulettes, la douzaine .85c Le 63 ; du Servicenational sélectif. | était le modérateur. Son Exc. Mgr fine mer des fonctions plus importan-

Moyens, la douzaine “39e gallon ……… Cc Il travaillait, en avril dernier, | Joseph Prud'homme, évêque titu- 2 tasses de lait tes. Dans plusieurs cas, les lon. : Vi NDES FRAICHES

. pour l'International Nickel Co., a|laire de Salda a officié a la bené-! 1 © à table de gras doux, gues vacances ont ere supprimees {gg

CONFITURES Fraises — Pommes 54c | Port-Colbourne. diction du St-Sacrement. | fondu. afin de ne pas ajouter à la pénu- %*

¢ Nationale, boîte de 4 livres .........o. | Dans la soirée, il y aura à 8 rie actuelle d’infirmières. 22 Dans bas côte

MARMELADE "Good Morning” Pot de 25c | heures, heure solennelle dadora-| Méler et tamiser la farine a| Lesfonctionnaires du Service fy BOEUF La livre 10e

" "6 12 onces eee ( d , a 1 tion, a reposoir. Le R. P. M. A.| pain, la poudre à pate, le sel et For on louaes Soe desme er

ICAMES

eee

: i rouleaux amarche, dominicain, prononcera;le sucre. Ajouter la farine d'’avoi- |"; : 4 ; pa- 4 -

| PAPIER DE TOILETTE Nil POUT oon. 25c on amne d dn le sermon. S. Exc. Mgr Aldee ne et bien mélanger. Ajouter le tions, sontTeesa leur an BE ROTI VEAU FESSE 27c

SIROP DE TABLE "Ra mond" 40 ; . > Desmarais, évêque d'Amos,offivie-|lait et le gras fondu et battre cienne profession d'infirmières et is % La livre

A y L + € ra à la cérémonie du St-Sacre- jusqu'à liss Verser immédiate- travaillent soit régulièrement, soit '} ss —

4 a pinte …… pour dvoir VO € ment. A 11 heures, il vy aura une rent dans eu moule à on : js. à temps partiel. La

FETE ST-JEAN-BAPTISTE | . autre heure d'adoration dialoguée| sé d’une grandeur de Bo EL En s'adressant au Bureau d'en- ] BELLES TRANCHES de VEAU L 25¢

BEURRE “LUNDI” NOTRE EPICERIE Un cam à la cathédrale suivie d'une messe 9". Faire cuire dans un fou registrement des gardes-malades v
de crémerie : ion de minuit et communion générale Sere pi ‘degrés F) pendant une le plus rapproché. au Bureau lo-|;

Première 37 SERA FERME | à la cathédrale. Son Exe. Mgr Al-; heure environ En retirant du tour, Ceyae Placementet de Service sé Véritable agneau de printemps 1944 |
qualité, Liv. … C LA JOURNEE ENTIERE - ! bini Lafortune, évêque de Nicoiet ; lectif, tout: infirmière diplômée

| Jean-Paul Morin, de Limoges, Célébrera le saint sacrifice ’| badigeonner le dessus avec du gras obtiendra les renseignements sur ' La

a été condamné par le jugeHI ——— fondu, Si le pain doit être tran-|la manière dont elle peut se ren- livre C
SUCRE GRANULE . oc... 5 livres 38e saniflush Achim à 1 an de prison pour avoir . . ché mince, laisser refroidir dansidre utile”. déclarait le fonction:

BRUN .... 5 livres 38c anitius 1é 1 i EY CL le moule. raire du ministère du Travail. ’ La
Nettoie volé le camion de H.-J. O'Connell, | e IC y i €

FEVES AU LARD Raymond. Bte . 10c tout deMontréal,alors que le véhicule livre  .......

; était en stationnement dans Hull. 2

MACEDOINEde légumes. Bte 20 oz 15¢ 1, Il s'était reconnu coupable hier, et td LONGE D'AGNEAU 39
PARD pour votre chien. 2 btes . 29c

|

boîte 29c La sentence avait été différée à on Fesse une livre C

ce matin. . ° 2 :

om MURFETS. 2 bes Toe guillotine a Dax —
R BLE SOUFFLE Quaker, 3 pag. 25c L C Par Louis NEVIN SAUCISSE de BOULOGNE La else

| CLARK SOUPES LEGUMES Habitant. Bte 10c || -°S Lameron IRUN, (Espagne), le 22 — 0 | —
Oxtail Ï . (PA) — Les Allemands et les au- -

Scotch Broth Savon Impérial | Savon toilette Highlanders... torités de Vichy ont élevé une 7 EPICERIE DE CHOIX

4 btes 29¢ 5 barres, 24c | Colgate, 6 b, 25¢ (Suite de la première page) guillotine dans la ville de Dax, à

SAVON EN FEUILLESPrincess. Bte 23e ec les d PARR) [environ50millesau nord de la -
; v 2: : : u

FROMAGE KRAFT. Boîte de 2 livres — 77¢ battirent en brècheles diressie. exécuter les patriotes français N PATATES N.-B. No i 10 lvs 2c 75 lvs, $1.70

mandes capturés dans le sud-ouest de la ee

VOLAILLES — VIANDE FRAICHE — FUMEE Vers l'heure d. midi, la réserve France. GRAISSE PURE la li 134/2c
POULES ROTI DE LARD, Epaule. Liv. 29c de la 3e division canadienne, sur Cette information a été donnée . i > eees a livre,

CHOPS DE VEAU. Livre 25¢ xordre du majorgénéral R. F. L. par des employés belges au quar Si vous voulez disposer CONFITURE dela Colombie FRAMBOISES 38e

de choix r, de Kelowna, C.-C., com-jtier général allemand, dans le , î Yi : ritannique .....
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La remise des diplômes à l’École
Ménagère Régionale de Montebello

 

Deux élèves reçoivent
d'économie domestique — Le programme —
M. le chanoine Brosseau adresse la parole

La séance de la graduation à
l’Ecole Ménagère de Montebello
a eu lieu dimanche dernier sous
la présidence de M. le chanoine
H..D. Brosseau, curé, et devant
un auditoire comprenant de nom-
breux parents et amis des élèves.
La séance se divisait en deux par-
ties; en premier lieu la lecture
des promotions des cours primaire
et complémentaire du pensionnat
avec distribution des prix. En se-
cond lieu, la distribution des di-
plômes, les attestations et les prix
aux élèves du cours ménager. La
salle était décorée de fleurs de la
saison.
COURS D'ENSEIGNEMENT MENAGER
Cours Familial, 2e année.

L'Ecule Ménagère Régionale de Mon-
tebello, en considération des études pour-
suivies, des travaux exécutés et des dis-
positions manifestées durant les deux
années du cours familial décerne un cer-
tificat d'aptitudes domestiques à Niccle
Jobin, avec la note Distinction, et Louan-
ze pour personnalité.

L'Ecole Ménagère décerne une sattes-
tation aux élèves de lère Année du cours
familial dont les noms auivent :
Avec Grande Distinction: Mile Yolande

Blais, Monique Barrette. Jacqueline Tou-
signant, Rosette Charette, Catherine Ar-
eand: avec Distinction: Miles Thérèse Put-
vin et Marjolaine Brazeau.

10e Année
 

Les demoiselles dont les noms suivent , Cices physiques. Remerciements en fran-
ont mérité hg attestation d'aptitudes do.| sis par Mlle Lucienne Lalonde, en
mestiques. anglais, par Mlle Jacqueline Thériault.
Avec Grande Distinction: Milles Edmée Discours par Miles Gertrude Gauthier

Marieau. Suzanne Labrosse, Mariette Ra. et Rachel Morissette. ;
cine, Ludivine Paquette, Irène Carlin, | Dans son allocution, M. le chanoine

Brosseau fé'icita les parents d'avoir choi-Colette Coderre.
Avec Distinction: Mlles Thérèse Bour.

geois. Liliane Cardinal. Hélène Lefebvre,
Marie Church, Thérèse d'Avignon.

1te Année
Le Département de l’Instruction Publi-

que, en considération des études pcur-
suivies durant les deux années et des exa-
mens subis selon les règlements en vi-
æueur. estime que les demoiselles dont les
noms suivent ont reçu une bonne forma-
tion domestique et en conséquence, il leur
décerne le Certificat d'Aptitudes Domes-
tiques :
Avec Grande Distinction: Mlles Juliette

Lacroix et Marielle Chevrier.
Avec Distinction: Mlle Jeannine

bourin.
Sa-

12¢ Année
Les demoiselles dont les noms suivent

avant reçu la formation requise pour l'en-
seignement des sciences et disciplines do-
mestiques ont mérité un Diplôme de Com-
pétence Domestique:  

L

 

leur diplôme supérieur

Avec Grande Distinction: Mlles Jac-
queline Thériault, Denise Deschitelets,
Claire Béliveau, Lucile Baxter.
Avec Distinction: Miles Aline Stras-

bourg, Lucienne Lalonde.
L'Ecole Ménagère, en considération des

dispositions presonnelles manifestées par
la titulaire, ajcute à ce diplôme le té.
moignage de sa Très Haute Louange à
Mlles Jacqueline Thériault, Denise Des-
châtelets. Haute Louange à Mlles Aline
Strasbourg, Lucile Baxter, Claire Béli-
veau, Lucienne Lalonde.

L'Institution décerne aux titulaires le
prix des graduées, Baguessouvenir.

Les demoiselles dont les noms suivent
avant subi avec succès les examens de
l'Université de Montréal, ont mérité de
l'Université le Diplôme de Compétence en
Sciences Ménagères:
Avec Grande Distinction: Mlles Claire

Béliveau, Denise Deschâtelets.
Avec Distinction: Mlles Aline

bourg, Tucille Baxter.
Les demoiselles dont les noms- suivent

cnt reçu leur diplôme supérieur d'éco.
nomie domestique. Grande distinction:
Mlles Gertrude Gauthier et Rachel Moris-
sette

Stras-

Cette séance fut agrémentée d'un pro-
gramme musical et littéraire. Les graduées
de la 12e année exécutèrent un duo d'ou-
verture: ‘‘Au Soleil Levant’. Mlle Aline
Strasburg lut ensuite une adresse de cir-
constance. Pour faire suite, Lucille Bax-
ter déclame: ‘Le soulier de Corneille”.
Mlle Strasbourg revient au programme et
cette fois chante “La vieille maison grise’,
Mlle Denise Deschâtelets était au niano.

Miles Aline Strasbourg, Lucile Baxter
et Claire Béliveau fent un numéro d'exer-

si l'Ecole Ménagère de Montebello pour
faire donner à leurs jeunes filles une édu-
cation qui s'adresse aux qualités d'ordre,
physique, intellectuel, moral et national.
T1 félicita aussi les élèves des succès obte-
nus au cours de leur année d'étude ; puis,

 
les Révérendes Soeurs Grises de la Croix, M. et Mme Gordon Leitch, a per-! Pesant éliront
pour leur grand dévourment et leur tra-
vail intense pour la formation de leurs
élèves. |

Comme conseils de vacances, il demande
l'attention soutenbe dans le travail inté.
riuer: suivre les enseignements reçus au
point de vue surnaturel.
M le chanoine fit ensuite observer le

progrès qu'avait fait l'Ecole Ménagère
cette année, puisqu'elle avait enregistré |
dans ses annales, deux élèves dé 13ième|
année, qui ont mérité d’être couronnées
et de recevoir le diplôme supérieur d'éco-
nomie domestique. C'est un Honneur qui
rejaiilit sur la n°adflson. A tous il souhaite
des vacances saiites et reposantes.

 

1

la quatrième conférence du |
Timbre de Noël tenue à Montréal

19 ligues et comités représentés — La recette na-
tionale a dépassé le demi-million en 1943, et
Québec y figure au premier rang

 

QUEBEC, le 21. — La dernière
campagne nationale du Timbre de
Noël a rapporté $313,000, soit
cinq fois le montant souscrit dans
tout le pays il y a dix ans. Il nous
est agréable de signaler que la
province de Québec, avec $163,-
"798, conserve le premier rang con-
quis d'emblée en 1942. Elle est
suivie de l'Ontario (S112,495), de
la Colombie britannique (558.-
254), de la Saskatchewan ($51,
303), de l’Alberta ($40,290), du
Manitoba (838.342), de la Nou-
velle-Ecosse ($22,321). du Nou-
veau-Brunswick ($18,313) et de
l'Ile du Prince Edouard ($8.209).
Le plus fort pourcentage d'aug-
mentation a été enregistré par
l’Alberta (72), tandis que Québec
et la Saskatchewan ont ré:lisé des
gains supérieurs a 40 pour cent.
La recette a elle-.iéme augmenté
de 36%.

Ces chiffres ont été rendus pu-
blies lors de la quatrième confé-
rence provinciale du Timbre de
Noël tenue à Montréal, au Cercle
Universitaire, samedi le 17 juin.
Ils témoignent d’un progrès mer-
veilleux et le jour n'est pas éloi-
gné, déclarait le Dr G.-J. Wherrett,
secrétaire de l’Association cana-
dienne antituberculeuse. où l'ob-
jectif national sera de $1,000,000.

Ce qui nous intéresse particu-
lièrement. c’est le développement
de Ja lutte antituberculeuse dans
Québec. En 1940, nous ne souscri-
vions encore que $35.877.60. L'an-
née suivante, le comité provincial
du Timbre de Noël était fondé et
la recette s’élevait à $55,575.19
pour atteindre S115,766 en 1942
et $163.798 en 1943. Notre contri-
bution à la recette nationale est  passée de 14% à plus de 32%.

La conférence provinciale du
Timbre de Noël. devenue mainte-
nant une tradition, a permis aux
ligues et comités de la province
de Québec de poser des jalons
pour une campagne plus fruc-
tueuse en 1944, la discussion étant
surtout aiguillée sur le travail an-
tituberculeux à entreprendre. Le
président du comité provincial de
défense contre la tuberculose, le
Dr J.-A. Vidal, donna l'orientation
suivante: coordonner tous les ef-
forts en vue d'un dépistage plus
intense, sans négliger pour autant
la prévention et l'éducation. TI
est, en effet, d'une extrème im-
portance de découvrir les cas de
tuberculose au stage où la guéri-
son reste possible. C'est ce que
la ligue de Montréal est en train
de réaliser magnifiquement dans
le domaine industriel. et une en-
quête semblable va se poursuivre
en Gaspésie, grâce à l'étroite
coopération du comité provincial
ainsi que du ministère de la San- ;
té, du sanatorium Saint-Georges
de Mont-Joli et de la compagnie
Gaspesia Sulfite. Voili deux
exemples qui devraient être sui-
vis partout où les conditions s’y
prêtent et 1! a été suggéré par le
Dr J-A. Vidal, M. C.-O0. Monat,
président de la ligue antitubercu-
leuse de Montréal. et quelques au-
tres délégués, que la province
soit divisée en quatre ou cing
zânes où les comités du Timbre
de Noël pourraient concentrer ef.
ficacement leur travail, ce qui
n'empécherait pas le-maintien des
oeuvres existantes et qui ont tou-
tes leur valeur: colonies de va.
ennces, distribution de lait et
d'huile de foie de morue aux éco-
liers déficients. iramunisation par
le BCG. en résumé prévention et
aussi éducation Crs remarques
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 ont été accueillies dans le meil-

! blay): Trois-Rivières (le Dr Geor-

 

 

leur esprit et nous avons appris
que d’autres centres, en plus de
Montréal, Québec et T.-Riviéres,
s'apprêtent à pousser à fond l'exa-
men radiologique des ouvriers et
de la population en général,
Sherbrooke battra ici la marche,
suivi probablement par Drum-
mondville.

Personnes présentes

Plasieurs directeurs du comité
provincial de défense contre la
tuberculose étaient présents à l’as-
semblée et prirent part à la dis-
cussion: les Drs J.-A. Jarry, Adé-
lard Groulx, Georges Grégoire,
A.-R. Foley, Hervé Beaudoin et
G.-J. Wherrett. Dix-neuf ligues et
comités étaient représentés par
les délégués suivants dont la plu-
part émirent des suggestions: Abi-
tibi (M. J.-P. Dulac); Beauce (le
Dr C. Pomerleau); Brome-Missis-
quoi (le Dr E. Jacques); Cham-
plain (le Dr Jacques Gauthier);
Chicoutimi (le Dr Edmond Pot-
vin); Drummond (le Dr Jean.
Marc Morin); Grand’Mère (M. E--
M. Millette); Hull (M. Henri Les-
sard); Mont-Joli et Bas Saint-Lau-
rent (M. Georges-H, de Cham-
plain); Montmagny (le Dr Albert
Dumas); Montréal (M. C.-O. Mo-
nat, président de la ligue, M. Paul
Dumont-Frenette, publiciste, et
madame de Lotbiniére Harwood);
Québec (Mlle Yvonne Raymond et
Mlle Jeanne Turgeon): Roberval
{Mlle Marguerite Bilodeau): St-
Hyacinthe (le Dr Mare Berge-
ron): Shawinigan (le Dr Georges
Smith); Sherbrooke (M. L.-F.
Codère. le Dr P.-P. Beaudry et
Mlle Marguerite Saint - Pierre);
Sorel (le Dr Jean-Marie Trem-

ges Racicot et M. Odilon Fortier);
Waterloo (M. LionelJ. Lamonta-
tagne). Mlle Grant, de l'Assocla-
tion canadienne antituberculeuse,
dit quelques mots en français,

Le Dr Georges Grégoire agis-
sait comme secrétaire et M. Jean-
Marie Turgeon, publiciste du co-
mité provincial de défense contre
la tuberculose, soumit le rapport
de la dernière campagne provin-
ciale du Timbre de Noël qui ali-
gnait —vingt-neuf organismes.
L'augmentation de recette fut de
413 par rapport à 1942 et de .
358.8% par rapport à 1940. La |
recette postale. en 1942, a atteint

“
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Des prisonniers allemands, dont un officier, en route pour un camp d'internement en Grande-Bre-
Malgré la résistance si longtemps préparée et vantée des armées hitlériennes, les soldats cana-

diens eurent tôt fait de briser la ‘muraille d’Europe d'Hitler dès le début de l'invasion en France et
quelques heures après les premiers prisonniers allemands embarquaient dans les navires d’invasion des

tagne.  
canadiens pour faire route vers l’Angleterre — et un camp d’internement.

(Radiophoto W.I.B. Armée canadienne)

 

 

Pembroke,Ont.
PEMBROKE, (Ont.), le 21.

l'église de Brownsburg, Qué. le
mariage de Mlle Mary Therese
Kelly, fille de M. et Mme Samuel
Kelly, de Pembroke, a M. Jean F.|

» Emond et sa fille, Laure, toutes
deux de Mattawa, accompagnaient
Mlle LaFrance.

M. Jos Corriveau, de Tillbury,
(D.N.C.) — Cecil Leitch, agé de! pesant, fils de M. et Mme Albert Ont, a passé quelques jours chez
22 ans, du C.A.R.C,fils unique de, Pesant, de Montréal. M. et Mme‘ ses parents, M. et Mme Max Cor-

du la vie au cours d'opérations
aériennes, le 15 du courant. Bien
connu ici, où il a fréquenté les
écoles de cette ville. Il faisait par-|
tie du C.A.R.C. depuis le mois
d'avril 1941. 11 était outre-mer de-! gène Perrin, de Pembroke, à Mi

puis le mois de novembre 1942,
W. O. Leitch laisse dans le deuil,
outre ses parents, une soeur, Lola,
à la maison.

Nous apprenons également que
le soldat Douglas Melançon, fils du
C.P.O. Melançon, de la marine
royale canadienne, et de Mme
Claude Melancon, a été blessé au
cours d'un combat en France, ré-
cemment.

Le soldat Thomas-T. Demers,
fils de M. et Mme Philippe De-
mers, de Windsor, Ont, autrefois
de Pembroke, a été blessé au cours |

| dun combat. Agé de 20 ans, le munauté des Soeurs de Ste-Anne,
soldat Demers est outre-mer de-
puis un an et demi. Deux de ses
frères, Henri, 28 ans, et Albert,
26 ans, font partie de l'armée acti-|
ve.

Dimanche, une imposante céré-
monie se déroulait en l’eglise St-
Jean-Baptiste, à
collation des diplômes et des prix
des élèves du cours intermédiaire
de notre paroisse. Les garçons, vê-
tus d'un veston bleu et pantalon
blanc, les filles, portant leur cos-
tume bleu, avec mante bleue de
circonstante, défilèrent aans l’al-
ice centrale, au son de l'orgue,
vers les places qui leur étaient re-
servées. Parents, amis et bienfai-
teurs occupaient les bancs avoisi-
nant ceux des gradués.

M. le Curé présida au chapelet,
après quoi M. l'abbé A. Zipfel pro-
nonça le sermon de circonstance.
On procéda ensuite à ia distri-;

bution des diplômes (General et
Commercial) et des prix spéciaux.

Voici les dons des génereux do-
nateurs: M. le curé Pilon, MM. les
abbés E. Peichy, A. Zipfel, La
Fédération des F.C.F., J'Associa-
tion St-Jean-Baptiste, la  commis-
sion scolaire, quelques paroissiens
ec anciens élèves,
Une adresse lue par Marc-Eugè-

ne LeMay clôtura l'assemblée.
M. le curé Pilon daigna adresser

quelquts mots aux élèves et aux
parents. Cette fête se termina par
la Bénédiction du St-Sacrement,
chantée par les élèves.
Mariages:
Samedi dernier a été

l'occasion de la’

bénit en!

i domicile a Mont-
réal.
i Le 5 juin a été célébré, en l’é-
| glise du Précieux Sang, de Wind-
sor, Ont., le mariage de Mile Edes-

“se Perrin, fille de M. et Mme Eu-

; Michael Hynes, de Windsor, fils
de M. Michael Hynes et de Mme
Hynes, décédée. Le coupie demeu-

{rera à Windsor, Ont.
Naissances:

i Le soldat lari StJames et
. Mme St-James, née Mary Larkin,
annoncent la naissance d'une fille
et d’un fils, nés le 5 juin.
M. et Mme A. Gray, de Clova,

: Qué, née Irène Huot, annoncent
la naissance d’une fille, née le 10

; juin, à l'hôpital Général de Pem-
: broke.

Sr. Ste M. Godeline, de la com-

à St-Jérôme, Qué., accompagnée de
sa soeur, Mme C. Séguin, d'Al-
fred, étaient de passage chez M. et
Mme Fr. Lafrance. La religieuse

la également visité sa nièce, Sr
{ Ste-M. de la Nativité, à Pembroke.
: Toutes deux sont parties pour
Sudbury, Ont, où elles visiteront

“des parents.
| M. l'abbé LaFranée, de Corbeil,
| Ont, a visité ses parents, M. et
! Mme M. X. LaFrance, la semaine
dernière.

, Mlle Thérèse Giroux et son frè-
re, M. Emile, sont partis en voya-
ge à Détroit, Mich., cette semaine.

M. Marc Gauthier, étudiant au
collège St-Alexandre, à Limbour,

| Qué. passera ses vacances chez
ses parents, M. et Mme Alf. Gau-

' thier. Roméo Lafrance, du méme
. collége, passera les siennes chez
| ses parents, M. et Mme F. Lafran-
ce.

| Le soldat Byington et Mme
| Byington, et leur fillette, de King-
; ston, Ont, ont passé deux semal-.
“nes chez M. et Mme Nap. Lafran-
ce, parents de Mme Byington.

|

de sa fille, Iris, ont assiste au ma-
' riage Hynes-Perrin, qui eut lieu
| recemment à Windsor, Ont.
|; M. et Mme E. MeGuire, Mme G.
| Poirier. M, S. Kelly, Mlle B. Gal-
, lagher et Mlle H. West, ont assisté
samedi dernier, au mariage Pe-

, sant-Kelly, qui eut lieu à Browns-
burg, Qué.

Mlle T. LaFrance a passé quel-
‘ ques jours chez ses parents, M. et
Mme M. X. LaFrance. Mme W.

Mme Eug. Perrin, accompagnée;

| riveau, la semaine dernière.
| Mme F. Foisy a passé quelques
| jours a Westmeath, Ont.
I Mlle’ Betty Beaubien, de Mont-
réal, passera quelques mois chez
sa grand’mère, Mme E. Bédard.

| Mme Philippe Demers et sa {fil-
le, Léona, de Windsor, Ont, visi-
| tent parents et amis, en notre vil-

 

Ste-Marie (Qué.)
LAC-STE-MARIE, (Qué) !

(D.N.C.) — M. et Mme G. Auger
et leurs fils, de Hull, rendaient|
visite à M. et Mme E. ’Lafrenière.

M. et Mme D. Lachapelle, Mme ;
Ernest et Mlle Edna Lachapelle, |
Mme C. Morin, M. Ubald Morin |
sont allés à Maniwaki chez des pa- |
rents et amis. |

Mmes Zotique et FE. Morin sont
allées à Hull et Ottawa, visiter|
des parents et amis. |

M. et Mme Faronès, de Roches.
ter, Mass., actuellement en voyage '
de voces, étaient les invités de
Mlle Georgette et de M. et Mme E, |
Lafrenière, dimanche.

Miles Thérèse et Georgette
; Fournier, de Hull, sont les invi-
tees de M. et Mme W. Laramée. |

MM. Paré, de Hull, se sont fait |
construire un joli cottage, au
Grand Poisson Blanc.

M. A. Billette a acheté l'ancien.|
ne résidence de M. Legault, qui
veut se rebâtir, près du village.
M. A. Duguay, de Hull, se cons-

truit une jolie villa, sur la pro-
priété de M. Legault. |

|

Nédelec (Qué.)
NEDELEC, (Qué.) le 22. (DN.C) —

Vendredi et samedi, les 16 et 17 juin,
nous avons eu le bonheur de recevoir la
visite de Son Excellence Mgr L. Rhéaume.
Plusieurs prêtres l’accompagnaient. Sa-
medi, il a confirmé une soixantaine d'en-
fants. .
M. et Mme Adélard Aylvin (Alphonsine ;

Gingras) scat les heureux parents d'une
fille, baptisée sous les prénoms de Marie.
Lucette.Noëlline-Réjeanne.
Nos étudiants et étudiantes sont ree

venus dans leur famille pour les vacan-
ces. Ce sont: MM. Arthur Aylvin, Aimé
Robitaille, Magella Beauvais et Ferdinand
Perron, du Collège de Sudbury. Mlles Rose
et Martha Darveau, d'Haileybury, Anna
Marie Mayrand et Claire Gaudreault, de
l'Ecole Normale de Ville.Marie.
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  $89.375.38 et la sollicitation per-
sonnelle a donné $87,331.46 ce-
pendant que les autres modes de
souscription ont rapporté $11.-
910.18. La recette per capita est
maintenant de 7 cents dans la pro-
vince de Québec.

 

et la guerre
—

Les réclamations de guerre
payées par The Prudential Insu-
rance Company of America en
1943 ont été de beaucoup supé-
rieure à celles payées par la mê-
me compagnie l’année précédente.
Le total des deux ans, bien qu’im-
portant pour les veuves et autres
bénéficiaires, n’est toutefois que
314 pour cent de toutes les récla-
mations pour cause de décès
payées par la compagnie pendant
la même période. Pendant ces deux
ans, les réclamations de guerre
ont été de $11,693,310 eur un total

tique.

LA PAIREuser.

 de réclamations pour cause de
décès de $329,506,711. |     

PP A

hal
l
§

C
L

  
  

    

  

BES « 1pvage.

85-91,

# DI, chacune

CHE

Jolies
“Sussex” et
vogue cette

d'été
Nouvelles cravates pour
fraîchement reçues, très ap-

nropriées pour la chaude sai-

ison, Choix de nuances.

49¢, 55¢, 65c, 98c

CHAUSSETTES et SOCQUETTES
Ces bas de qualité durable sont en fil ou en cachemire uni ou

de fantaisie, dans une variété des plus nouvelles couleurs du

printemps. Les socquettes sont confectionnées avec haut élas-

Les chaussettes sont des valeurs exceptionnelles à un

tel bas prix. Pointures: 10alia. 29c à | 0

Lo ~~ ; j

Li

a } ‘0

ave CHAMPLAIN,

chemises

Cravates

Chemises pour hommes
avec col rabattu ‘‘fused”

0 Chemises en bon broadcloth et qul ne retrécient pas au
J Nouvelles rayures de fantaisie sur fond

lanc. Encolures, 14 à 17, SPECIAL VENDRE- 175
Autres lignes jusqu’a 3.00

MISES POLO"
pour Hommes

polo, marques “Forsyth”,
autres — Nouvelles nuances en
saison, Toutes les encolures.

150 a 275

l’été,

 

S.V.P. Ecoutez les pro

grammes de notre maison,
poste CKCH, tous les

jours à 11 h. 30.0
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Come toutes les personnes prévoyantes,

achetez et économisez chez

PHARAND |
SAMEDI

La tenue

FETE DE LA
SAINT-JEAN-BAPTISTE

NOTRE MAGASIN SERA

Fermé toute la journée
OUVERT JUSQU'A 6 HEURES VENDREDI

sportive invite
aux plaisirs...
Durant vos vacances et tout l’été, il est nécessaire d’être

Vous pouvez l’être à peu de frais en visitantbien mise.

notre magasin.

Ensemble trois Pièces
Charmant ensemble de sport, aussi élégant que prati-
que pour l'été.

Pantalons en Alpine
Ce qu'il y a de

modèle de pantalon de sport pour

dames, en superbe Alpine dans la ma-

rine, aviation et

les de 12 à 20 ans.

2.95

Ensembles
Ensembles deux pièces, du plus joli
effet, comprenant

en magnifique tissu alpine dans les
teintes de rose, gris, marine, bleu-

aviation. Tailles: 12 à 20 ans.

7.90

En rajah rayé et blanc, il comprend
la jupe, le corsage et les shorts.

4.95

plus nouveau comme

gris seulement. Tail

a 4.50

en Alpine

gilet et pantalon

Pantalons pour Dames
Nouveaux tissus, chambrai, duck, alpine, dans
les tons de gris, bleu aviateur, vert. marine. Coupe

parfaite. Tailles 1 2 à 20. 38 à 46.

1.29 à 4.95

  

  

  

   

  

  

  

DE BAIN

Filles

cation Catalina.

tex. Quelques-uns
Binliev.

en

et piqué fleuri
Très en vogue
Tailles 12 à 20.

ssor
 

TEZ TOUS NOS
COMPAREZ 

VOYEZ NOS VITRINES — VISI-
COMPTOIRS —NOS PRIX rayé ou uni.

  

Socquettes
Socquettes dans les teintes les plus en vogue

pour accompagner vos vétements de sport. Coton
mercerisé plaqu

“Lastex”.

La paire—

19e à

ROB

Offre extraordinaire à ce prix !
imprimé lavable de bonne qualité !
Bel assortiment de dessins sur fonds pâles ou foncés,
vendredi, chacune

   Talons et haut renforcés.

lité très en demande pour

dames, demoiselles et enfants.

é rayonne avec revers en

Une qua-

CO
59c

ES
d'intérieur pour dames, jeunes filles

Profitez-en pour en acheter plusieurs. Coton
Modèles pour la maison ou la campagne.

Tailles: 14 à 20.
rey HOCSUONOOSONEIDADOHOTENNOLUOAOOH HO ODONORAGOSONOSHONOOHONOCOOODONNOUEOUNONN04O NON NS A0 SO CASA NHOONG000100N COLLE

Costumes .

Pour Dames et Jeunes

Venez choisir le vôtre pour la fin
de semaine pour vos vacances. Cos-

tumes très sport élégants de fabri-

En broadcloth

fleuri, jupes amples, haut en las-

laine et

1.00 a 5.95
Pour fillettes, 98c à 1.95

Jupes fleuries |
Jupes de sport en broadcloth M

1.95 à 3.50

Blouses sport
Blouses en broadcloth et spun.

Manches courtes.

Tailles 12 à 20. Chacune,

  

    

   Sclopettes
de Jardinage

Salopettes confortables, d’un

genre tout à fait féminin, eR

duck finementtissé, dans les

teintes de bleu, rose ou tum

quoise. Tailles 12 à 20.

1.69

Culottes (shorts)
pour dames

Culottes courtes (shorts) en tissg
alpine en blanc et or seulement,
Tailles 14 à 20. Confection pare
faite. 295

 

S.V.P. Ecoutez les program-
mes de notre maison, Poste
CKCH à 11 h. 36 a.m. tous
les jours,   

   
rayé À
été.

Choix varié de fleur,

1.39
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DIEU SOIT LOUE, LE TOTAL DEES PRIERES ET SACRIFICES
ATTEINDRA. TRES CERTAINEMENT, LE TROISIEME MILLION

Encore une malle comme celle d’hier

et cette somme fera la joie de tous

La eourse à la mer

Prières, messes entendues, sa-
crifices, rosaires, invocations, etc,
arrivent en flots pressés. Ils per-
cent des deltas et la coulée dor
semble ne pas vouloir finir. Le
fleuve passe aujourd'hui par-des-
sus les rives car les chiffres espé-
rés ont été dépassés dans une me-
sure extraordinaire. A l'heure
présente, plus de 22,000 écoliers
et écolières ont pris à la Semaine
du Pape; quelques-uns ont même
offert un Mois pour le Pape. Par-
tout, l'on a fait preuve d'initiati-
ves dignes de mille appiaudisse-
ments. C'est ainsi que les élèves
des Soeurs Sainte-Marie de Na-
mur, à Vankleek Hill, ont même
fait un pèlerinage au sanctuaire
de la Madone à Rigaud. Une pe-
tite écola de Bourget, pays aux
coeurs d'or, a fait brûler toute
une semaine la lampe du sanc-
tuaire dans l’église paroissiale. À
Cornwall et à Vankleek, les Croix
de Cartier ont reçu plus de 20.000
visites de piété, A Chutes I’Estur-
geon, les élèves des Filles de la
Sagesse ont manifesté le mêfne es-
prit d'enthousiasme que les élè-
ves des Dames de la Congrégation
à Cornwall: et les cunfrères de|
l’école qui gagne le Premier du
Concours de français, tous les deux
ans, ont ajouté plus d'un demi mil
lion d'Ave Maria à notre trésor dé-
ja si riche. Vous comprenez main-
tenant que l'or “passe par-dessus
les rives” et que les deltas se mul-
tiplient. Mais ce qui a dû toucher
plus directement le Cueur de Jé-
sus, ce sont les 49,224 communions,
dont plus de 2,000 offertes par les
admirables écoies de Timmins,
sous la direction des SS. de l’As-
somption et d'un magnifique per-
sonnel laique. J'ajoute que pour
enregistrer 100.000 visites au T.
S. 8. il ne manque qu'un tout pe-
tit chiffre .. , Et c'est ainsi par-
tout! Voilà pourquoi, la première
grosse ligne que vous lisez en tê-
te de cette nouvelle, c'est “Dieu
soit loué” . . . Vous auriez fait
et dit de même. Et demain” ce
sera encore plus beau!

Oncle Jean.

VANKLBEK-RILL, ONT.
Mlle Annette Bisson,

Ecole St-Gérard,
Ottawa.

Chère amie.
Nous sommes heureux de vous adresser

tel que demandé la liste de nos prières
aux intentions de notre Saint Père le pape.
Les autres élèves ont contribuer à enrichir
re bouquet spirituel, élèves de notre école,
bien entendu.

 

Messes basses céébrées, 4. Messes eon.
tendues, 309. Communions, 188. Cha-
pelets, 464. Chemins de croix, 801. In-
vocations, 12,400. Sacrifices, 280. Visites
a l'église, 272. Prières diverses, 750.
Un pèlerinage à Rigaud, spéciulement
pour le Pape, par un groupe de 32 élèves
de la Section Ste-Marie, accompagnées de
2 religieuses.

Votre amie sincère,
Elise Berthiaume,

secrétaire.

RUBERVAL, P. Q.
Nom de la section: Mgr Laval. Patron:

Mgr Laval, Devise: Montez. Nom de
l'école: Collège Notre-Dame. Nombre
d'élèves dans l'écôle: 375. Principal de
l'école: R. P. Philémon Trudeau, csv. —
Messes entendues, 365. Communions, 310,
Chapelets, 875. Chemins de la croix. 114,
Sacrifices, 675. Aspirations, 1062. Visites
à l'égiise, 222.

Le président,
Jean Gagnon.

CHAPLEAU
Prières offertes aux intentions du Sou-

verain Pontife. Section Mgr Charbonneau.
- Messes entendues, 133. Communions,

78. Chapelets, 400. Chemins de la Croix,
T5. Sacrifices, 315. Prières pour Notre
Saint Pere, 3168.

Section Roméo Gascon. — Messes, 90.
Communions, 60. Chapelets, 200. Visites,

0.

ROUYN. P. Q.
Ecoles 8t-Joseph et St-Louis, Rouyn, P.Q.
Cher Oncle Jean,
Nous sommes heureuses de vous envoyer

le bouquet spirituel fait pour Sa Sainteté
le Pape Pie XII.
Nombre d'élèves: 575. Sous Ja direc-

tion des SS. Grises de la Croix. — Messes
entendues, 1700, Communions, 1400. Cha.
peket:, 4299. Chemins de la Croix, 1098,
Sacrifices, 8838. Visites à l'église, 2208.

Les éièves des écoles
St-Joseph et St-Louis.

(A suivre)

 

Les laboureurs
———

Que le sillon s'est allonge
Depuis que, pour la fois premiére,
Le soc de France s’est plongé
Dans notre terre neuve et fière!
Avec l'esprit des vieux labours
Et des coeurs prêts pour la

souffrance,
Les pionniers des anciens jours,
Grandis sur les sillons de France,
Pour les luttes de l'avenir
Emportèrent dans les carènes
Le mousquet, la croix et les

graines,
L'espérance et le souvenir.
Le mousquet écrivit l'histoire.
La croix ouvrit tous les sentiers
Et le froment nourrit la gloire.
Ainsi naquirent nos foyers.
Pour défendre la vieille gerbe,
Quand la France dut repartir,
Il ne resta plus que le verbe.
Le verbe eut aussi ses martyrs.
Pour prolonger la souvenance
Et les sillons de nos aïeux
Dans tous les champs de

l'espérance
Soyons des laboureurs comme eux.

Bourbeau RAINVILLE
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HORIZONTALEMENT 5—Letire rrecque — Pronom neue

. lais.
1—Fäucations, enseignement. tre ang
9Endroit où se joignent deux| 6~—Vivre en gueux.

combles en aygle rentrant—Une
des collines de Jérusalem.

8-—-Note de la gamme — Pronoimn
neutre anglais renversé -— Du
verbe rire. ’

4=—Affliction, adversité& morale,

 

tolution du probleme d'hier
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7—Année — Conjonetion — Per-
sonnes sottes, nlalses.

8-—Venue au monde.
o—Fille d'Innchos — Exister.
10—Camp, armée — Synonyme de

ôtrôti.
11—Action de nettoyer.

VERTICALEMENT

1-—Incitation.
2—Se dit de ia couleur la plus

obsoure — Adjectif numéral —
Tente avec hardiesse,

3—-Connu — Colère — Consonnes
jumelles.

4—Pronom personnel — Apparelis
flottants qui indiquent la route
en mer.

5—Petit ruisseau — Abréviation
de sainte — Lettre grecque.

6-—Usages, coutumes — Attacha
avec un Jlen — Pronom person-
nel.

T—Passage textuel cité d’un au-
tour — Pronom personnel.

8--Couverture d'un hâtiment—Mé-
sure Itinéraire chipoise.

9—Prêfixe — Qui ne sa:t nl lire nl
écrire,

10-——Lettre grecque — En les
11—Homme de petite tallle—Epreu-

ve servant à mesurer la pulse.
sance de travail d'un enfant.
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MANDRAKE, le magicien

  

  

 

Idiots ' Ot alles- Ry a quelque
vom Ÿ? i] chose -- un

bomme de few —
qui me chasse

   

   

  
Je comprends
maintenant.      Dème - sont-

| fis tous de-
venus fous?  

Enferme Naréa
à clef.

  
  

 

  

J Ouf ! Elle me

 

  
  

  

 

 

Bonne Fête

22 juin 1944

   

Clément, Réjeanne, Embrun.
Lagacé, Olivette, 12 ans, Pte-Gatineau.
Martel, Claire, 14 ans, Embrun.
Groulx, Claire, Cartier.
Danis, Denise, 13 ans, Ottawa.
Miron, Joseph, 14 ans, Budbury.
Trudel, Alfred, Ottawa.
Doré, Lucile, Timmins.
Monette, Aline, Wrightville.
Lévesque, Paula, Ottawa.
Dozois, Constance, 12 ans, Aylmer.
Vachon, Valvis, Kirkland-Lake.
Lafrance, Jean, Kirkland-Lake.
Comtois, Marie-Paule, 15 ans,
Carrière, Thérèse, Hammond.
Argentine, North-Bay.
Sylvestre, Rita, Pembroke.
Beaulieu, Lucienne, Rouyn.
Gauthier, Raymond, 16 ans, St-Albert.
Gauthier, Roland, St-Albert.
Berthiaume, Girard, 14 ans, Windsor,
Saumure, Annette, Hammond.
Labréche, Rolande, 14 ans, Sarsfield.
Chénier, Albert, Carlington.
Lefebvre, Lise, 8 ans, St-Eugène.
Deguire, Gérard, 13 ans, Alexandria.
Clément, Réjeanne, Embrun.
Martel, Claire, 13 ans, Embrun.
Martel. Thérèse, 13 ans, Embrun.
Bourgon® Murielle, 14 ans, Espanola.
Desrochers. Pierre, Wrightville.
Roy, Madeleine, 4 ans, Virginiatown,

Hammond.

————

23 juin 1944

Labonté, Cécile, Wrightville.
Séguin, Lorenzo, Plantagenet,
Lacelle, Benoit, Hawkeshury,
Blais, Viola, Ottawa.
Lelièvre, Gérard, Kirkland-Lake.
Samons, René, 11 ans, Cornwall.
Denis, Pierrette, 14 ans, St-Isidore-de-Pr.
Rinfret, Léo, Timmins.
Leblanc, Victor, Smooth-Roek-Falls.
Dessureault, Jeannine, Smooth-Rock-Falls.
Chouinard, Roland, 13 ans, Rouyn.
Bougie, Lina, 12 ans, Cochrane,
Lebrun, Jean, 13 ans, Ottawa,
Diotte, Lionel, 11 ans, Sarsfield.
Chénier, Laurier, 13 ans. Ottawa.
Raymond, Blanche. 13 ans, Embrun.
Daoust. Rosanna, J1 ans, Chelmsford.
Beandoin, Albert, 8 ans, Espanola.
Lacasse, Jean-Paul, 6 ans, Clarence-Cr.

manager

24 juin 1944
Gosselin, Shirley, Ottawa.
Barbier, Célina, Ottawa.
Charbonneau, Marcelle, Uttawa.

| Francoeur, Gaston, Casselman.
Couillard, Madeleine, 14 ans,
Laplante, Roméo, Casselman.
Lamarche, !rène. Ottawa.
Poulin, Rene, Ottawa.
Pharand, Lucie, Hull,
Tremblay, Rita, Kirkland-Lake.
Bélanger, Maurice, Cornwall.
Cardinal, Françoise, Aylmer.
Leclerc, Yvon, Mattice.
Berry, Claude, St-Eugène.
Gélineau, Léopold St-Eugène.
Vincent, Florian, Lavigne.
Lasalle, Lucette, Rouyn.
Raymond, Jeanne-d'Arc. Rouyn.
Lavergne, Clarisse, 9 ans St-Albert,
Lefehvre, Marie-Rose, Plantagenet.
Brisson. Mariette, Embrun.
Levac, Jeannette, Lefaivre.
Benoit. Jean, 14 ans, Mattawa.
Carrière, Jean, 11 ans, Ansonville.
Drouin, Rodoiphe, 8 ans, Cornwall.
Forget, Jean, 10 ans, Cornwall.

Casselman.

 

 

Splendide piété des

écoles de Timmins

‘envers S. S. Pie XII

Cher Oncle Jean,

Voici Timmins. Nous avons lu
avec intérêt les nombreux appels
venus d'Ottawa sollicitant notre
concours pour la semaine du Pa-
pe. Soyez assuré, cher Oncle, que
ces “coups de clairons” ne nous
auraient pas laissés indifférents
même si nous eussions été en train
d'oublier nos devoirs envers no-
tre Père commun. Sa Sainteté
Pie XII peut compter sur ses
2,000 écoliers canadiens-français
de Timmins. Jugez en vous-même.
Ce n'est pas une semaine, ni un
mois que nous avons consacrée à
prier pour notre Saint Père
mais bien des semaines . . .
des mois . . .

et

En décembre dernier, nous a-
vons entendu le mot d'ordre lan-
cé aux membres de la Croisade
Eucharistique. En compagnie te
tous les croisés iu Canada et des
Etats-Unis nous avons volé au
“Secours du Pape”! , . . et notre
bouquet spirituel fut envoyé pour
Noël, au Vatican.

Depuis lors, les jeunes Timmi-
rois ont continué leur assaut de
prières et de sacrifices pour la
délivrance du Père de tous les
chrétiens. Aujourd'hui, nous som-
mes heureux de vous adresser le
résultat de nos derniers efforts,
inspirés par notre piété filiale.

Les sections juvéniles de Tim-
mins.

par Gisèle ROBITAILLE,
secrétaire générale.

N.D.LR. — Une fois de
plus Timmins a mérité les
applaudissements de tout le
Royaume. Que n'ai-je le plai-
sir d'aller en personne redi-
re à ces méritants élèves des
RR. SS. de l’Assomption, mil-
le et un remerciements!
Honneur, honneur aux deux

paroisses, aux six écoles et
aux brillantes Sections et aux
pieux Croisés! Joyeuses et
saintes vacances!

Oncle Jean. 
er

par LEE FALK et RAY MOORE
e…--

    mord !

  

 

 
 

yJe vais m'eceuper de Mandrake
personnellement !

 

La plus belle
poupée en ville

————

Quelle est la fillette qui posséde
la plus belle poupée à Ottawa.
Nous le saurons samedi après-mi-
di à l'occasion du grand concours

- de poupées orga-
nisé à l’occasion
de la fête de St-
Jean-Baptiste à
1'Ovale. Toutes
les petites filles
d’Ottawa et
d’Eastview sont
invitées à ins
crire leurs pou-
pées à ce grand
concours nou-
veau genre à
Ottawa. En dépit
de tous les chan-
gements apportés
par la guerre
dans les genres
de joutes chez
les enfants, les

jolies poupées sont encore favori-
tes chez nos fillettes et plusieurs
petites canadiennes-françaises se
font un orgueil de leur poupée.
Ces fillettes sont toutes invitées
à prendre part à ce concours. De
jolis prix seront donnés aux ga-
gnantes.

Les dames de la Fédération

Ce premier concours de poupées
a été organisé par le comité de la
fête nationale. Les membres de la
Fédération des Femmes canadien-
nes-françaises ont bien voulu ac-
cepter d'être les juges de ce pre-
mier concours. Ces dames dé-
vouées au mouvement français
dans la capitale ont accepté de
bonne grâce l'invitation de pren-
dre part à la fête et de juger ce
grand concours. Nous donnerons
de plus amples détails jeudi pro-
chain. Qu'on surveille bien les pa-
ges du DROIT d'ici samedi.

—_——————

ENTRE LES DEUX
Le

Deux plaisants, pour se moquer
d’un habitant, lui disent en lui
prenant chacun un bras:
—Eh! l'ami; es-tu un âne ou un

imbécile?
—Ma foi, répond l’autre,

crois être entre les deux!

ANNIE ROONEY.

 

je  

Le Coin des
Curieux

C'est à un mécanicien français,
Barthélémy Thimonnier, né à
l'Arbresle (Rhône) en 1793,
l'on doit l'invention de la machine
à coudre. Barthélémy était tailleur
d'habits à Saint-Etienne, lorsqu’en
1830, après cinq années de péni-
bles efforts, il parvint à construi-
re sa première machine: elle fai-
sait le point de chaînette ou, pour
mieux dire, une imitation de ce
point. En 1831, Barthélémy vint à
Paris et monta, rue de Sèvres, un
atelier de quatre-vingts machines
pour la confection des vêtements
militaires. Bientôt, cependant, les
ouvriers, ne voyant dans ces ma-
chines que de dangereux concur-
rents, brisèrent un jour d'émeute,
les appareils à coudre. Thimon-
nier dut s'é&xfuir. I] est à noter en
cette occasion une similitude de
faits avec l'invention du métier à
tisser de Jacquard. Après quinze
années de luttes contre la misère,
il monta à Villefranche, avec Ma-
gnin, une fabrique de machines,
qu'il livrait & 50 francs. En 1848,
il prit un brevet pour un couso-
brodeur. Thimonnier mourut dans
une véritable détresse en 1857. De-
puis l'invention de Thimonnier, les
brevets se sont succédés sans in-
terruption. Parmi ceux qui, dans,
la suite, ont offert soit une idée,
nouvelle, soit un perfectionnement
capital, on peut citer ceux de Wal-

que |

ô la s. j. N.-D.

Dollard, modèle de fierté!
simples, ce fut un héros!

idéal!

tenir parce qu’il savait où puiser

c’est beau!

du bien. Et pendant ces longs jou
bien d'Iroquois rencontrerez-vous?

maux qui sont paresse, mensonge,
et combien encore. Ce sont des

sacrifier et de prier.
Il n’y a pas une vie pour les

avez acquis de principes, de conv
faire valoir.

Ste-Agathe-des-Monts

Cet homme aux manières dignes et
Et pourquoi?

un coeur où il cultivait le beau, le bien qui lui donnaient cette noble
fierté française et le forçaient à poser des actes correspondant à cet

Oui, chers enfants, Dollard doit être un modèle pour vous.
Modèle de ténacité, modèle de loyauté, modèle de courage, modèle
français et chrétien! Il savait vaincre parce qu’il était pur! Il savait

comme lui ne pouvait tomber tout entier.
Et vous, chers écoliers et écolières, vous avez compris ce grand

rôle joué par Dollard dans l’histoire!
Vous entrez en vacances, vous êtes en butte à combien

d’aobstacles.qui obstrueront votre route dans l'ascension du devoir et

armés, qu’il est difficile de s’en défendre. Pour cela, :1 ne faut pas
perdre l'habitude d'aller à la messe souvent, de communier, de se

les deux mois de vacances. On n'est pas seulement convaincu pour ;
une demi-heure, une journée, mais pour toute la vie.

 

des Laurentides, | Ecole S.-Antoine-
de-Padoue

————
Mlle Thérése Quesnel, sec.,
Ecole Saint-Conrad,
Ottawa, Ont.
Mademoiselle,
Pour répondre a votre invitation

nos éléves ont consacré au Pape,
notre Pére commun, toute ia se-
maine du 21 au 28 mai.
Nous vous félicitors de 1a belle

initiative que vous avez prise!
Il nous a été impossible de vous

faire parvenir plus tot notre Bou-
quet Spirituel et nous espérons
qu’il sera considéré, grâce à votre
indulgence, malgré notre retard.

Voici les informations deman-
dées et notre modeste Bouquet
spirituel:
1—Localité: Noëlville.
2—Nom de l'école: Saint-Antoine,
3—Nombre d'élèves dans l'école:

146.
4—Principale de l'école: S. S. Be-

noît, Supre.
Bouquet spirituel.

Parce qu'il avait un esprit,

la force et le secours! Un homme

Vous tenez à l'imiter. Comme

rs de repos et de délassement, com-
Vous aurez à lutter contre tous ces
immodestie, gourmandise, impureté
petits Iroquois, quelquefois si bien

dix mois scolaires et une vie pour!

Ce que vous
ictions, voilà le beau temps de les

 

 

Je vous souhaite les plus belles vacances dans une joie sainte Messe basse recommandée .… 1
et pure. Que le Sacré Coeur vous bénisse et bénisse vos familles! Messes entendues ...... ..... ..... 179

Communions ..... ..... .... we. 139
ONCLE JEAN Chapelets or oe 768

Chemins de Croix ..... ..... ...... 74

P Jamais nous n’avons assisté en Sacrifices... .... aa52

PourlePape gic sonice si mois ae Marie JITE0npp258
ECOLE DEIASSOMPTION et, vendredi matin, à notre messe Veuillez croire que nos élèves

A nos Amis de la
Section François-Xavier Garneau,
OTTAWA, 

ter Hunt, en 1834, et d’Elias Howe
en 1846, tous deux Americains;
ceux de Welher et Wilson, en 1850
de Singer, en 1854, perfectionnés
eux-mêmes, un an plus tard, par
Caillebaut, Baker, Growe et Gour-
nan Leblond, etc.

 

Ca a du bon sens
mme

Pierrot pleurniche pour ne pas
faire ses devoirs.
— Voyons, lui dit sa mère. sois

gentil; prends ton courage à deux
mains,

Pierrot — Je veux bien; mais
avec quelle main pourai-je tra-
vailler?

Kirkland-Lake, le ler juin 1944

, Chers Amis,

Nous sommes heureux de vous
dire que les huit sections juvéniles
de Kirkland Lake, ainsi que les
élèves des autres classes, se sont
mises à l'oeuvre avec entrain pour
exécuter le programme que nous
vous avons envoyé le 12 courant.
Le questionnaire préparé sur la

vie de Notre Saint Père a été étu-
dié avec ardeur et a grandement

\ contribué à nous faire connaître et
‘aimer davantage notre grand Chef.

Les pancartes et les dessins faits
par chaque classe et exposés dans
(notre long corridor ont révélé l’in-
: géniosité et l'esprit d'initiative de
plusieurs. Quel beau décor! Com-
me cela donnait un cachet particu-

llier à cette Semaine du Pape.

i

pour le Pape, l'assistance fut très

nombreuse et les enfants prièrent | de savoir que leurs prières et leurs
avec ferveur. | sacrifices augmentent les nombres
La semaine s'est terminée par | QUI seront présentés au Saint-Père

une procession aux flambeaux à dans le beaugrand bouquet spiri-

notre Grotte de Lourdes où les six tUel des écoliers de la province.
cents voix des élèves supplièrent Soeur Agnès-du-Sauveur,
cette Vierge de Lourdes et la pe- 5.8€.
tite Sainte Bernadette de protéger
notre grand chef Pie XII. Puissent| a
elles réliser son grand rêve: “La Drôle de scout
justice dans la paix!”

sont heureux d’avoir fait leur part, 

 

—
Vous trouverez ci-inclus notre’ Le comte de X ... 2 sa femmes

bouquet spirituel que nous nous, — TV sais. chère amie, ce se
sommes efforcés de faire aussi ri-| CTêt que le marquis de B . . . m'a
che que possible. Uni à ceux des Yêit confié. l'autre jour, je suis
autres enfants de la province, il autorisé à te le dire.
prouvera a notre Saint Père notre, —— Oh! 'e vous en dispense. dit
amour et notre attachement filial. |a comtesse.

Vos amis de la Section — Pourquoi donc? ;
HEDWIDGE BUISSON — Parce que, il y a huit jours,

; , c'eût été un secret tandis
par Simone GAUVIN, |que maintenant, ce n'est plus

secrétaire. qu'une nouvelle!
 
 

BRICK BRADFORD

Je vois que vous êtes surpris
que je choisisse

 

 

  

_—__

Et non le trône, Je suis un
humble citoyen et —

 

  

la petite orpheline

 

  
= —

par WILLIAM RITT et CLARENCE GRAY,
as =

Brekk, le brave! Mais qu'est-ce
qui vous amène 2 Samar?

———_

fe trône ne m'appartient pas,
Wais à celui qui reviendra le
réclamer —

    
 

 

 

    
 

Bonté! Nous sommes bien de
nouveau tous les deux. N'est-ce
pas merveilleux de ne pas être
malade?

 
 

 

 

    
si on avait un
Cela effraye et ren

Torsque l'on est malade. c’est comme
terrible cauchemar.

Et quand tu te r

ds craintive-- paru.   

 

Jill   

  

   

 

parce que le cauchemar est dia-    
Alors tu ris, parce que c’est mieux
d’être pauvre et en santé que
d'être riche et malade-—

éveilles, tu es eontent   
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par Fran STRIKER
 

 

 

~~
Pourquoi  quelqu’un  ferait-il   

 

  

  

 

 

   
 

  

Nous irons voir le shérif... il va savoir
cela!

 

   

 

 

 

 

 

  
  

  
  

  

        

LE FANTOME par LEE FALK et PHIL DAVIS

0. 1 td a.
Maintenant, Diana, daetreSe ° ) J'ai promis à Byron Qu'est-ce

* nous allons nous de ne pas me ma- que cela peut
LL marièr… rier avant son re- lus faire?

  Grâce à vous,
nous avons
capturé la plus
dangereuse
bande d'espions  

[| &

EF 7COTES
—_ #2

 

Le plaisir aété pour
moi, monsieur. as

  
   

  

  
   

  

   
 

  

 

  

   

 

tour.  

   

    

 

     

 

  
 

  

  

 

Allez-y ! Que
voulez-vous
savoir ?
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Distribution des
prix a la maison
Jeanne d'Arc
La distribution des prix et Ja

clôture de l'année scolaire ont eu
lieu jeudi soir dernier à la Mai-
son Jeanne d'Arc de Westboro.
Les parents et les amis des élèves
etaient conviés à cette soirée où il
y eut en même temps concert de
musique instrumentale et vocale.
On fit la remise des certiticats et
des diplômes.

M. l'abbé Eugène Olivier, curé
de la paroisse Ste-Jeanne d'Arc,
présidait la séance et on remar-
quait à ses côtés la Révérende
Soeur Marie-Germaine, supérieure
locale de la Maison, le R. P. J.-M.
Beauregard, du couvent des Domi-
nicains d'Ottawa, chapelain; le R.
P. G. Deschénes, O.M.1, de Mani. |
waki.

Les élèves de chaque classe se
firent entendre dans des numéros
spéciaux à tour de rôle et ce fu-
rent des oeuvres pour piano et des
chants agréables pendant une
grande partie de la soirée. I] y eut
aussi distribution des prix et des
diplômes aux élèves des divers
cours, .

Voici le palmarés qui a été lu
pendant la soirée:

 

 

Si vous vous lever
la nuif, vous n'éles
pas bien portant
S'il vous faut vous lever trois fois ou plus
ia nuit, votre sommeil est brisé et il n’est
rien d'étonnant si vqus vous sentez épuisé
avant votre temps. Les affections des
reins et de la vessie sont souventes fois
in eause de bien des douleurs et symp-
tomes tout simplement parce que les
reins sont peut être fatigués et ne filtrent
pas suffisamment, n'’enlevant pas l'excès
d'acide. de poison et de matière nocive
dans votre sang. Par conséquent, si
vous vous levez la nuit ou souffrez de
brôlement. de miction rare ou fréquente,
de douleurs dans les jambes, de mal de
dos ou de nervosité, vous ne vous trom-

perez pas en essayant Cystex. Parce qu'il

a apporté de si bons snulagements en

un si grand nombre de cas. Cystex
est vendu avec une entente de rem-
hoursement si vous n'êtes pas absolument
Cystex satisfait. Cystex ne

coûte que quelques sous

les reins.
aux pharmacies et l'en-
tente de remboursement

Aide à nettoyer vous protège,

M. l'abbe E. Olivier ajoute le
mot de la fin en disant le plaisir
qu’il éprouvait, comme curé de la
paroisse, à présider les fêtes de fa-
milles et les fêtes officielles de
cette Maison. Il offrit ses félicita-
tions aux enfants pour les succès
remportés et leurs parents pour
leur dévouement à secontler le:

| Ont été recompensées en premieé-
;re et deuxième années:
| Lucie Lauzon, Marlyn Goyette,
Barbara Campbell, Gwendolyn
Gadbois, Paulette Francoeur, Ani-
ta Di Labio, Norma Murphy, Edna
Robillar, Pauline Clairmont, Deni-
se Gravelle, Muriel Cundell, Geor-
gette Nault, Denise Gendron, Fran-

 

|coise Chaput, Hélène et Rita|travail des religieuses,
'Groulx, Fernande Chicoine, Jac-| Les éducateurs, prétres, reli-
queline Déry, Jeannine Lauzon, |gieux, religieuses, dit-il, occupent

le premier rang parmi les bienfai
teurs de l'humanité. C’est à eux,
après les parents que Dieu confie
la tâche de former et d’instruire
les âmes d'enfants qu'il a créées
pour Le servir et retourner vers
Lui un jour.

| Gayle Culliton, Suzanne Johnston,
‘Jeannine Ouimet, Beverley Thomp-
son, Carol-Ann Carnev.

Aux élèves des troisième et qua-!
| trième années:

; Marlene Déry, vera Chitteroni,
i Anne-Florence Poulin; Michelle ; ; si 3
Godbout, Patricia Murphy, Louise Il ait le, zèle désintéressé J
Ouimet, Claudette Huard, Ann: anime les âmes religieuses qu, se
Elizabeth Eggleston Carmen Vin. | dévouent à la formation et à Tins-{cevoler a lor net alins-|

cent, Arnelda Thompson, Dorothy | Paroisse. de la jeunesse dans sa

 
——————

 

 

 
 
 

 

  
  

    

  
  

 

  
   

    

Winters, Denise Lépine. | Et il termina en demandant aux
Cinquième et sixième années: ! parents de veiller sur les vacan-
Peggy Thomas, Gabrielle Bou- ces de leurs enfants afin de les ra-

jchard, Hélène Winters, Colette | mener en septembre aussi bien!

Gravel, Melda Duquette, Georget-|disposés quelles le sont actuelle-
‘te Winters, Martha Roy, May Des-‘ ment.
lauriers, Adèle Johnston, Pauline:
Huard, Marthe Drolet, Patricia .

arbonneau, Marguerite Carney. | ’
Septième et huitième ame. Funérailles de

Joan Peterkin, Jeannette Clair .
mont,, Marguerite Vincent, Jean-
(nine Clairmont, Aline beac Mlle T. Giroux
‘Thelma Young, Dorothy Deslau- ’
riers, Mary O'Connor. on» |

Des prix de musique et de chant de Noélvil e
ont été donnés à chacune des mu-L —
siciennes au programme, NOELVILLE, (Ont), le 2}. —;

Les adieux des gradués furent | (D.N.C.) — Les funérailies

lus par Mlle Catherine Stewart. | Mile Thérèse Giroux, étudiante à |
M. E. Eggleston, président de la ; l'hôpital du Sacré-Coeur, de Hull,|

société des auteurs canadiens décédée à l'hôpital St-Joseph, de,

adressa la parole en anglais, féli-! Sudbury, eurent lieu dans l’église |

citant les élèves et remerciant en | St-David, de Noëlville, au milieu

leurs noms et aux noms des reli-| d'une tres nombreuse assistance. !

gieuses, toutes les personnes qui| M. le Curé Leclair fit la ievée du;

ont offert des prix et encouragé : corps et chanta le service, assisté|

ainsi l'oeuvre de l'éducation. | des abbés Coté et Ranger comme,

Il dit la nécessité pour les jeu-

|

diacre et sous-diacre. Les porteurs

nes de se bien préparer pour faire

|

étaient: MM. Hector Vaillancourt,’

face aux problèmes de l'après-| Hormisdas Pitre, Conrad Char- |

guerre. Jusqu'ici nous n'avons pra-; trand, Gabriel Prévost, Hervé|

tiquement pas souffert de la guer-' Chartrand, Antonin Larose. i

re, si l'on considère la misère dans; Thérèse Giroux, âgée de 19 ans,

laquelle sont plongés les peuples| laisse dans le deuil, son père, M.

de l'Europe depuis bientôt cing | Domina Giroux, quatre frères:

ans. Il faut que notre jeunesse | MM. Omer Giroux, de Sudbury,

soit armée par l'éducation et l'ins-! Hector, Hervé et Roger à la mai-|

truction pour ies luttes à venir, il| son; six soeurs: Milles Jeannine, |

faut que chaque individu soit une| inst. et Lily, de Noëlville; Mona,|

valeur personnelle afin de soutenir | de Toronto, Lucile, g.m. de l’hôpi-|

et d'augmenter notre valeur na-! tal du Sacré-Coeur de Hull; Lor-,

tionale. raine, du Couvent du Sacré-Coeur,
}

|
|

 

= |Sacré«Cosur

de +

d'Ottawa et Estelle à la maison. : SHétiltéé
Sa mère l'a précédée dans la tom- §
be, voila un mois.
OFFRANDES DE MESSES:— Les élèves |

de 1Xa et Xe années de l’école Bt-Antoine,
5 messes: les infirmières de l'Hôpital du
Sacré-Coeur de Hull: la famille
Desmarais, Mile Edna Mayer, M. Ronaldo
Desmarais, Miles Aiice Fednemuit, Jeanne 3
Pedneault, M. et Mme Alcida Daocust, Mlle
Rulande Pedneault,

Emile Daoust,
de Toronto;

de Sudbury: M. et Mme
Rutter; Mme Barbara Scott,
Mlle Ingrid Ray, de Timmins: Mile Jeanne | X
Giroux, de Timmins; Mlle Mona Giroux,
de Toronto.
OFFRANDES DE FLEURS:— La fa-

Mlle
Rhéa

de Sudbury;
Mlle

mille Omer Giroux,
Yvette Daoust, d'Ottawa;
Daoust, g.m.e., d'Ottawa,
Giroux. Mlle Yolande Daoust,
Mme Violet Hanson, de Carleton-Place.
BOUQUETS SPIRITUELS:— M. et

Mme Domina Pitre, de Noélville, Rév.
Soeur Germaine-Thérèse. Rév.
deleine-Doiorès, de l'hôpital du Sacré-Coeur
de Huit, les Pensionnaires du Couvent du

de Hull; les élèves de IXe
et Xe années de l'écôle St-Antoine de Noël-
ville; Mle Madeleine Auger, gm. et
Mme F. Hallé, g.m., de Hull
CARTES DE CONDOLEANCES:— Mile

Jeanne-d'Are Becours, g.m., de Montréal:
Mlle Madeleine Lacombe, g.m.…. d'Ottawa;
Dr et Mme Vachon, Mlle Jeanne-d’Arc
Lebuis, Mlle Rolande Brunet, g.m., de
Hull; MMe Fernande Mayer, g.m., Gde
Lalonde, Gde Picotte, d'Ottawa; M. et
Mme Paul! Strasbourg, ‘de Joliette; La Fi- 3
liale de le Providence, le personnel reli-
gieux et les infirmières de l'hôpital du}
Sacré-Coeur, de Hull; Mlle Evelyn Gilhuly, | §
de St-Jean, N..B.; Mme H. E. Hanson,
de Carleton-Place; Mme 8. Gilhuly,
Perth, Ont.; Mile Dolorés Insley, de To-
ronto.
——__

L'océan porte seulement 3.44

pour cent de sel.

 

 

 

 

L'isolement

souffle
Vous assure le confort toute

l’année durant ...

Votre maison est plus frai-
che en été; elle est chaude
plus uniformément en hi-
ver, et vous épargnez jus-
qu’à un tiers de votre com-
bustible. En ce temps de

guerre il vous faut économi-

ser le combustible.

Nous avons l’expérience et
l’équipement pour faire un bon
ouvrage. Un apnel à 2-1785
fera venir un expert d’isolement
qui résoudra votre problème.

INDEPENDENT
COAL and LUMBER

Company, Ltd.

SIEGE SOCIAL
88, rue Bank. 2-1785-6-1   
 
 

 

des

eu bout

chose. Et

que vous

remis en |

vous ? Eh

voir ce tit 
 

Allé a la Clinique

Il y a un titre que nous devrions tous avoir

~—c'est D.S.C.R. Quand vous avez ces lettres

avez rappelé un soldat à la vie; vous l'avez

vivant. Que veut dire D.S.C.R., demandez-

IL FAUT TOUT FAIRE POUR GAGNER LA GUERRE

 

   

    
Donneurs de Sang

de votre nom, vous avez quelque

vous -avez quelque chose parce

avez donné quelque chose! Vous

igne; vousl'avez rendu à sa faraille,

bien, c'est Donneur da Sang de la

Croix-Rouge. N'aimeriez-vous pas, vous aussi,
Contribuée par la

BRASSERIE
re ajouté à votre nom?

 

 

 

MONTREAL  

  

  

 

  

T-N.1E

M. et Mme Albert §
Daoust, Rutter, M. et Mme Omer Giroux, | À

Mlle Jeannine | JB
d'Ottawa, | IgE

Soeur Ma-!

1 8

|

de |
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alléchantes occasions de blouses

 

 

pour les costumes frais d'été
 

p
w
r

4

écoulement opportun!

sacs à main d'été
 

 

e Rég. 3.55. Maintenant 1.77

Pour agrémenter vos toilettes estivales.
Appréciables occasions en sacs de cir-
constances et d'apparat. Courroies à
l'épaule, de paille tissée, genre multi-
colore ! cordelettes-tirettes et royures

5 tissées; hopsaking à monture de bois !
grands modèles sous le bras ! teintes
beiges se fusionnant avec toute toilette !
Des douzaines de jolis modèles et sacs
échantillons, vente à moitié prix chez
Freiman, rez-de-chaussée.
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sous-types de qualités §

de 1.98 et 2.98 5

De sheers rayonnes légers ! jolis crêpes

rayonnes ! attrayants spuns rayonnes!

et ravissants jerseys rayonnes ! Cette

vente de blouses est votre occasion d'éco-

nomiser. Tout à portir des jabots plissés,

ruchés et garnitures de dentelle jus-

qu'aux genres unis ! Manches longues
et courtes. Pastels tamisés, pois polka,

dessins fleuris et une profusion de blanc
uni ! Venez de bonne heure pour profiter

du meilleur choix. Tailles 14 à 20.
Freiman, rez-de-chaussée
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LE DROIT, OTTAWA, JEUDI 22 JUIN 1944
 

 
 
 

Sur l'écran
Jeudi le 22 juin, 1944

AU RIDEAU

(jeudi)
“RAPPEL IMMEDIAT"

uenre: comedie dramatique; Au-

teur: André-Paul Antoine; Réali-

sateur: Léon Mathot; Interprètes: -

Mireille Balin, Erich von Stroheim,

Roger Duchesne, Bernard Lancret,

Aimos, Jacques, Tarride, Guillau-

me de Sax, Paulais, Claire Gérard;

Origine: française, Produetion:|

Milo-Films 1939. — Distribution:

Compagnie France-Film: Durée. 1

h. 30. |

|
i
|

scenario Un colonel ameri-
cain, ancien combattant, a voué sa
vie à une ligue pacifiste. Sa fem-;
me, Hélène, est vedette de Ciné-
ma. Nous sommes en septembre:
1938. Tandis que le colonel va de
Paris à Londres, puis en Europe
Centrale pour obtenir des milieux
diplomatiques que la guerre nait
pas lieu, Helène subit l'assaut sen-|
timental de son partenaire de stu- |
dio: Pierre. Elle lui avoue qu'elle
est de naissance française comme
lui et ne peut apprendre sans
emoi qu'il est rappelé sous les dra-
peaux. Ils passent ensemble une
dernière soirée. Le colonel revient
peu après; il a gagné la partie, la
guerre n'aura pas lieu: mais son
bonheur est peut-être perdu.

Morale — Ensemble satisfaisant.
Inoffensif pour public habitué au
cinéma. (“3 convenable.)

‘Le Château des quatre Obèses”  Genre: Film d'espionnage. —
Auteur: scénario et dialogues de;
Yvan Noé. — Réalisateur: Yvan!
Noé. — Interprêtes: André Brûié,:
Marguerite Moréno, Sylvia Batail-:
le, Lucas Gridoux, Raymond Galle,
Marcel Carpentier. Morton, Pierre
Moréno, René Génin, Alcover,.
Pierrette Caillol. — Origine: Fran- |
caise.—Production: Detecta Films. |
— Distribution: Compagnie Fran-
ce-Film. — Durée: 1 h. 30. |

Scénario: — Le Docteur CAR!
TER est à bout de ressources. Le,
jour même où tous ses effets sont
saisis par un huissier, un étrange|
personnage lui donne 100,000
francs et lui fait une proposition
mystérieuse: il s’agit de pénétrer
dans un château habité par quatre
célibataires obèses, et leur nièce,
et d'y obtenir un document con-
cernant la Defense Nationale.
Après beaucoup de péripéties,
d’assassinats sans victime, de dis-
paritions, le mystère est éclairci,
et le Docteur CARTER est devenu
l’un des meilleurs agents du Deux-
ième Bureau Français.

 

Morale. — Histoire très accepta- |
ble. Visible pour presque tous les
publics. (“3’” convenable).

AU LAURIER

(Vendredi et samedi)
“THE GORILLA MAN”

Des scènes de terreur, voilà ce |
qui caractérise le programme qui|
passe à l'écran du Laurier, cette
semaine,

‘The Gorilla Man” est beaucoup
plus que l'histoire d'un gorille,
car le titre a plutôt été choisi |
comme figure. L'intrigue oppose
la brutale audace d'espions enne-
mis au sens de l'honneur et à l’in-
trépidité d'un capitaine de com-
mandos anglais. Ce dernier, le ca-
pitaine Killian, tombe aux mains
d'agents allemands à son retour
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Ce soir CXCH CBF CKCO

6 h. 00—Orgue A Kadio-Canada Western Five Newscast
6 & 16— Nouvelles ttadio-journal CBC News Candlelight
68 h. 30—Mus. tzigane BBC CBO Program …….………cceraeneus
6 h. 45—Croquis musical Intermède BBC News oe Lerrsaume
T h. 00—Un homme... Un humme... Alouette Quartet Army Show
Th. l6—Aire d'opéra Métropole RTE I.B.A..
7 h. 80—Wayne King Quatuor Alouette Rythm Musica) Lum and Abner
Th 48—. in] ee Lesrsencatsces News Roundup Talk
8 h. 00— Variétés Variétés Songs of... Green Hornet
3 h 16— … 0e a co
8 h. 30-—Questionniare ‘Questionnaire Aldrich Family Tunefull
sn 4b . . ier er simon Four Voices
9 h. 00—Radic.Carabins RadioCarabins Kraft Music la The Town Crier
in 1b “ | Levsesoamessauennanes D’Artega Presents
9 h. 30—Hommes traqués Hommes traqués TBA Can. Cavalcade

or ou Radio-iournal} CBC News "isten
10 h. 15—Concert Prom. Prom. Concert
10 h. “ ... AR
Wh ue . .
11 h € BBC Newsree! oo
1h Prog. musical London Letter mascserestonreuanuseee vente
11 h eve ee CBC News muvenctecnsensanatersnnsee

do. VOL....cnosouasreneranseuses mmineseresentensu rent senate

{ fh. 15... savcarsonsaccutéupémamen tone -rrvonnecanuesonnersanaonnshe

{ hy 3 Bulletin CBC News
8 h. C0--Radio-journal RadigeionPER” MorningMelodies Sunrise Serenade
8 h. 15—Elévations Elévations Devotional Period Coffee Time
8 h. 30—Nevs Pot pourri Early Birds Newscart
8h gpKason d tin parer ons nue ren Tic Toc Tunes
9h oncert du matin Prog. i Cc From hymnal]

9h lb us. og musica) Breakfast“Ib plantation Echoes
9 h, 30—Revue musicale Les chansons Classics Band Concert

sh 45- ace Mélodies While You Work Voice of Memory
t0 h. VU-- Chez Rose Chez Rose Band plays on What's the name
10 h. 15--Confidences Confidences Confidences Chorus
19 h. 30—Prog. mus. Vie de (amille oud bacts Newscast

10 h. 45— Valses. Pierre Guérin Tommy Taylor Showboat
11 h. 00—Bulletins Grande Soeur Road of Life Coffee Shop.
11 b 16 -Métairie Rancourt Mét Rancourt Master Musicans Songs
(] h. 80- Chansonnettes Les troubadours Soldier's Wife Organ
11 h. 45—Cavaleade ee ue Luey Linton Impressions
12 h. 00—Grands ochesires Jeunesse dorée BBC News Newscast
12 h. 15 L - Quelles nouvelles? Big Sister Farm Front
2 h. 30—Réveil rural Réveil rural Farm Broadcast Luncheon Salon

1 h. 00—Chansonnettes Rue Principale CBC News Laine vases va 005 rave
| h 156—Nouvelles Radio-Jjournal Happy Gang Newscast

1 h 80- Boîte musiczle Tante Lucie ee Mus to remember
1 b. 45—Ensemble Chansonnettes Claire Wailace ovoo Co
2 h. 00—~La femme... La femme... Pocket Concert Song Shoppers
2 h. 156— Mason Musique variée Musical Program Novelties
2 h. 30—Ch.-d’agu. en mus. Ch.-d'ce. en mus. Orchetra Rythm parade

8h Women of. Good Music
3h. Ma Perkins RE
3 h. M Hall Pepper Young Interlude
$ h. Right to... The Waits
4h. Prog. mus. McEwan Sings Yesterday On . .
4 h. 13—Avis de déces Mus. de chambre Talk aw
{ h. 30—~Disques fran. _ _. Liptonaires Rythm and...
4 h. 45—Récita) Récital Recital Terry and...
5 k, 00—Heure du thé... Heure du thé Front Line tam... Afternvon..
5h 15— Le 1 = oo “ Songs for you … | Claire Wallace
5 h. 390—Piano Beaux disques Eyes front Fountain of songs
§ h. 45—Comédie mus. Cotes de bourse ee JO veus Tea Dance

8 h vU-—OUrgue. A Hadio-Csnuds Don Messer Newsca.
6 h. 15- Nouvelles Radio-journai CBU News Candlelight
6 h. 30—Piano BBC CBO Program crave
6h 45 Cohen Mélodies BBG News Sweet Musie
7 h. 00—Un homme et. Un homme ei. String quartet Army Show
7 h. 15—Variétés Métropole _ RA on Air
7 h. 30—Colette et Roland Colette et Roland Help Wanted Lum and Abner
{ h 45 Fiancee du cum. Fiancee du cum. Roundup Accordian styses
8 h. 00—Détilé de la... Détilé de la... Victory Parade Curtain calls
5 |
8h. 897Causerie politique Causerie politique Musical Mailbox Fr. Page Drama
sh 4 unes even

3 b. 99Variétés de Hu. Heure de valse Waltz Time Air Band

$ bh. 39—Concert Concert Summer Concert Brewster Boy

10 h 0v - Radio-10ournai Radio-1ournal CBC National M.. CKCO Sextette
10 h. 15—Causerie Causerie John Fisher
10 h. 80—Orchestre Impromptu Eventide
10 h 45— - - un .
1 h Musique BBC Newsreel
il h 1 Prog musical World Affairs
1h Variations JSUT . 

 

  

 

 
 

d'un raid dévastateur sur la côte
française. Ces médecins ennemis,
qui sont persona grata auprès ns La CCF n'éliminera
autorités anglaises, veulent faire |
passer le héros blessé pour un dé- ,
séquilibré mental afin que ses |
chefs militaires ne prennent pas |
au sérieux les informations pré-
cieuses qu'il rapporte concernant
les plans d’invasion allemande.
L'un d'eux est un sinistre meur-
trier, du tvpe psychapathe, Le ca-
pitaine Killian finira par se réha-'
biliter et communiquer ses rensei-
gnements de première main à!
l'état-major de la défense nationa- |

le. |
+

John Loder excelle dans le rôle
du capitaine Killian, Virginia
Christine. Ruth Ford, Marion Hall, .
Richard Fraser et Paul Cavanagt
contribuent également à la quali-
té de cette production.

 

 

 

Aujourd'hui dernier jour

‘TWO SENORITA FROM CHICAGO”
avec

Joan Davis et Leslie Brook
en plus

“BOMBER MOON"
avec

George Montgomery et Annabella

  

 

Jeudi - vendredi - samedi

“APACHE TRAIL”

avec Lloyd Nolan

en plus

“KID DYNAMITE”
avec les East Side Kids 
 

 

HORAIRE DU
| CINÉMA  
CAPITOL — “Broadway Ryythm™:

12 h. 6, 2 h. 24, 7 h, 9 h. 18.

CARTIER — “Jack London” et “The
Star Maker”.

REGENT — ‘Three Men in White”:
12 h. 10. 4 h. 7 h…. 11 h, “Tunisian |
Vietory": 1 h. 40, b h. 25, 8 h. 25,

ELGIN — “Women in Bondage" et “The
During Young Man".

CENTRE — “Cobra Woman": 1 h. 10,
2 h 20, 5 h. 35, 7 h. 45, 9 h. 55, Der-
nière représentation - 9 h.

IMPERIAL — “Danger Women at
Work".

LAURIER — “Nick Carter Detective’:
1 h. 16, 4 h. 10, 7 h. 10, 10 h. 10. ‘“'Sslute
To The Marines”: 2 h. 30, 5 h. 30, 8 h. 30.

PETIT-THEATRE — “My Sister Elleen”:  s h. 80, 7 h, 10 h. “Man In Her Life”:
2 h. 8 h. 30 Dernière représentation
à 8 h. 80.

RIDEAU — “Le Château des Quatre
Obèses"”,

 

 

Aujourd'hui dernier jour

Michael O'Shea et Susan Hayward
dans

“JACK LONDON"
en plus

“THE STAR MAKER"
avec

Bing Crosby et Louise Campbell

CARTIER
: AIR CLIMATISE

THEAY™RE,
Aujourd'hui à samedi!

“ESCAPE”

avec
Norma Shearer et Robert Taylor

en plus

Leon Errol

dans

“RADIO RUNAROUND"

 

 

 

 

   
 
 

GEORGES TEMPLE PRESENTE

La troupe faverite du Canada

The Happy Gang
AUDITORIUM

Samedi, le 24 juin - 8 h. 30 p.m.
BILLETS: 75c

(Taxe incluse)

Maintenant en vente
Au contrôle de l'Auditorium — $1.00 — $1.25  

pas l’entreprise
libre. dit Coldwell

—

“Nous avons élu en Saskatche-
wan le premier gouvernement du
peuple sur ce continent” et cette
élection n'est que “la figure des
événements à venir”, a déclaré
hier soir M. M. J. Coldwell, chef
national de la CCF, dans une allo-
cution prononcée à un banquet
offert par le conseil d'Ottawa de
la C.C.F. pour célébrer la victoire
du parti en Saskatchewan.

Le souper qui réunissait envi-
ron 500 personnes, se tenait sous
la présidence de M. Walter B.
Mann. chef du conseil local de la
C.C.F. et candidat fédéral dans
Ottawa-Sud. Plusieurs autres chefs
du parti, dont MM. R.-J. Lamou-
reux, président du conseil québe-
cois de la C.C.F., et David Lewis,
secrétaire national, ont également
adressé la parole.

“Nous avons l'intention d’aller
de l’avant, dit M. Coldwell en par-
lant des prochaines élections fé-
dérales, sans compromis, sans coa-
lition, sans alliances, jusqu’à ce
que nous aynns libéré le peuple.
Voilà ce pourquoi nous combat-
tons, et ce pourquoi nos fils,
croyons-nous, se battent sur les
théâtres de guerre.” M. Coldwell
a défini ainsi le socialisme qu’il
prône: “Le christianisme appliqué”.

Le chef national dit qu'il n’y a
pas égalité de sacrifice dans cette
guerre. “Ceux qui réclament l'en-
régimentation de nos fils, de leurs
corps et de leurs vies, devraient
immoler aussi sur le même autel
leurs industries et leurs intérêts
financiers.” I a appelé le C.P.R,
la Banque de Montréal et le parti
tory, “la tririté impi«”.

“Sous le régime CCF, poursuit-
il, il y aura de la place pour tou-
te entreprise libre qui sert vrai-
ment la nation. Il y aura de la pla-
ce pour toute entreprise libre con-
forme aux principes généfaux de
notre programme, pour toute en-
treprise libre qui n'exploite pas le
travailleur nu la société.”
Le jour des élections de la Sas-

katchewan, dit-il, la C.C.F. possé-
dait 31,000 membres en règle, sur
une population totale de moins
d’un million dans la province. Du
vote des soldats, 67 pour cent a
été donné aux CCF, 25 pour cent
aux libéraux et 7 pour cent aux
tories. “Si un scrutin était pris
demain, affrime-t-il, nous obtien-
drions 60 pour cent du vote des
soldats d'outre-mer, parce qu’ils
savent que nous combattons pour
le même objectif qu'eux.”

M. R.J Lamoureux, président
du conseil de Québec de la CCF,
a parlé en français et en anglais
sur l'invitation du président. Il
dit qu’à son avis la C.C.F. réalise-
ra l’unité nationale tant cherchée
entre les Canadiens français et
les Anglo-Canadiens. “Les vieux
partis accusent les Anglais de ce
dont ils sont eux-mêmes la cause”
dit-il. M. Lamoureux croit qu’aux
prochaines élections provinciales
il y aura un petite parade vers
Québec, où montront au moins 4
ou 9 députés C.C.F.

Au micro
Les programmes et les renseignements
radiepheniques que nous publions neus
sont transmis par les postes. S'il arrive
que le programme ue passe .« à l'heure
mentionnée où qu'un renseignement cait
inexact lo “Droit” m'en neut être me
responsable

 

 

Le Quatuor Alouette

Le Quatuor Alouette reviendra

tr

 

La Chroniqu
<coute,

Soisprêt À

à servir ss
~~ atl

 
au micro de Radio-Canada, lejeu-
di, 22, avec un nouveau program-
me d'airs canadiens. Comme on le
sait, ce quatuor déjà fameux se
compose de Jules Jacob, de Roger
Filiatrault, d'André Trottier et
d’Emile Lamarre.

L'orchestre est dirigé par Hector
Gratton, compositeur à qui l’on
doit tant d'oeuvres d'inspiration
folkloriste.
Pour l’écoute: CBF.

Hertha Glaz au
concert ‘’Prom”

Hertha Glaz, contralto, vedette
de l'opéra, prendra part au con-
cert de l’Orchestre symphonique
de Toronto que transmettra Ra-
dio-Canada, le jeudi, 22, à 10 h.
15 du soir. César Borré dirigera.
Il a inscrit à son programme les
Préludes de Liszt, et l’Ouverture
Patrie, de Bizet.

Les Préludes s'inspirent d’un
poème de Lamartine. La chroni-
que a maintes fois signalé la valeur
picturale de cette oeuvre.
Quant à Patrie, c’est l’émouvan-

te évocation des souffrances du
peuple francais dans la guerre de
1870.
Pour l'écoute: CKCH a 10 h. 15

ce soir,

 

Nombre croissant

des membres
du BBB
A leur assemblée mensuelle, te-

nue hier dans la salle de l’ad-
ministration de l'Ottawa Light,
Heat & Power, les directeurs du
Better Business Bureau d'Ottawa
et de Hull ont remarqué l’influen-
ce croissante de leur société par
le grand nombre de maisons d’af-
faires qui demandent d'en devenir
membres. Ils ont aussi entendu la
lecture du rapport financier des
plus satisfaisantes des huit pre-
miers mois de l’exercice 1943-1944,

Assistaient à la réunion, outre
M. W. J. Halpin, président, MM.
O. G. Armstrong, L. A. Burpee,
Gordon Caplan, C. H. Everett, C.
S. Harrington, W. F. Jones, J. F.
Kenney, C. P. Mahoney, G. H.
Nelms, J. A. Noonan, H. S. Porter
et Geo. S. Piers, secrétaire.

—————pe-

Lefaivre (Ont.)
LEFAIVRE, (Ont) le 21

(D.N.C.) La plupart de nos
étudiants sont revenus pour leurs
vacances. Mentionnons François
Préseault, de Rigaud, Vincent
Gratton, d’Embrun, Raymond Gas-
con, Lucien Charbcnneau, du Sé-
minaire d'Ottawa.

 

Le Rév. Père Raoul Préseault,
c.v.s.. du college Bourget, visitait
ses parents, jeudi dernier.

M. Ovila Daoust était a Ottawa,
par affaires, la semaine dernière.

M. l'abbé Ernest Préseault,
d'Ottawa, rendait visite à sa fa-
mille, dimanche dernier.

M. Ludger Préjent, barbier à
Montréal. passe quelques jours
chez ses parents, M. et Mme J. D.
Préjent.

M. et Mme Raoul! Chartrand as-
sistaient au mariage de Mlle Jean-
ne Filion, soeur de Mme Char-
trand, à L'Crignal.

M. et Mme Joseph Préseault,
d'Ottawa, ont passé la fin de se-
maine, parmi leurs parents.

Plusieurs personnes de notre pa-
roisse assistèrent à l'exposition de
Lacrute, la semaine dernière.
Mme J. D. Préseault rendait vi-

site à sa soeur, Mme David Grat-
ton, retenue à l'hôpital Général,
d'Ottawa.
Une réunion de Dames Fermié-

res a eu lieu à Plantagenet, mar-
di dernier. Mesdames Joseph Ip-
perciel, Zotique Chénier, J. D. Pré-
seault y assistaient.

Le caporal J. À. F. Préseault,
du CE.OC, de l'Université de
Montréal, est à faire son entrai-
nement militaire, à Farnham,
P. Q.

Décès: Mme Arthur Frappier
est décédée, samedi dernier, à
‘hôpital Général d'Ottawa. La
sépulture eut lieu, mardi dernier,
à laquelle assistaient plusieurs pa-
rents et amis.

Mlle Laurette Gascon rendait vi-
site à sa soeur, Mme Olivier St-
Jean, de Treadwell, mardi dernier.

Mariages: Lundi eut lieu le ma-
riage de Mlle Yvonne Bédard, fil-
le de M. et Mme Louis Bédard,
à M. L. Préjent, de L'’Orignal, fils
de M. et Mme Donat Préjent. Il
y eut réception, le matin à l’hô-
tel Prégent, et le soir, chez M.
et Mme Donat Prégent, de L’'Ori-
gnal.

Samedi, aura lieu le mariage de
Laurette Gascon, fille de M. et
Mme Arthur Gascon à M. Rosaire
Cyr, de Ste-Thérèse de Blainvil-
le. La réception aura lieu chez M,
et Mme Gascon, ensuite le nou-
veau couple partira pour un voya-
ge à Québec.
Baptême: M. et Mme Gérard

Chartrand (Georgette Colle) an-
noncent à leurs parents et amis,
la naissance d’une fille.

M. et Mme Edmond Carrière et
leurs enfants, d’Alfred, M. et Mme
Joseph Préseault, d'Ottawa, pre- 

  

 
naient le souper chez M. et Mme ,
David Préseault, dimanche dernier. :

 

   
   

 

  
 

 

Le 24 juin

" La St-Jean-Baptiste qui s'en

vient! Une belle messe, le matin,

des processions patriotiques, des

chants, des discours à l’emporte-

pièce, des mots d'ordre, une soi

rée récréative, un grand teu de

joie! Le 26, “Mares eat oats! Ça

a bien valu la peine de tant tra-

vailler pour un tel résultat! Qu'en

penses-tu?... Quoi?, tu dis qu’il

vaudrait mieux dans de telles.

“circonstances”, de tout radier,|

de passer le 24 tranquillement,|

comme si de rien n'était? puisque

ça ne change rien, ça ne vaut pas

la peine? Si tu avais été St Jean-

Baptiste, je pense bien que Notre-

Seigneur eût reçu le baptême

d'un autre ou peut-être pas du

tout, c’est plus probable! Mais tu

n'es pas St Jean-Baptiste, et re-

gardes comment les événements

ont tourné! Pas mal, après tout?

Vas-y, aux célébrations de la St-

Jean, c'est NOUS qui nous amu-

sons et qui nous réjouissons en-

semble! C’est bien le moins que

tu y sois! Mais puisque, St Jean-;

Baptiste, il a fait ce qu’il devait!
faire sans avoir peur — il ne pen- |
sait méme pas a avoir peur, pour-

quoi avoir peur? — fais, toi hussi.

le 26, ce qu'il y a à faire — il

n'est pas question d'avoir peur,

ou de ne rêver qu'ennemis et

combats comme dans les livres —

agis comme un scout catholique |

canadien-francais, le 23, le 24, le

25, le 26, toute l'année, toute ta

vie! C’est ce qu'on attend de toi!

Laisse “Mares eat oats” à leurs

amis! Toute la terre admire le

Canada français! mais le vrai! Ce

Canada français fidèle aux bon-

nes habitudes des “vieux”, à la

religion des anciens, à la langue

qui nous a toujojurs servis entre

nous — les autres ont la leur,

pour converser avec eux, nous,

sommes assez intelligents pour ap-

prendre leur langue, mais nous

ne délaisserions pas la nôtre en.

échange de toute la terre! Pas,

vrai?.. vasy, le 24! agis le 25

comme quelqu'un qui a été, le

24!

 

 
La Sauterelle

La sauterelle comprend trois

grandes parties: la téte, le thorax

et I'abdomen. La téte contient les

antennes, les yeux et la bouche.

Le thorax comprend les trois!

pères de pattes et les oreilles ca-

chées en-dessous des ailes. L’ab-

domen renferme le système respi-

ratoire et les oeufs.

La bouche est composée de plu- | À
sieurs petites membranes qui!
broient le manger à la manière des

vaches. La sauterelle a deux yeux

à facettes, c'est-à-dire des yeux

avec lesquels elle peut voir en

avant, de côté, au-dessus, en ar-

rière. Elle a aussi trois yeux sim-

ples, un entre les antennes et les

deux autres dessous les antennes.

Les antennes servent à diriger

le manger vers la bouche. Comme

la sauterelle est myope, les an-

tennes servent aussi à sentir et

à trouver le manger.

Au moyen âge, les chevaliers

avaient des armures de métal. La

sauterelle ressemble un peu à

ces chevaliers d'autrefois. Elle

possède un squelette extérieur et,

entre le cou et le thorax, une

petite carapace. C'est pour cela

qu'elle peut sauter cent fois sa

longueur.

La sauterelle possède trois pai-

res de pattes qui ne fonctionnent

pas en même temps. Pendant que

les deux prernières et les deux

dernières pattes avancent, celles

du milieu restent immobiles. Ces

dernières manoeuvrent seules,

Les pattes les plus longues sont

pourvues de petites griffes qui

permettent de se cramponner et
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de sauter sans glisser, Ces pattes

sont prises au thorax qui est la

partie la plus forte. Les ailes

amortissent le choc lorsque l'in-

secte’ saute.

Le système respiratoire est

placé dans l'abdomen. Cette par-

tie est faite d'anneaux, et, dans

chaque section, il y a un petit

trou d’où partent des canaux qui

vont jusqu'au centre de l'abdo-

men. Lorsque l'insecte ramasse

son corps sur lui-même, l'air du

dedans sort tandis qu’il pénètre

dans l'abdomen quand la saute-

relle se gonfle.

Les sauterelles écloses au prin-

temps changent de peau une fois

par semaine. Après la cinquième

ou sixième mue, l’insecte devient

adulte. Les ennemis de la saute-

relle sont: le froid, la pluie, les

oiseaux, des animaux comme la

mouffette, le crapaud. Le labour

lui fait aussi beaucoup de tort.

Raymond DUPLANTIE,

60ieme.

N.B. — Toute correspondance

a 6 Putman.
em

Pertes dans

l’aviation
Le quartier général de l’Aviation

militaire canadienne nous commu-
nique sa 915èmeliste officielle des
morts, blessés et disparus. On y
remarque:

Disparu en service actif — Le

ET
T

La situation économique au Canada

atteint un sommet au début de 1944

La situation économique au
cours des quatre premiers mois de
cette année est meilleure quen
toute autre période semblable dans
l'histoire. L'indice du volume phy-
sique des affaires (sur la base 100
en 1935-1939) s'établit à 244, gain
de près de 6 p.c. par rapport à la
même période de 1943. Bien que
l'indice recule en regard des ni-
veaux élevés du premiers trimes-
tre, la moyenne constitue un nuu-
veau maximum. L'avance est mar-
quée depuis les premiers mois de
1940 jusqu'à la fin de l'an dernier.

Les dépôts aux banques à char-
te augmentent d'une façon mar-
quée; la moyenne au cours du pre-
mier trimestre de l'année est de
$4,286,000,000 contre $3,615,000,
000 l'an dernier, augmentation de
18.6 p.c. Les dépôts bancaires aug-
mentent depuis 1938. Malgré des
diminutions au début de janvier et
de février, la moyenne du premier
trimestre de cette année atteint
une nouvelle cime.

L'indice du volume physique
des affaires gagne environ quator-
ze points pendant les quatre pre-
miers mois de cette année compa-
rativement à la même période de
l'an dernier. La production miné-
rale augmente de 7.4 p.c, comme
en fait foi l’indice comprenant un
nombre considérable de facteurs.
Les arrivages d'or a la Monnaie,
cependant, diminuent de 22 pc.
et s’établissent à 1,025,000 onces
fines les quatre premiers mois de
l'année courante. La production de
charbon se place à 5,872,000 ton-
nes au cours des quatre premiers
mois, à rapprocher de 6,148,000 la
même période de l'an dernier, di-
minution de 4.5 p.c.

L'indice de la production manu-
facturière avance de 34 pc. et
s’établit à 300. Plusieurs des fac-
teurs de l'indice accusent des gains
marqués. Les abatages de bêtes à
cornes, par exemple, se chiffrent
à 572.000 têtes, augmentation de
près de 25 p.c. Les abatages de
pores augmentent de 2.156,000 té-
tes a 3,601,000 ou de 67 p.c. La
production de fromage de fabrique

| ques de 1943 et de

augmente d'une façon marquée en
regard de la même période de l'an
dernier. La production d'acier en

| lingot et de fonte en gueuse laisse
i encore voir des augmentations par
rapport à la même période de l'an

i dernier. La production totale d'a-
cier est de 1,003,000 tonnes cours

‘tes contre 987,915 la même pér.o-

de de l'an dernier. La produclivn

de fonte en gueuse s'élève à 612,

;000 tonnes et augmente de 3.4
, bc.

| Le revenu national est provisol-
rement estimé a $2,845,000,000 les

| quatre premiers mois de 1944, à

{rapprocher de $2,581,000,000 .a

même période de 1943, augmenta-

| tion de 10.2 p.c. En raison d'une
| revision récente du revenu natio-

inal pour l'année 1942, les calculs
| mensuels ont été placés sur uus

| base modifiée. Comme les statisti-
1944 ont été

 revisées, les comparaisons avec

l'an dernier sont bonnes. Les fac-

! teurs influençant l'orientation au
revenu national comprennent des

! changements dhns la formation des
capitaux, les exportations de mar-
chandises, le financement défici-
taire du gouvernement et les fonds

“en circulation.

 

| Nomination
M. Dunald Gordon, président de

la Commission des Prix et du Com-
,merce, annonce aujourd'hui la no-
“mination du commandant d’escrdre
Henry E. Langford au poste d'ad-
! ministrateur des peaux et des
cuirs.

Il sucrède à M. M W Me
| Cutcheon, administrateur intéri-
maire, depuis le retour de M. S. C,

; Cook à ses affaires le mois der-
“nier. M. McCutcheon continuera
de remplir les fonctions d'adminis-
trateur des services.

Le coût de l'entrainement d'un
seul pilote dans la British Com-
monwealth Air Training Plan, est

"d’environ $25,000.

 

(rises de Toux, Eternuement, Causés par I'Asthme
ou la Bronchite, Vile Enrayés lieutenant de section Edward Carl

Richard Likeness, fils de M. J. E.,
Leichnitz, 26, rue Noël, Ottawa. |;

Prisonnier de guerre, en Alle-

 

magne — Le sergent Willard
James Miller, fils de M. Leon;
Miller, Beebe, (Qué.).

—-——

UN ARTISTE INCONNU

Un brave homme ayant, pour la
première fois de sa vie, visité un
musée de peinture, en revint émer-
veillé: “C'est beau, racontait-il, ça
vaut la peine d'être vu. Mais ce qui
m'étonne le plus, c'est que presque
tout les tableaux ont été faits par
le même artiste: Monsieur Pinxit!”

Avez-vous des crises d'asthme ou de
brnochites si graves que vous suffoquez et
avez peine à » spirer et que vous ne pou-
vez dormir? Trouvez-vous si fort que vous
vous sentez faible et éprouvez des nausées
et devez prendre »garde aux rhumes et
éviter certains aliments.

Ne désespérez pas. I y a un nouve)
espoir pour vouf dans une ordonnance de
savants dénommée Azmo-Tabs. Tout ce
que vous avez à faire c'est de prendre
deux composés insipides aux repas et vos
attaques dévraient être promptement en-
rayées. Azmo-Tabs commence à agir par
votre sang, aidant rapidement à déia-
cher et enlever le flegme et aidant Dame
Nature à redonner l'énergie et procurer
un sommeil reposant.

Ses crises d'asthme enrayées

Azmo-Tabs non seulement apporte le
confort et la respiration facile mais il aide
de plus la nature à redonner l'énergie

 

et procurer un sommeil reposant. Par
exemple, il y a deux ans, J. Richards,

201E 25e rue. Hamilton, Ont, souffraïs de
toux, suffocation €t d'éternuement tou- les
soirs. il ne pouvait dormir. Azmo-Tahs
enraya prompiement les crises d'astiine

et, aujourd'hui, son poids est normal et
sa santé excel'ente.

Azmo-Tabs envoyé gratuitement

Pour prouver qu'Azmo-Tabs peut vous
procurer une respiration facile et un
sommeil profond, reposant et vous pere
mettre de manger presque ous les mets

que vous aimez, Nous vous enverrons un
traitement complet de $1.00, gratuitement
et franc de port. Rien à payer, aucune
obligation. Tout ce que nous demandons
c'est que vous disiez aux Autres victimes
ce qu'Azmo-Tabs a fait pour vous. Ene
voyez simplement vos nom et adresse, une
carte suffira et vous recevrez gratis $1.00

d’Azmo-Tabs. Knox Co. 5482 Knox Bldg.,
Fort Erie No., Ontario.
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e Essayez simplementle Rinso dans une cuve ou
une laveuse—etvoyez la
le Rinso faitfotter la saleté sans durfrottage ni

oyez comme il rend vite le linge
ulira-blanc dans votre laveuse. Vous aussi vous
voudrez chanter quand vous verrez votre linge
tellement Plus blanc. Rinso n’abime pas les cou-
leurs lavables. Epatant pour la vaisselle; inoffensif
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Distribution des Réclamation
prix au couvent
N.-Dame, hier soir

La distribution aes
élèves du couvent Notre-Dame
avait lieu mercredi soir dans la
salle des réceptions décorée pour
la circonstance de fleurs et de
fougères. Les parents et les amis
der élèves finissantes étaient venus
en grand nombre applaudir le
succès des graduées.
Nous avons remarqué au premier

rang Monseigneur Prudhomme,
curé de la parosise Saint-Patrice,
la révérende Mère Supérieure, de
la maison, le R. P. Henri Saint-
Denis, O.M.1, chapelain de l'ins-

prix aux

titution, le R. P. Kelly. O.M.1, le!
R. P. Mac Gillivray, le R. P. R.
Trudeau, O.M.1,, principal du cours
d'Immatriculation à l'Université
d'Ottawa, M. Robert Laurier, la
Révérende Mère Assistante; l’hono-
rable juge Robert Taschereau, Ma-
dame Taschereau.

f

 
L'orchestre sous la direction de

M. Tassé joua pour l'entrée des‘
visiteurs “Spanish Dance” de Sa-
rasate. Deux choeurs furent ap-
plaudis: “O Bienheureux” extrait
d'Athalie, musique de Mendelsohn,
et “Rejoice” de Wilkis. Mlle Lise
Boivin lut l'adresse francaise et
Mlle June Lowrey l'adresse an-
Rlaise.

Mlles Denyse Taschereau et
Marthe Laframboise expliquèrent
le sens de leur devise "Recte sed
Suaviter”, Mlles Leak Beehler,
Rita Kingan et Térésa Martin
etaient au programme pour
‘English Valedictory",

; Le palmares
Meduilles d'or aux élèves pensionnaires

aud ont ‘complété le cours d'étude de
"institution: Mlies Thérèse Le May, Claire
Lessard. Gabrielle Charette, Thérese Pa-
quin, Marthe Laframboise, Thérèse Beau-
doin. Lucille Paiement, Myrian Suarez,
Yolande Chevrier. Gabrielle Malo, Pauline
Coulombe, Marcelle Coulombe, Phyllis Mc-
Kenna.

Certificate aux élèves finissantes qui
snt complété le cours d'étude de l'institu-
tion, par ordre de mérite:
Au cours français: Mlies Thérèse LeMay,

Claire Lessard. Lise Boivin, Thérèse,
Paquin, Marthe Laframboise, Gabrielle
Charette, Denyse Taschereau, ‘Thérèse
Beaudoin, Thérèse Guertin, Thérese Gau-
thier.
Au cours anglais: Mlles

ment, Myriam Suarez, Teresa Benoit,
Yolande Chevrier, Betty Gibson, Shirly
Cain, Ann Gillin, Gabreille Malo, Maury
Hind. Pauline Coulombe, Rosemary
Harris. Teresu Hayes, Marcelle Coulombe,
Jean Cameron, Rita Kingan, Valerie Watts.
Jane McLaughlin, Phyllis McKenna, June
Lowry, Carol Conlon, Katherine Turner.
Terry Conway, Leak Beehler, Shirley Mc-
Bride, Teresa Martin, Emma Urquhart,
Ruthe Forhan, Jean Bourassa, Lorna
Leerham, Lois Mullins, Ann Byrnes. Ber-
nice McAndrew, Carmel McAndrew,
Noreen Shearns.
Prix spéciaux:

cvurtoisie,
Mère

Lueille Paie-

Prix d'amabilité et de
en mémoire de la Révérende

Sainte-Agnès-Romaine. Cx-supé-
rieure provinciale. le voie des élèves a
favoris- Miles Thérèse Beaudoin et Mar-
elle Coulombe.
Prix d'assiduite présentes par la Re-

Révérende Mère Supérieure et mérités par

Mile Thérèse LeMay, Marthe Laframboise,
Claire Lessard, Thérèse Paquin. lucille
Paiement, Yolande Chevrier, Gabrielle
Male, Pauline Coulombe, Marcelle Cou-
lombe.

Prix de politesse offert par Madame
Chabot, prix d'ordre présenté par la
Banque Canadienne Nationale, mérité par
MHe Thérèse Guertin.

Prix de Mathématiques offert par Mlle
Marie Brûlé et mérité par Mlle Thérèse
Paquin.

Prix pour le dessin offert par Madame|
Hawley, mérité par Mlle Lurna Leeth.

Souvenirs offerts par la Révérende Mère
Saint-Jean, supérieure provinciale, et Mlle
R. Deschamps, aux élèvez qui ont fait
leur cours compiet au pensionnat Notre-
Dame: Mlies Marthe Laframboise, Thé-
rèse Gauthier, Ann Gillin, Terry Conway.
Prix d'application présenté par M. et
Mme W. Charette à Mlie Thérèse Beau-
doin.

Prix de fidélité pour aider aux activités
de ja classe offert par la révérende Mère
Supérieure mérités par Miles Mary Hind
et Caro} Conlon.

Prix de littérature française présenté
par l'Honorable Juge R. Taschereau mé-
rité par Mile Gabrielle Charette.
Prix d'ang}ais présenté par M. et Mme

Donohue mérité par Mlle Denyse Tas-
chereau.

Récompanse présentée par Mlle Alice
Valiquet pour le chant, méritée par Mlles
Thérèse Gauthier et Yolande Chevrier.

Prix de diction offert par Mile Sa-
bourin à Mlle Marthe Laframboise.

Croix d'argent offerte par Madume E.
Gauthier pour excellence de conduite mé-
ritée par Mile Lise Boivin.

Prix at Médailles d'honneur
Prix de religion présentés par le Ré-

vérend Pare Henri Saint-Denis, O.M.I.,
aumônier de kw maison e mérités par Miles
Gabrielle Charette et Shiriey Cain,

Médaflle d'or offerte par "Honorable et
Madame Robert Laurier en mémoire de
Sir Wilfrid et Lady Laurier, méritée par
Mile Denyse Tazchereau.

Chepelet offert par Mgr Prudhomme
pour l'histoire moderne mérité par Mlle
Yolande Chevrier.
Prix pour l'étude du piano présentés

par la Révérende Mire Provinciale et par
Madame W. T. O'Regan, mérités par Mlle
Thérése LeMay.

Magnifique prix offert pour le français
par M. Félix Desrochers, conservateur de
la Bibliothèque du Parlement, mérité par
Mile Claire Lessard.
Chapelet, don de Mlle Alice Caron, en

mémoire de Lady Caron, pour succès dans
+outes les matières, Mlle Lise Boivin.

Croix d'or offerte par Madame W.
MeDônald pour la littérature anglaise à
Mlie June wrey.
Croix d'argent offerte par Madame T.

O'Regan pour progrès en anglais, mé-
rité par Mile Gabrielle Charette.

Médaille d'or présentée par Mlle A.
Champagne pour la chimie mérité par Mlle
Thérèse Paquin.

Croix d'or offerte par M. A. Chartrand
pour l'étude du français méritée par Mille
Betty Gibson.
Prix d'’algèbre présenté par Mme W.

Guertin mérité par Mlle Marthe Lafram-
boise. .

Médallle pour les mathématiques offerte
var la Société de l'oeuvre dee Taber.
nacles. mérités par Mlle Katherine Turner.

Chapelet, don de l'Honorable LÀ. Tas-
chereau de Québec. pour succés en latin
mérité par Mlle Thérèse Le Mas.

Prix pour le latin offert par Mlle Eileen
¥avanagh en mémoire de Mlle Norah
Kavanah mérité par Mlle Térésa Benoit,

Bourses pour un an d'études au Collège
Notre-Dame, offertes par l'Amicale Notre-
Dame Ottawa, & Mile Thérèse LeMay qui

 
, disant relations fascistes dans le

 

de $16,415
Un mandat réciamant des arré-

rages d'obligation au montant de
$16,415, a été déposé ce matin au
bureau du régistraire local, par
Jane Viau, contre Maxime Viau.
Mme Viau réclame ce montant

comme étant des arrérages d’obli-
gations dus par le défendeur à la
demanderesse à la suite d’un ju-
gement rendu par l'hon. juge
Kingstone, le 5 décembre 1932, en
Cour supérieure d'Ontario, à Ot-
tawa, quand le dit défendeur fut
condamné à payer la somme de
$35.00 par semaine, sous forme
de soutien et que le défendeur
a négligé de payer.

Le montant original était de
$20,860.00, mais la somme de
$4,445.00 fut payé en 1933, lais-
sant un solde de $15,415.00.
Me Auguste Lemieux, c.r., pour-

suit pour la demanderesse.
2

l’industrie de la  betterave à sucre

dans le Québec
STE-ADELE, (Québec), le 22.

— (P.C.) — On a pris des con-!
trats pour plus de 10.000 acres de!
betteraves a sucre en 1944 en vue |
de la fabrication de 25,000,000 de
livres de sucre blanc. 5,000 tonnes
de pulpe de betteraves et 4,000
livres de mélasse, a dit aujour-
d'hui au corigrès annuel de l'Asso-
ciation canadienne des fabricants
d'aliments, M. L.-C. Roy, gérant-
adjoint de la Raffinerie de sucre
de Québec.

‘La première raffinerie de su-
cre dans le Québec est l'une des
six qui fonctionnent déja au Ca-
nada”, ajouta-t-il, “et je puis vous
assurer définitivement qu'elle
peut subir une comparaison favo-
rable avec toute autre du genre
au Canada et aux Etats-Unis.”

M. Roy a annoncé que la Raffi-
nerie de sucre de Québec, a St-
Hilaire, sur le Richelieu, sera ter-
minée dans la dernière partie
d'octobre. Il a dit aussi que la
production s'étendait sur une ré-
gion assez étendue et n’était limi-
tée que par le coût du transport
“qui, dans la plupart des cas, sera
de $1 a $1.50 la tonne”.

  

Jalousie de

gens mesquins,
. . .

dit B. Gieli
ROME. le 22— (PA) — Benia- |

mino Gigli, autrefois ténor du Me-
tropolitan Opera, à qui les autori-,
tés alliées ont défendu de chanter
à un concert à cause de ses soi-

 
passé, a déclaré hier soir qu'il.
n'avait jamais été fasciste actif et!
attribue l'opposition qu'on lui fait
à “la jalousie de gens mesquins”.

Gigli, apparemment très chagri-
né par cette défense de chanter,
a dit: “Oui, c’est vrai que j'ai
chanté pour les fascistes et pour
les Allemands. Maintenant que les
Américains et les Anglais sont ici,
j'aimerais chanter pour eux aus-
sl.

Mais je suis un artiste et je n'ai
jamais eu aucun intérét politique.
Je n'ai jamais porté de chemise:
noire ou d'insigne fasciste, Ma
seule relation était une carte de
membre honoraire qu'ils me don-
nèrent, tout comme ils le firent à
Badoglio (le maréchal Pietro Ba-
doglio).

Cette action n'est pas attribua-
ble aux alliés mais à la jalousie de!
gens mesquins parmi les Italiens
qui disent des choses fausses à
mon sujet. Je chanterai pour les
Anglais et les Américains quand
ils le voudront, mais jamais pius
je ne chanterai pour les Italiens”.
Le ténor était au nombre d'un

groupe d'artistes devant donner
une représentation sous les auspi-
ces de l’armée britannique à l’o-
péra de Rome. Quand des affiches
portant son nom parurent, elles
furent arrachées par des Italiens
et les journaux de Rome ont pu-
blié des violentes attaques contre
lui pour ses prétendues sympa-
thies fascistes et allemandes,

 

 

à obtenu le plus haut nombre de Points
aux examens d'Immatriculation subis à
l'Université d'Ottawa.
Au cours anglais cette bourse fut obtenue

par Mlle Lucille Paiement.
Prix offert par une amie de la maison

pour les sciences, méritée par Mlle Myriam
Suarez.

Médaille d'argent offerte par le Ré
vérend Père Philippe Cornellier, recteur de
l'Université d'Ottawa. à l'élève qu' a
obtenu le plus haut nombre de points aux
examens d'Immatriculation de l'Univer-
sité: Mile Thérèse Le May.

Chapelet en argent offert par Son Ex-
cellence Monseigneur A. Vachon, Arche-
vêque d'Ottawa, pour excellence générale
mérité par MHe Claire Lessard.
MédaiNe de Son Excellence le Comte

d'Athlone, gouverneur général du CA-
NADA pour excellence générale méritée  par Mile Lucille Paiement,

 

  

 

  

Dès que les troupes d’invasion eurent conquis les plages de Normandie, des hôpitaux mobiles ont
été débarqués afin d'administrer les premiers soins aux blessés.
pas négligé d’expédier, elle aussi, son hôpital mobile pour prendre soin de ses aviateurs blessés durant
les premiers jours de l'invasion. On voit ici un aviateur canadien recevant une transfusion de sang dans
un des hôpitaux mobiles du C.A.R.C., tandis que l'infirmière prend sa pression de sang. De gauche a
droite se trouvent: le caporal Donald BUNCE, de Brockville (Ont.); le chef d'escadrille G. R. HALL, mé-

: decin, de Toronto, et l'infirmière Wyn PITKETHLY, 407, rue Riverdale, Ottawa.
sergent Mell HUGHES, de Victoria (C.-C.), est le sous-officier préposé aux Rayons-X,

Hôpital mobile du
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Négociations à
la mine Noranda

Les agents de négociation choi-
sis par le local 688 de l’Interna-
tional Union of Mine, Mill and
Smelter Workers, ont été accrédi.
tés comme représentants de cer-
tains employés de la Mine Noran-
da, de l'endroit du même nom dans
la province de Québec. C'est ce
qu’a annoncé aujourd'hui le Con-
seil national des Relations ouvriè-
res en temps de guerre.

Cette disposition fut prise à la
suite d’un vote de représentation
par les employés intéressés, sous
le contrôle d'un officier du minis-
tère du Travail. Le vote a donné
une importante majorité à l’Union,
soit 1,068 bulletins sur 1,176.

Les employés de bureau et au-
dessus du rang de contremaitre
n'ont pas fait partie du groupe
représenté.

Les agents de négociation choi-
sis sont MM. R. H. Carlin, Thomas
McGuire, David Coté, Léo A. Be.
hie, Raoul! Bergeron, J. E. Côté,
R. E. Daigneault, J. P. Demers,
Armand Gosselin et James Mac-
Fariane, ainsi que l'Union elle-
même.

 

Accusé sous

trois chefs
Israël Landau, 61. chemin Mont-

réal, a été condamné à $50 d'a-
mende et les frais, ce matin en
cour de comté, quand il s’avoua
coupable ,à trois accusations de la
Commission des Prix et du Com-
merce en temps de guerre.
Landau était accusé, 1) d'avoir

acheté des quartiers de viande qui
ne portaient pas le sceau du dé-
tenteur d'un permis pour tuer du
bétail: 2) de ne pas avoir rendu
le montant de coupons de ration-
nement nécessaire et 3) d'avoir
offert à vendre du boeuf à un
prix supérieur à celui autorisé,
———>

Poussée

alliée...
(Suite de la 18re page)

tués, blessés ou capturés. Plus de
27,000 Nazis ont été faits prison-
niers.

L’aviation méditerranéenne a
continué ses activités, faisant en-
viron 1,100 envolées, attaquant des
convois dans le port de Livourne,
des cibles dans la région de com-
bat, et une cour ferroviaire à
Vintimille sur la Riviera italien-
ne. Il n'y a eu aucune perte alliée.
Le communiqué révèle qu’au

cours d’un engagement naval en
rapport avec la rejection des Alle-
mands de l'Île d'Elbe, des batte-
ries côtières ont torpillé trois cha-
lands ennemis chargés, tentant
d'évacuer des troupes, et en ont
probablement coulé un quatrième.
Dans un autre combat, un seul
chaland a été coulé.

Radio-Berlin a ‘ait que les trou-
pes nazies ont quitté l'Île de Pia-
nosa, au sud d'Elbe, et celle de
Palmajola, entre le continent et
Elbe, au moment où les Alliés
s'emparaierN de l'ile.

 

 

 
Chargés de sacs remplis de vivres et de munitions de toutes sortes, des soldats alliés défilent dans ‘de

une ville anglaise vers le port d'où ils s’'embarqueront pour prêter main-forte aux divisions débarquées |B., 1.50-1.65; du Qué,
en France. Les renforts ne cessent d'affluer sur la côte envahie.

DE
S

Le CARC sur
les batteries

d'avions-robots
LONDRES, le 22 — (PC-Câ-

ble) — Pour la deuxième fois en
six jours, des Lancaster et des
Halifax canadiens ont martelé les
aménagements des avions-robots
dans la région de Calais, en Fran-
ce, hier. Tous les Canadiens, es-
cortés par des Spitfire, sont reve-
nus à leur base. Le ciel au-dessus
des cibles était favorable au bom-
bardement.

————r

Quand les petits
refourneront a |'école

——
Deux mois ont déja passé — le

croirions-nous pourtant? — et les
enfants accouraient, joyeux et

‘pleins d’exubérance, jetant un peu
j partout sacs et livres d’écoles. Ils
entraient en vacances!...

Plus de soucis, plus de préoccu-
pations pour les petites têtes plei-
nes de projets ensoieillés!.. Mais
les mamans, elles, n'ont pas la
partie aussi facile. Car, vacances
ou période scolaire, elles doivent
voir et penser à tout. Dans deux
semaines ce sera la rentrée et, si
la surveillance qu'il a fallu exer-
cer, durant ces deux mois, pourra
être relâchée, il y aura d'autres
soucis, d’autres devoirs.

Beaucoup d'enfants demeurent
loin de l'école et doivent apporter
leur dîner. Voilà un autre problè-
me qui va se présenter pour la
maman car chaque repas est d’im-
portance capitale pour la santé des
petits comme des grands.

Il ne suffit pas de leur donner
une nourmture substantieile; il
faut que le diner soit un régal
pour les yevx comme pour l’esto-
mac. Les enfants aiment les cho-
ses colorées, qui plaisent à l'oeil.
Servez-vous de votre imagination
pour rendre la boîte à dîner aussi
jolie que possible. L’appétit de
l'enfant sera stimulé et loin de
manger & contre-coeur, il fera un
repas en gaîté.

I1 se vend toutes sortes d'assiet-
tes et petits plats colorés, pour les
pique-niques qui sont moins fra-
giles que la vaisselle ordinaire.
Pour quelques centins, vous ob-
tiendrez tout ce qu’il faut pour la
boîte à diner. Si vous faites de pe-
tits gâteaux individuels, servez-
vous de ces moules, en papier ciré
de teintes vives, qui se vendent
n'importe où. Le petit trouvera

| les gâteaux dix fois plus appétis-
: sants.

Gardez les écorces d'orange ou
de pamplemousse, coupées par la
moitié, et servez-vous-en comme
contenant pour une petite salade
aux fruits: pommes, pêches, oran-
ges, bananes coupées par mor-
ceaux, dattes, raisins, gadelles, etc.

Faites de jolis sandwiches, non
les deux banales tranches de pain
collées ensemble. et laissées com-
plètes ou simplement coupées par
le milieu. Faites des pointes, des
triangles. Variez. Le jambon ha-
ché, le beurre de pistache, le fro-
mage, les oeufs, les sardines font
des sandwiches appétissants. Et
que d’autres encore! Il ne faut
pas protester, crier à l'économie.
C’est une triste économie que de
mal nourrir les jeunes qui forme-
ront la génération de demain.

Les mamans sont habituées
à tous les dévouements. Elles ne
reculent devant aucune tâche
quand il s'agit du bonheur des
petits. Cing minutes de plus, cha.
que matin, pour préparer la boîte
à diner, et il n’y paraîtra guère.
Et, de grâce, que la boîte à diner
ne soit pas une vulgaire boîte à
chaussures.

Le marché
de Montréal

MONTREAL, le 22. (PC) — Vol.
ci les prix, aujourd'hui, tels que
communiqués par le ministère fé-
déral de l'Agriculture:

Oeufs; A-gros, 35!2; A-moyens,
3312; A-poulettes, 274: B, 30; C,
23-2314, Arrivarns: 1,298 caisses.

Beurre: pasteurisé, no 1, 333%;
no 32, 3234: de crémerie, 1ère qua-
lité. 3514-3554; en tinette, 35%.
Arrivages: 25 boîtes.
Fromage: blanc et coloré, de

l’ouest du Québec, 20¢, point d’ex-
pédition de la fabrique; dans le
gros, 20 11/16-21. Arrivages 2,637
boîtes.

Patates:#sacs de 75 livres, no 1,
l'Ile-du-P.-E , 1.70-1.75; du N--

1.25-1.50:

  

 
no 2, du Qué, $1.
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Québec souffre de

la sécheresse
QUEBEC, le 22 — La Section

agricole du Bureau des Statisti-
ques publie aujourd’hui le deuxiè-
me d'une série de sept rapports
télégraphiques traitant de l’état
des cultures et des fléaux agricoles.
Ces rapports reposent sur les ren-
seignements communiqués par les
agronomes régionaux_ de la pro-
vince de Québec et par le Service
de l'Information et des Recherches
du Ministère provincial de l’Agri-
culture.

Les derniers rapports reçus de
nos agronomes régionaux sont una-
nemes à déplorer un état de sé-
cheresse qui dure depuis la fin
de mai, alors que les conditions
agricoles s'étaient améliorées grâ-
ce à des pluies générales. Cepen-
dant, les réserves d'humidité étant
épuisées, il aurait fallu d'autres
pluies subséquentes pour mainte-
nir prometteuses les perspectives
du temps. — On peut noter égale-
ment que le manque de chaleur
s’est fait sentir dans bien des en-
droits; en conséquence bon nom-
bre de prairies et de pâturages

font voir une végétation lente et
pauvre.

Certains observateurs rappor-
tent que le mil épie très court et
que les céréales commencent à
jaunir. — Pour résumer. nous

pouvons constater à peu près tous
les. mauvais effets qu'entrainent
ces périodes de sécheresse pro-
longée et de manque de chaleur.
~~ Il est fort à craindre que la
production laitière ne se ressente
aussi de cet état de chose, mais
les troupeaux sont encore en bon-
ne condition de chair.
La température sèche a favorisé

toutes sortes. Il y en a plus que
d'habitude. Les doryphores ou
bêtes à patates sont fort abondan-
tes, de même queles altises ou pu-
ces de terre. — Dans les cultures
maraichéres et les jardins, on se
plaint beaucoup de la teigne dans
les choux et les oignons, ainsi que
des vers gris qui coupent les plants
de choux, de tomates et de tabac.
— Dans les vergers on a vu beau-
coup de chenilles à tente en ces
derniers temps. L’enrouleuse est
commune dans les pommiers.

Il y a présentement beaucoup
de pucerons, et cela partout et
dans toutes les cultures qui ont
l'habitude d’en héberger.
Les maladies végétales. du

moins celles qui sont causées par
des champignons, ne se sont pas
beaucoup développées à cause de
la sécheresse. On n’a encore rien
remarqué de grave dans les cul
tures maraîchères, sinon des tra-
ces d’un peu le tout.
Dans les vergers la brûlure bac-

térienne a fait son apparition dans
l'ouest de la province. La tavelure

sur le par

; monds,

Dernière heure

(Suite de la 1ère page»

la gomme. La mère de ce bébé
était à neuf rues plus loin.

+ % +
SAINT-JEAN, Nouveau - Bruns-

wick, le 22 — (PC) — L'état de'

la plupart des 13 hommes qui ont

bu de l'alcool! méthylique s’amélio-
re, rapporte-t-on aujourd'hui.
Treize autres personnes, dont une
femme, sont morts récemment
après avoir consommé de cet al
cool.

+ * *
HALIFAX, le 22 — (PC) — Le

prémier navire marchand italien
à entrer dans ce port depuis la
déclaration de guerre de Mussoli-
ni en 1940 a passé plusieurs jours
dans ce port récemment. Cepen-
dant son équipage en uniforme
n'attira pas une attention spéciale
dans cette ville de visiteurs aux
multiples uniformes.

%* + +
QUEBEC, le 22 — (P.C.) — Le

docteur Armand Rioux a été réélu
aujourd’hui pour une quatrième
durée d'office président de la sec-
tion de Québec de l'Association
ambulancière St-Jean.

* + +
La Cour suprême du Canada a

décidé aujourd'hui que M. Louis-
Edgar Caron, de Québec, doit
payer a Mlle Alice Forgues, éga-
lement de Québec, la somme de
51.800 ainsi que les intérêts et
les frais en compensation de bles-
sures reçues quand elle tomba sur
un trottoir dont Caron était res-
ponsable. .

* x +
WASHINGTON, le 22—(PA)—

Le gouverneur de la Georgie, El-
lis Arnall, est sorti du bureau du
président Roosevelt, aujourd'hui,
et a prédit que ce dernier accepte-
rait un quatrière mandat si cela
lui était demandé à la convention
démocratique nationale.

—ee

Le robot est une
erreur, selon sir

Oliver Simmonds
MELBOURNE, , (Australie). le

22 — (PC) — Sir Oliver Sim-
autorité britannique en

aéronautique,
a caractérisé les avions-robots na-
zis, aujourd’hui, comme “l'arme
la plus ridicule jamais développée
par les Allemands.”

Sir Oliver a dit
tes:

“L’usage d'une telle arme en un
tel temps indique que la politique
aérienne nazie fait gravement er-
reur. Ms auraient dû savoir il y a
12 ou 18 mois, que durant 1944,
ils seraient dans un besoin urgent

aux journalis-

 

 

que ce sont des excroissances pro-
duites l’année dernière.

Les effets de la gelée au mois
de mai sont plus apparents aujour-
d’hui qu’ils ne l’étaient il y a quin-
ze jours. Il a grélé en quelques en-
droits. À l'heure présente on se
plaint surtout des effets de la sé-
cheresse et presque tous nos cor-
resnondants nous en parlent.
Le vent a fait beaucoup de tort

dans les plantations de tabac jaune,
particulièrement aux endroits où

,res appropriées, ils
leur énergie technique sur un dé-

visitant l’Australie, |

=

aérien allié.
“Au lieu de prendre des mesu-

de chasseurs pour réduire l'assaut |

|

veloppement qui est au moins une
. version quelque peu moderne de

e-choc avant, machant de la grosse .Bertha qui, dans la der,
niére guerre, a été une nuisance
pour les Parisiens, mais n’a jamais

i ébranlé leur moral ni donné aux
Allemands une victoire militaire.

ttt

L'entreprise
| privée craint

l'après-guerre
———

LA MALBAIE, (Québec), le 22
, (P.C.)—M. Alan Brown, de Mont-
“Téat, a dit aujourd'hui dans son
allocution présidentielle au con-

i grès annuel de l'Association des
Electriciens canadiens “qu'à moins

{de recevoir quelque assistance
| dans un avenir prochain, l'entre-
! prise privée ne sera pas en posi-
tion financiére pour contribuer de
façon adéquate à remédier au

; chômage d'après-guerre.”
————

  

Les efudiantes se
préparent au secourisme

+
{ “Les bénévoles de Saskatoon
i fqpt un travail très utile dans les
hôpitaux et à la clinique des don-
neurs de sang,” déclarait l'autre
jour la directrice des Services Vo-
lontaires Féminins du ministère

; des Services nationaux de guerre.
* Une fois par semaine, au City
| Park Collegiate, les auxiliaires de
l'hôpital civique de Saskatoon qui
sont affiliées avec les S.V.F. de la
localité, donnent des cours sur la
préparation des pansements. Tous
les mercredis après-midi, environ
90 étudiantes des classes avancées
préparent des pansements et des
tampons, qui sont envoyés aux hô-
pitaux, au sanatorium et à la cli-
nique des donneurs de sang.
“Des cours du même genre et

sous les mêmes auspices se don-
nent aussi tous les lundis soirs
pour les élèves adultes; les panse-
ments et les tampons qu'elles pré-
parent sont aussi envoyés à l'hô-
pital civique, nous apprennent les
directeurs. Ce travail, très utile à

ont gaspillé|

es

Désapprobation du
plan d'allocations

TORONTO, le 22 — (P.C.) —
Des porte-paroles ouvriers ont ex-
primé ici hier soir leur désappro-
bation du plan d'allocations fami-
liales fondé sur l'âge et le nome
bre des enfants, annoncé hier aux
Communes par le premier minis-
tre Mackenzie King.
Des autorités médicales, cepen-

dant, ont salué la nouvelle com-
jme un besoin de longue date pour
améliorer la santé des enfants.

M. John W. Buckley, secrétaire
du conseil du travail du district
de Toronto et vice-président du
Congrès des Métiers et du Travail
du Canada, a dit que ‘l’aide aux
familles ayant des enfants n’est
pas nécessaire si les gagne-pain
de chaque famille reçoivent des
salaires convenables”.

‘Tout le travail organisé s'est
opposé carrément aux octrois qui
favorisent la pauvreté et les bas
salaires et minent l’ambition d'’a-
méliorer les conditions de vie”,
dit-il. “Cela ressemble au soutien
d’une province par les autres, a
la déduction des enveloppes de
paye de l'Ontario et du reste du
Canada pour maintenir des stan-
dards de vie et des salaires peu
élevés dans Québec”.
Le docteur Gordon Bates, direc-

teur général de la Ligue de Santé
du Canada, dit qu’il y voit un
‘profit assuré pour les enfants ca.
nadiens si I'argent distribué sert 3

| fournir une meilleure nourriture,
‘une plus grande protection de la
santé et de meilleures chances d’é-
ducation”.

C. H. Millard, député CCF de
York-ouest à Toronto et directeur
du Congrès canadien du Travail,
a appuyé les vues de M. Buckley
et dit que les allocations “servis
ront dans les circonstances présen-
tes d'octroi indirect aux em-
ployeurs du textile et d’autres in-
dustries à bas salaires”,

 

 

l'hôpital, l'est aussi pour les étu-
diantes qui doivent consacrer a
quelque travail de guerre un nom-

‘bre d'heures déterminé.”
 
 

 

L'industrie de 
i Dans une grande fabrique cana-
;dienne de munitions, les mitrail-
leuses crépitent toute la journée
avec un bruit infernal, mais per-
;sonne n'est tué par cette fusillade.
Il ne s'agit que de techniciens en

{train de faire l'essai des mitrail-
{leuses.

Le chef du personnel de cette
usine fait observer que l'essai des
mitrailleuses est une des tâches

que toutes les pièces fonctionnent
parfaitement. Mais nul ne peut de-
meurer longtemps dans cette sal-
le sauf les deux femmes qui sont
‘employées à ces essais. Elles ai-
ment leur travail, et sont fières de
contribuer à l'effort de guerre.
Le bruit ne les gêne pas, Car elles
sont sourdes.

Cet exemple est caractéristique
des travaux accomplis aujourd'hui
au Canada par les infirmes. Aveu- 
confier des tâches importantes, ce

‘mêmes.

les plus importantes à l'usine car:
c’est le seul moyen de s'assurer|

gles et autres infirmes se voient.

guerre emploie
| avantageusement les infirmes

D'après ce chef de personnel,
on s'est aperçu que des personnes
atteintes d’une invalidité dévelop-
pent d'autres facultés dont l’ine
dustrie sait profiter. Le Service
sélectif national a organisé une
forme spéciale de placement pour
ces personnes. Il agit en liaison
avec les ministères proviciaux, les
commissions des accidents du tra-
vail, les forces armées, les insti-
tuts d’aveugles, etc.
Des statistiques récentes. re-

cueillies aux Etats-Unies. montrent
que le nombre d’infirmes placés
dans un emploi a été huit fois plus
élevé en 1943 qu’en 1940. Sur
8,000,000 d'ouvriers infirmes, em-
ployés dans l'industr:e américaine,
6,000,000 ont simplement passé
par les services de placement du
Service sélectif, 1,000,000 ont dû
subir un apprentissage spécial, et
350,000 seulement ont dû subir un
long stage de réadaptation ou
n'ont pu être employés qu'à des
travaux faciles. Toutes propor-

 
l’on n'avait pas établi de protection | qui leur redonne confiance en eux-'tions gardées, la situation est la

‘artificielle,

le développement des insectes de

même au Canada.

 

 

co est assez répandue pour l'époque
dans les vergers non arrosés Ou|
mal arrosés. On voit beaucoup de
nodule noir dans les cerisiers et
les pruniers mais il faut savoir | compétence de nos ingénieurs mécaniciens.

  
Tilly-Sur-Seulles s’est rendue à la suite d’un attaque mécanisée des forces conjointes britanniques

et canadiennes.
afin d'en étudier le mécanisme.

(Radiopho

Au fort de l'engagement, un char d'assaut canadien ramène à l’arrière l’un de ces engins
Plusieurs de ceux-ci sont à nouveau mis en état de service, grâce In

to Armée canadienne—WIB)

 ——

Le besoin de munitions
VE

 

 

a

grandit avec l'invasion

 
Les exigences du Deuxième front ont accéléré'le programme de munitions du Canada. On a demandé au Dominion de fournir Ya

majeure partie des demandes augmentées des Alliés en fait d’obus pour l'artillerie de campagne, résultant d'un emploi plus intense des
canons.
25 livres, en Italie.

sant pour 10,000 nouveaux ouvriers.
Cet obus prend 15 heures à fabriquer.

complet, A droite,

Fe
a

On voit ci-dessus deux des projectiles que le pays fabriquera en très grandes quantités. A gauche, un canon pour projectiles de
11 faut 3 heures et 45 minutes pour fabriquer le projertile

pouces. prêts à être livrés à une usine de Sherbrooke.
des projectiles pour obusiers 55

L'industrie des munitions a un besoin pres-
—ll

v
e

   
 
 



  

Un nouveau circuit

mis en branle dans

Tr

de balle-molle s'est
la cité transpontine

sous le nom de ligue St-Raymond de Hull
* * *

Le Canada Cement méne le classement — Dimanche

dernier les As de Coeur perdent et gagnent lors

d'un programme double — Ce circuit présente

ses joutes chaque dimanche au parc Lamontagne
—Meilleurs voeux de succès

Une nouvelle ligue de balle-
molle s’est mise en branle dans
notre région, du côté québecois.
Ce nouveau circuit fonctionne sur
le Chemin de la Montagne, se
nomme Saint-Raymond de Hull,
se compose de trois équipes et
présente chaque dimanche un pro-
gramme double. L'enthousiasme y
serait déjà à son comble et nous
sommes fiers de constater que

maintenant, il se trouve des mou-

vements sportifs à chaque extré-
mité de la cité transpontine Et,
nous assurons notre bienveiliant
collaborateur d’être assuré de
notre concours. Nous le remer-

cions de son beau geste et nous
I'invitons à nous transmettre
chaque semaine, le résultat des
différentes joutes disputées.

L’As de Coeur gagne et perd

L'équipe As de Coeur ou mieux
celle du parc Lamontagne propre

ment dit, a perdu et triomphé, di

manche dernier. Dans la recon
tre initiale, la constellation de i
Canada Ciment les défit par 11- 10
après une partie trés contestée.

R. Tremblay réussit deux cir
cuits pour le compte des manu-
facturiers de poussière. Chez les
perdants, Fern. Roussel y alla
d'un circuit et deux simples.
Dans la seconde reprise, les As

de Coeur se sont repris et infligè-
rent une fameuse dégelée aux
porte-couleurs du Restaurant Mil-
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cit
Préparée par les plus
gronds experts en ac-
cessoires pourla barbe
— les fabricants des
lames Gillelfe Bleves,

 

 

     

 

   

 

    

tette du Chemin de Chelsea. Les
As sortirent cette fois leur réelle

| puissance et ensevelirent leurs op-
Tortet par 288. Les fréres Ro-

 

tert et Conrad Tremblay, Gérard
et René Berniquez, Fernand Rous-
sel, G. Desrochers. Filion et Geor-
ces Lesage furent tous brillants
pour le compte des vainqueurs.

 

| Classement
| J G. P. Pts
: Canada Ciment . 2 2 0 4

| Parc Lamontagne 3 1 2 2;

| Rest. Millette .. . 3 1 2 2
| Dimanche prochain, à 2 heu-
res — Première partie: Restau-
rant Millette vs Canada Ciment;

Deuxième partie: As de Coeur vs

Canada Ciment.

 

Par R. S.

EhéarfRichard

est président
des Pointus

———
Voici le résumé des élections

du bureau de Direction du club
de balle molle HOTEL CLAUDE
de Pointe-Gatineau.

Toutes ces résolutions ont été
acceptées à l'unanimité.
Membres honoraires: M. le cha-

noine Archambeault, Curé, M. le
Vicaire Gougeon, M. le maire Ar-
thur Moreau, les conseillers Lau-
zon, Patry, Miron, Marineau, Pa-
quin et Plouffe, le président de la
Commission Scolaire Daniel Lafor-
tune et tous les commissaires, M.
le Docteur H. Robinson, Robert
Guertin, MM. Bigras, Tassé. Caris-
se, A. Gascon et D. Charette.

Propriétaire du club: Horace

Claude.
Président du club: Elzéar Ri-

chard; ler vice-prés.. Albert Char-
ron; 2iéme vice-prés.:. George
Guillet; 3iéme vice-prés.: D. Le-
cuyer; secrétaire: J. A. Fugère:
gérant et trésorier: T. Lachapelle;
coach: H. Mallette; capitaine: A.
Lauzon: mascottes: M. Charette
et Vanence; organisateurs de l'é-
quipe: Sylvio Lamoureux et M.
Ad. Allard.

de la semaine. Il semble que les
vétérans de la Pointe soient so-
lidement derrière cette équipe de
balle molle et cela est tout à leur
honneur. Bravo, les amis!

 

solide pour Uplands
— ——

Uplands a défait le Corps Den-
tal 18-3, dans une joute régulière ;
de la ligue de balle-molle de la
Défense Naticnale. La joute fut
disputée au parc Fisher.

Foger DeGagné était sur le
monticule nour les Aviateurs et
sa tenue fut des plus solides.
Roger accorda 4 coups saufs et fit
mordre la poussière à 13 des frap-
peurs qui voulurent affronter ses
offrandes. Il y a en plus marché
deux hommes.

Le receveur Murray Nunn a

des vainqueurs. Les Batteries.
furent DeGagné avec Nunn comme
receveur.
et Hussalbee se répartirent le tra-
vail de lanceurs avec Claydon der-
rière la plaque. 
 
 

 
- et assurez-vous qu'il soit un

PREMIER
chics modèles et confort frais

 
   

 

CHAPEAUX DE PAILLE

$250 $3 $395 $5 6

  

FEUTRES D'ETE

$395 58 $6°° $750
  
    

 

SPARKS
Angle Metcalfe Ld

55e)chapeliersd'Ottaread‘Ottawa.

 

  
     

BANK

Angle Nepean

RSaacy

Nous reparlerons de ce brave:
groupe de sportifs avant la fin:

Résultats
du baseball

Ligue Américaine
St.Louis. 11; Chicago, 2.
New-York, 4: Washnigwn, 8.
Washingwon, 6; New-York, 4.
Philade'phie, 5: Boston, à.
Cleve:and, 9; Létroit, 7.

Classement

    

St-Louis 26 667
Boston 81 28 528
Chicago . 26 26  .500
Détroit 25 30 492
Philadelphie 28 30 483
New-York 27 29 482
Washington .…………ee… 28 31 475
Cleveland 26 31 475

Ligue Nationale
New-York, 11; Brooklyn, 2
St-Louis, 6: Chicago, +
St-Louis, 7; Chicago, 2.
Pittsburgh, 2; Cincinnati, 1,
Philadeiphie à Boston (double-joute res

mise).
Classement

  
G P Moy

St-Louis LL. 39 18 .709
Pittsburgh.een. 29 23 .658
New-York ... 31 26 .544
Cincinnati ‘29 26 527
Brooklyn . 28 30 48

Boston …. 24 34 414

Philadelphie . 21 30 412

Chicago 17 33 340
Ligue ‘Internationale

Baltimore, 5; Rochester, 3.
Newark, 6; Toronto, 0.
Toronto. 4; Newark, 2.
Syracuse, 2; Buffalo, 1.

| Buffalo, 3: Syracuse, 0.
Jersey-City à Montréal, remise.

Classement
G P Moy

Baltimore 32 23 582

Buffalo 32 2b .561

Rochserer 82 26 .552

Montréal … 28 26 528

Jersey-City 29 26 527

Toronto 27 30 474

Newark 23 338 411

Syracuse 20 33 .377

 

Association Américaine

Kansas-Ctiy, 14: Louisville, 3.

St-Paul, 6; Columbus, 4.
Toledo, 14: Minneapolis, 6.

Milwaukee, 7; Indianapolis, 5.

 

Les Tissus ont
défait hier les

Mécaniciens 16-15
——af——

Si les Tissus d’Eddy ont rempor-

té une belle victoire de 16 à 15

sur les Mécaniciens de cette com-

pagnie hier soir, dans la ligue de

balle molle Booth-Eddy, ils le doi

vent en partie à leur habile lan-

ceur Gilbert Mitchell qui non seu-

lement fut solide au monticule
mais cogne la pilule en temps
opportun pour faire gagner son
équipe. Mitchell réussit deux
coups de trois buts.
René Murray des Mécaniciens a

cogné un coup de circuit et un
trois-buts. Arthur Lévesque et
Lionel Bertrand ont cogné quatre
coups chacun pour les Tissus. Mau-
ric Cousineau a bien lancé pour
les Mécaniciens. On sait que Mau-
rice a perdu un bras il y a quel-
ques années à la suite d'un acci-
dent. En dépit de ce handicap il
s'est fort distingué sur le monti-
cule des Mécaniciens,
Score par manches:

P. C. E.

_LE DROIT, OTTAWA, JEUDI 22 JUIN 1944

 

 

 : Mécaniciens:
2020

Les Tissus: 2 015
Les équipes:
MECANICIENS:

Smith, c.g. et lanc;
Traynor, 2ème; Murray,
lanceur! Ouellette, c.a;

N
a

2721511
08 x 16 18

Poirier, ec:
Hale, ler;

3ème et
Cashman, 

Roger DeGagné est

frappé un caroussel pour le compte:!

Pou- les perdants Long, 5

rec; Bond, cd; Maurice Cousi-
neau, lanc; Jordan a lancé à la

sixième.
{ LES TISSUS: Lévesque, 2ème;
Gleason, c.a; Bertrand, 3éme; Mit.
chell, lance; A. Cousineau, ler but;

| Lefebvre, rec: Meadows, c.c: Re-
naud, cd: Tremblay, cg.

Était-il distrait

ou non ce Sunkel ?
+,

TORONTO, Juin le 22—(P.C.)—
Cet article nous entretient de Tom-
my Sunkel, un des lanceurs les
plus effectifs pour le compte des
' Royaux de Montréal, Avec l’inva-
i sion suivant son cours, chacun
! s'intéressent plus aux événements
se déroulant sur les têtes de pla-

| ge, ses compagnons s’entretien-
nent sur les choses de guerre et

 

de ci et ca.
“Que pensez-vous de la situa-

tion internationale?” lui deman-
dait Larry O'Brien, lanceur d'exer-
cice pour les Royaux. en plus
d'être rédacteur sportif pour le
Standard de Montréal.
“Bien” de répondre Sunkel avec

réflection” il n'y a rien de mau-
vais avec l'Internationale, mais un
meilleur personnel de lanceurs

ne nuirait pas”.
La réponse ne fut certes pas

celle que s'attendait de recevoir
O'Brien qui a pu constater tout
l'intérêt que porte Sunkel au ba-
seball tout en oubliant quelque
peu les événements internatio- 

jun bruit se fit entendre. L’orage

|

 

naux.
|

Facheux caprice

 

de la nature
ei

La mère Nature a accompli du
sabotage chez les Yachtmen lors
d'une course à Sarnia, récemment.
Les bateaux voguaient à vive allu-
re avec une brise qui soufflait
bonnement, mais soudainement

| samena et tint l'eau à l'arrière
| de la partie où naviguait les con-
currents et le niveau de la riviè-

‘re baissa de quatre pieds dans
une heure. Et comme résultat,
seulement deux des Yachts avec
un chaland peu profond purent
terminer Ja course, tandis que les
autres devaient demeurer en pan-
ne et attendre que l’eau reprenne
son niveau normal.

 

 
Laurier pratique

——_

Le Laurier sera encore à l'oeuvre
ce soir, en préparation pour leur
prochaine partie contre les Vo-
lants. Les directeurs prient leurs
joueurs d’être présents, car la
rencontre de dimanche décidera
du sort de Ja première pl -.

! L'exercice aura lieu au Stade de
Hull! à 6 heures 30 précises. Donc,
tous les joueurs de l’impression- !
nante équipe du Laurier sont priés |
de faire acte de présence à l'heure :

, mentionnée,

 

Calendrier des jouies ve la ligue de baseball
Inlerprovinciale pour 1944
*

21 mai—Royal-Canadien vs Hull-
Volant; Laurier vs Aviation.

28 mai—Aviation vs Hull-Volant;
Laurier vs Royal-Canadien.

4 juin — Hull-Volant vs Laurier;
Royal-Canadien vs Aviation.

11 juin — Aviation vs Laurier;
Hull-Volant vs Royal-Canadien.

18 juin — Royal-Canadien
Laurier;

25 juin — Aviation vs Royal-Ca-
nadien; Laurier vs Hull-Volant.

vs

* *
2 juillet —- Royal-Canadien vs

Hull-Volant; Laurier vs Aviation.
9 juillet — Aviation vs Hujl-Vo-

lant; Laurier vs Royal-Canadien.
16 juillet — Hull-Volant vs Lau-

rier; Royal-Canadien vs Aviation.
23 juillet — Aviation vs Laurier;

Hull-Volznt vs Royal-Canadien.
30 juillet — Royal-Canadien vs

Hull-Volant vs Aviation. Laurier; Hull-Volant -vs Aviation.
6 août — Aviation vs Royal-Ca-

nadien; Laurier vs Hull-Volant.

 
 
 

Les Pointus remportent une belle
victoire sur le Restaurant Cloutier

*
Le club de balie molle de la

Pointe Gatineau est bien décidé
à se tailler une belle place dans
le circuit du président Tom Meil-
leur, la ligue de balle molle de
Wrightville.

Hier soir, au pare Larocque,
les Pointus ont remporté une au-
tre belle victoire, cette fois sur
l’équipe du Restaurant Cloutier,
au score de 10 à 3. Paul Chare-
tier était sur le monticule des ga-
gnants et quoique touché pour
onze coups saufs il fut solide et
reçut un bon appui de ses coéqui-
piers.

Les restaurateurs furent res-
ponsables de huit erreurs centre
2 pour les Pointus.

Le Restaurant Cloutier cogna
également onze coups mais l’équi-
pe de la Pointe réussit cinq points
en quatrième manch- et les res-
taurateurs ne purent jamais se
rallier.

Score par mauches:
Rest. Cloutier 020 100 0— 3 11 8
 

St-Charles va à

St-François ce Soir
Les hommes mariés de St-Char-

les iront jouer contre l’équipe
St-François ce soir dans l’ouest
de la ville. Ces deux équipes sont
‘à peu près de force égale. Il n’y
aura que cette joute ce soir.

*

 

*
Pte-Gatineau 120 511 x—10 1% 2
Les équipes:
Restaurant Cloutier: Frank Bou-

cher, c.d; Guy Cloutier, c.g; B.
Lavoie, c.a. (une manche); Euge-
ne Cloutier, 2iéme et lanceur; L.
Proulx, c.a; Roger Poirier, lane.
et 2éme; E. Ciré, c.c; G. Robin-
son, ler; Nap Legris, 3ème; Bar-
beau, rec.

Pointe Gatineau: Joffre Séguin,
c.g; Roland Maleite, 2ème; Royal
Malette, rec; A. Lauzon, ler; Lar-
ry Thibault, cd; D. Charette, cc:
Ben Lafrance, ca; H. Carisse. 2e
but: P. Charetier, lanc.

Arbitre: Ken Ménard.

La boxe hier

Par la Presse associée

 

Washington Henry Arm-
strong, 142, Los Angeles, décision-
ne Nick Latsios, 145, Alexandria,
Va., (10).

Wilmington, Del. — Whistling
Willie Roache, 130, Wilmington,
décisionne Santiago Rivera, 136,
Mexico, (10).

Elizabeth, N.-J. — Joe Carter,
1583, Rome, N..Y., décisionne
Johnny Carter, 166'2, Philadel
phie, (10).

Binghamton, N.Y. — Harold
Smith, 1502, Philadelphie, arré-
te Al Jolson, 147%, Binghamton,
a la 5iéme.

ee  

Bientôt __ L’AViO!

Les Pointus ont
également gagné
dimanche dernier

_—__
“Le club Hôtel Claude, de Pointe-

Gatineau, remporte une autre vic-
toire dans le circuit du président
Meilleur, de Wrightville".
Le jeune club de balle molle du

gérant Lachapelle et sous l'habile
direction du vieux renar” qu’est le
coach Hector Malette a remporté

dans la ligue de balle molle de
Wrightville, dimanche dernier au
compte de 14-à 9:  Pour les vainqueurs tous se dé-
pensèrent sans compter et leurs.

Carisse avec son double en temps
opportun. Il paraît que ce double

de quelqu’un...
Pour les vaincus tous

Mention au lanceur Jack et aussi
au receveur St-Arnaud.

erp

Intéressant
  

programmede boxe
pour samedi

——_
Albert Morrissette présentera ses

élèves à l'Ovale samedi soir.
+

Boxe et lutte
soirée

No 1 — Poids-punaise — Boxe.
J. Bléco, 44 ans, 40 lbs, vs Di.
caire, 414 ans, 41 lbs.

de Carisse a soulagé les goussets

 Lutte
No 2 — “Ti-Tough” Garand,

145 lbs, vs “Racer” Patenaude,
145 lbs.
No 3 — “Ti-Gas” Lalonde,

140 lbs, vs Gaston Normand,
140 lbs ]
No 4 — “Bert” Morrissette, |

Instructeur de Brébeuf, vs Roland
Champagne, Instructeur d'East-
view.

Boxe |
No 5 — J. Piché, 105 lbs,

A.-L. Leblanc, 107 lbs.

No 6 — John Wong, 126 lbs, vs!
Claude Morrissette, 126 lbs.
No 7 — Paul Wong, 140 lbs, vs 

 

sa troisième victoire consécutive, Ranger, C.

*
Classement des équipes après les finales

2 3

efforts furent couronnés de succès. | Groleau, B. (Rivet)
Toutefois il ne faudrait pas oublier Payette, C.
de mentionner Jean-Paul Charron ,Laperrière, J. (Ovale) .
avec son magnifique circuit, ni H. Parent, M.

leur gros possible, mais en vain.' Ranger, C. (Rivet) .

—

Dernières statistiques du tournoi
interligue féminin au York

* * a

 

 
 

Vv
No 8 — Lally Lalonde, 140 lbs,|

s “Kid” Laframboise, 135 lbs.
Arbitre de boxe: Oscar Corneau.
Arbitre de lutte:

guignon.
Juges de boxe:

Alfred Bour-

André Carisse
et Henri “Mac” Lacroix.

Chronométreurs: M. Joachim
vs; Pelletier et M. Aurèle St-Georges.|

Présidnt du Comité de boxe et

Promoteur:
sette.

 _
 

 

  

  

 

   

de lutte: M. Edmond Cusson.
M. Roméo Morris-

Equipes : 1 5 6 Tota”
Rivet ©iii 1014 1168 1198 1121 1172 1165 6838
Ovale No 1 …………… … 1048 1142 1147 943 1011 943 6234

Rendements individuels au cours des finales
Joueurs Equipes 1 2 3 4 5 6 Total Moy.
Lajoie, C., (Rivet) . …. 224 180 302 191 196 234 1327 221.17
Richer, F. (Ovale) .... 224 258 255 160 156 210 1263 210.50
L’Etang, G. (Ovale) ... 198 191 209 203 256 171 1228 204.67

(Rivet) .... —  — — 187 209 197 593 197.67
Ranger, R. (Rivet) .… 175 254 208 161 206 140 1144 190.67

Mongeon, G. (Rivet) . 195 177 142 181 199 224 1128 188.00
Langevin, J. (Rivet) … 133 178 208 205 208 189 1121 186.83
Molloy, M. (Ovale) 176 195 167 167 210 198 1113 185.50
Baizana, Y. (Rivet) ..... 172 175 144 196 154 181 1022 170.33

115 204 1883 — — — 503 167.67
(Ovale) 160 177 210 160 102 91 900 150.00

147 156 145 128 169 144 889 148.17

(Ovale) 143 165 161 125 118 129 841 140.17
Résultats individuels des joueurs qui ont roulé

au moins 50% de la cédule régulière.
| LE GROS DIX

Joueurs Equipes HS. H.3C. P.J. Pts Moyenne
firent ‘Lajoie, C. (Rivet) ................ 316 706 21 4458 212.29

RUT 367 829 18 3597 199.94
| Mongeon, G. (Rivet) .... .. ... 259 657 21 4133 196.81
Ranger, R. (Rivet) .... 272 699 24 4715 196.46
Belley, G. (Déf. Nat.) . ...... 328 644 12 2341 195.08
Molloy, M. (Ovale No 1) 244 634 19 36i8 190.42
L’Etang, G. (Ovale No 1) 303 632 24 4556 189.83
Richer, F. (Ovale No 1) 253 737 21 3955 188.33
Tremblay, G. (Ovale No 2)... 253 637 17 3378 187.67
Baizana, Y. (Rivet) ue Lauren. 231 621 24 4358 181.58

HAUT 3 CORDES HAUT SIMPLES
Joueurs Equipes Scores Joueurs Equipes Scores
Ranger, C. (Rivet) . ... 829 Ranger, C. (Rivet) ....... 367
Richer, F. (Ovale No 1) 737 Belley. G. (Déf. Nat.) ........ 328
Lajoie, C. (Rivet) 706  Lajoie, C. (Rivet) ....... 316
Ranger, R. (Rivet) ..... 699 L'Etang, G. (Ovale No 1) 303
Tremblay, G. (Ovale No 2) 657 Ranger, R. (Rivet) ........ 272
Godin, B. (C. Laundry) 657 Lacasse, A. (C. Laundry) 282
Mongeon, G. (Rivet) 657 Mongeon, G. (Rivet) ..... 259
Manor, L. (Bur. Mines) .... 647 Godin, B. (C. Laundry) … 258
Belley, G. (Nat. Déf.) … 644 Manor, L. (Bur. Mines) .... 258
Molloy, M. (Ovale No 1) … 634 Richer, F. (Ovale No 1) ... 258

L. DRENNAN
. statisticien,

—

“Honey Boy” Gorley, 136 lbs. LA PEUR REND MUET
—

Un homme qui a une voix de
porte mal graissée, ou encore de
pachyderme enrhumé, raconte à

| un ami qu'il réussit très bien à cal-
mer son jeune bébé quand il crie
sans raison.

—Je chante, lui dit-il, et aussf-
‘tôt le bébé se tait.

_ crois bier cela, repond
il y a des enfants comme

—Je
l’ami:

| ca, que la peur rend muets.

 = == 

-FUSÉE réalisé
ar les hommes qui pensent à demain

*

y

 

|

Tout comme l'avion de combat à propulsion por
jet est devenuréalité, se réalisera demain l'avion-fusée qui .
pourra transporter des passagers par vingtaines et qui volera \

dans la stratosphere, de Montréal à Mandalay, plus vite que
vous ne l'auriez cru possible. Luxuveux, climatisé, à l'épreuve du son, ce .

moyen de transport à propulsion parjet volera régulièrementpar les voies aériennes
du monde, dans un avenir qui n'est pas très éloigné, grace aux

recherches des hommes qui pensent à demain!

Le contribution que le transport aérien apporte individus, comme peuple.
à l'univers est considérable . . . en rapprochant les o Regardons vers l’avenir assurément. Mais
peuples étroitement, en accélérant les affaires et pour le présent ne manquonspas à la tâche de pro-
l’industrie, en meitant à la portée de milliers  duire pour la guerre, de coopérer avec chaque moyen
d'hommes un nouveau mode de transport et par là que prend le gouvernement pour aider à gagner la
de nouveaux champs d'action; mais l'avenir du guerre. Achetons des Obligations de la Victoire et
déplacement par les airs est encore plus grand des Certificats d’épargne de guerre jusqu’au dernier
grâce aux hommes qui pensent à demain et qui sont dollar disponible.
à le préparer.prep oo e C’est le seul moyen de nous assurer que le Canada -
e Mais ne regardons pas si loin devant nous que aura l’avenir auquel il a droit
nous oubliions de voir la barrière qui se dresse Soyons tous des Ho 3
aujourd’hui entre nous et l'avenir. Il y a d’abord ° MMES QUI PENSENT À DEMAIN,
une ‘guerre à gagner. La victoire requiert chaque
once d’énergie que nous avons en nous comme LA MAISON SEAGRAM

Les distilleries Seagram au Canada et aux États-Unis travaillent à la production d'alccol à haute preuve pour fins de guerre. L'alcool à haute preuve
sert à la fabrication de poudre gans fumée, de plastique, d'instruments de navigation et de nombreux autres produits nécessaires en temps de guerre,

vb ¢
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Le
Les rouleurs hullois mènent par 220 pts
après les trois rencontres disputées hier
soir sur les allées de la salle B-B de Hull

* * *

Henri Lapointe obtient le plus haut total de la soirée
— Pat Lamadeleine le plus haut simple — Les
Hullois sont les plus constants et les Dompierre,
Bourdages, Poirier, Pilon et Vallières parviennent
à mener la parade apres que leurs adversaires
eurent pris les devants — Dernière joute, demain
à Sainte-Anne — Qui présentera un trophée ?

Par Roland SABOURIN , 1 Paul Côté qui n'a pas semblé en
La série finale entre l'équipe, parfaite condition se voit crediter

Morin No 2 et la constellation B-j d’un 507. A. Fréchette et Gerry
B No 2est maintenant en branle. | burocher, après d'excellents ae
Les trois premières joutes ont été buts, ont décliné et se virent sub-
des ptus intéressantes. Après trois slituer par R. Lemay et Jules Mo-
strophes, les champions de quilles rin. Frechette et Durocher avaient
de la cité tranpontine, les porte-1 respectivement réussi des simples
couleurs du B-B No 2 ont pris les

|

de 227 et 210 à la strophe initiale.
devants. Les monarques du tour- On termine, demain.
noi de la société Saint-Jean-Bap- C'est demain soir à 7 heures
tiste de Hull se sont assurés d'une 30 à la Salle Sainte-Anne que se
marge de 220 pinnes contre les) terminera cette importante et in-
champions de la société Outaouai-, téressante série qui nous fera con-
se. . - naitre le champion des deux vil

Les joutes furent très intéres- ; les, chez nos Canadiens français.
santes. Les gars du Morin No 2, Le B-B possède actuellement un
prirent les devants lors de la pre- total de 3,176 contre le 2,958 de
mière rencontre et semblaient| leurs adversaires. Morin No 2
vouloir maintenir leur tenue. Mais réussiront-ils à surmonter ce han-
leurs opposants les surpassèrent| dicap? Il y a lieu de répondre af-
au second chapitre et terminèrent! firmativement, mais nous savons
la besogne à la troisième et der-) de bonne source que les transpon-
nière strophe de la soirée. tins traverseront la rive avec le

Henri Lapointe, brillant. plus grand optimisme et désirent
Henri Lapointe a été le meilleur retourner chez eux avec ie triom-

rouleur de la soirée. Mais les ef-| phe.
forts de Lapointe n'ont pas suffi Qui donnera le trophée?
pour faire osciller le plateau vie-| Les autorités attendent encore
torieux de leur côté. Lapointe y, un généreux donateur qui offrira
est allé avec un haut total de 738! un trophée à l’équipe viciorieuse.
points. Ses simples furent de 293,| Nous savons qu'il s'en présentera
251 et 192. Comme vous le pouvez un. Car, il se trouve trop de bons
constater, Lapointe a bien voulu sportifs dans nos parages pour
contribuer, mais le sort n’a pas/ laisser notre demande sans repon-
semblé vouloir favoriser ses con- se. Donc, n'oubliez pas d'aller à
frères. ; | Sainte-Anne afin de suivre lies der-
Le meilleur atout des Vain-' nières et décisives rencontres.

queurs fut Lucien Dompierre qui' Hier soir, 200 personnes s'étaient
abattit 670 “p'tits nez rouges” de: réunies au B-B et il y a lieu de
la salle B-B. Dompierre, un des | croire qu'il y en aura encore plus,
principaux facteurs des siens lors demain soir.
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LE DROIT, OTTAWA, JEUDI 22 JUIN 1944

prend les devants cont
Le ‘Maple Leaf’ au front d'Italie

»

 

    

re le

   

 

 

Morin No
  

Dans les deux mols qui ont suivi sa fondation, le quotidien “Maple Leaf”, publié par et pour l’Armée canadienne dans la zone de la
Méditerranée, est devenu une institution jouissant, après les rations alimentaires et le courrier du pays de la popularité de nos combattamis

en Italie. Le personnel est composé d'anciens journalistes canadiens, aujourd’hui dans l’Armée; l'impression se fait à Naples sur des presses
de provenance allemande intallées dans un grand quotidien italien; sa circulation est de plus de 16,000 et il est gratuit. Par air, par mer

et par terre, le “Maple Leaf” est envoyé à toutes les unités canadivnnes dans cette zone de guerre, en Grande-Bretagne et au Canada. Ces
photographies illustrent comment l’on sort ce journal de l’Armée canadienne. A gauche, on voit le capitaine J. B. MacFARLANE, ancien
journaliste de Windsor et de Toronto et aujourd’hui directeur gérant du Maple Leaf, discutant de l'impression avec “Piccolo” un imprimeur
italien de très petite taille. Au centre le linotypiste TED STELLING, de Hamilton (Ont.), au travail et à droite, on voit une estafette
apportant des nouvelles au bureau du journal “Maple Leaf” où sont d'ailleurs publiés d’autres journaux de l'Armée.

(Photos Armée canadienne outre-mer)

 
Dans la salle de composition du “Maple Leaf”, CHARLIE SMITH, à gauche, ancien typographe d'un journal de Toronto, s'apprête

à fermer les pages de ce journal avant de l'envoyer aux presses.
d'Ottawa, terminant une illustration destinée au journal.
nent ceux du général VOKES et
en attendant l'heure de la soupe

du général BURNS,
st aujourd’hui

aux troupes de toutes les unités canadiennes dans la zone de la Méditerranée.

On voit dans la photo du centre, le sergent W. G. “Bing” COUGHLIN,
Sur le mur derrière lui sont affichés quelques-uns de ses croquis, qui compren-

A droite, deux membres d'une unité d’un régiment écossais canadien, lisant le journal
Publié tout d'abord comme hebdo, le ‘Maple Leaf” un quotidien à la page, dis‘ribué

(Photos Armée canadienne outre-mer)

 
 

Les conservateurs redoutent une du tournoi hullois, a conservé sa | Sommaire
belle tenue. Il réussit des cordes, Morin No 2

de 253, 191 et 226. ‘ ; P.Lamadeleine 285 177 147 619
Pat Lamadeleine a sensationnel-' A, Fréchette 227 124 351

lement bien démarré la rencontre, G. Durocher 210 195 405
pour le compte des perdants. Pat) P. Côté 160 175 172 507
aen effet enregistré le plus haut H. Lapointe 293 251 192 736
simple de la soirée soit 283. Mais: R, Lemay 180 180
il déclina sensiblement par la’ J. Morin 158 156
suite. I! termina la seconde épreu-
ve avec 177 et finalement 147 1185 922 849 2956
pour parvenir à accumuler un to- B-B No 2
tal de 619. | A. Pilon 273 152 192 617

Habile ce Bourdages E. Vallieres 204 224 423
Le capitaine Armand Bourda- | N° Poirier 174 248 207 629

ges, que nous avons rencontré | À. Bourdages 212 241 181 636
quelques minutes avant la joute, 3, L. Dompierre 253 191 226 670
été très brillant pour sa propre G. Beauchamp 196 196;
constellation. Armand y alla avec ss
un 836 dont des simples de 212 et! 1106 1056 1002 3176
241. Nous profitons aussi de cette ——— |
occasion pour vous dire que Bour-
dages est aussi très précis dans le
domaine des sacs de sable et qu'il
est un pilier des mieux reconnus‘
dans la ligue des Anciens élèves

| °

Rencontre, ce soir

(Suite de la première pare)

civile et exécuter les fonctions
d'un orzanisme chargé d'accorder
des permis et édicter des règle-
ments par rapport aux services de
l'air commerciaux.
M. Green soutient que, d’après

| Le député de Vancouver-sud
s’est élevé contre le paiement de
subsides; cela n'empêche que les
nouveaux services aériens en ce
‘pays ont dû y recourir. Dans le
passé, ces services ont été subven-
|tionnés par le taux postal élevé.
‘Et voilà que le ministère des pos-

1 se influencer par le ministre lui-
même dans ses décisions.

Il proposera un amendement
pour rayer du bill la clause pour-
voyant que la
transport n'accorderait de permis
de lignes aériennes qu'avec I'ap-

de Saint-Rédempteur.
Noël Poirier a été un autre

joueur à se montrer très solide en ;
abattant un total de 629 catins,
Deux de ses cordes furent respec-
tivement de 248 et 207.

Pilon est présent
Le vétéran Aldoria Pilon, qui

ne cesse de figurer sur des constel-|
lations championnes, a pris place|
sur l'alignement des hullois. Aldo-
ria est actuellement sous les soins ,
du médécin et Armand Bourdages
n'était pas rassuré
services de Pilon. Mais, ce dernier
a voulu figurer avec les siens et
hier soir il a réussi un 617 dont nent leur entrain et bientôt ce,
un précieux -simple de 273. |

Ernest Valliéres n'a figuré que
durant deux reprises pour les,
vainqueurs pour étre remplacé par
Gaston Beauchamp. Vallieres a été
trés solide et réussit des simples |
de 204 et 224.
 

 

St-Francois défait |
Sainte-Anne 13-16
L'équipe St-rrançcis a triom-

phé de Sainte-Anne mardi soir,i
par le compte de 18-16, dans une
joute régulière du calendrier de
la ligue des Hommes mariés de la
Société St-Jean-Baptiste d'Ottawa.

Sainte-Anne a bien débuté et
après quatre manches de jeu, ses|
porte-couleurs menaient 15.7.
Mais les protégés de Jos Nadon
n'avaient pas dit leur dernier mot.
Ils remontèrent lentement la pen-
te pour terminer l'épreuve deux
points en avant de leurs sérieux
opposants.
Ce revers fut dur pour les gars

de Sainte-Anne. Mais ils comptent
se reprendre et démontrer à leurs
adversaires qu'ils peuvent aussi
remporter des victoires et que la
course au championnat n'est pas
terminée.
Edgar Lachaine tenta un der-

nier effort au chapitre final pour
tenter de supplanter ses adver-:
saires, Deux hommes sont en rou-!
te, mais le lanceur Boucher mar’
che Lachaine.
Jos Nadon et H. Boucher lance.

rent pour le compte des vainqueurs
tandis que Fern Shybert et Paulo :
Labrie pour ‘es perdant..

0. Courcelle et M. Morin se
sont aussi distingués pour Saint-
François tandis que Labrecque et

 

hez les hommes

mariés de|Ste-Anne
Il y aura joute dans le circuit

des hommes mariés de Sainte-An-
ne, ce soir. C’est le circuit sous la
présidence de Nilphas Bergeron.
Les clans en présence seront ceux
du capitaine Mantha et de l’Ecu-
ver. Les hostilités commenceront
à 6.45 heures au carré Anglesea

des précieux ‘et la rencontre promet d'être gran.
dement intéressante. Lentmeent
les gars de Sainte-Anne repren-

circuit sera au comble de l’enthou-
siasme. Donc, n'oubliez pas ce soir.
6.45 heures au Carré Anglesea.
C0,

Reconnaissance
Wrightville, le 20 juin 1944.

Monsieur Henri Laperrière,
Rédacteur Sportif au ‘Droii”.
Mon cher Monsieur Laperrière,

Je me fais l’'humble écho de la
reconnaissance des membres du
“Comité des Sports” de la Société
Saint-Jean-Baptiste de Huil et du
Nord de l'Outaouais, pour vous re-
mercier chaleureusement pour la
part magnifique que vous avez ap-
portée au Tournoi des Cinq Quil-
les organisé sous les auspices du
“Comité des Sports”.

Votre concours et votre précieu-
se collaboration ont largement con-
tribué au splendide succès enre-
gistré.
Nous vous prions humblement

d'accepter l'hommage de notre
plus vive gratitude espérant pou-
voir vous témoigner dans un ave-
nir prochain, la preuve tangible
de notre loyale reconnaissance.
Nous avons l'honneur de nous

souscrire, Monsieur,
Vos très obligés,

Les membres du
“Comité des Sports”

de la Société
Saint-Jean-Baptiste.

par: Roger PILOTE,
Secrétaire.

——-

Ce défi a été
accepté presto

Oui. messieurs les Chevaliers de
Colomb de Pointe Gatineau .

| . qe ,

le bill à l'étude, les appeis de dé-, tes g'objecte a ce que les revenus
cisions prises par la commission provenant du transport aérien des
seront soumis au ministre du trans- ; matières postales soient utilisés
port ou à tout autre ministre dé- pour le développement des services
signé à ces fonctions. Cela veut aériens. Aujourd'hui, il s'agit tout
dire que le ministre en fonction
jouira de pouvoirs dictatoriaux. Il
rappelle qu'à l'heure actuelle les
décisions de la Commission du

Cour Suprême du Canada.
Le réquisitoire de Green

“Il semble”, dit le parlementaire
de Vancouver. “que l'on veuille
donner a la nouvelle commission
carte blanche en tout ce qu'elle
désirera faire”. Pourtant, la Com-
mission du transport actuelle est

l indépendante et dégagée de toute
influence gouvernementale. La
inouvelle commission aura des
vouvoirs à la fois consultatifs et
judiciaires, ce qui veut dire qu’elle

| pourra se tenir “sur les deux côtés
de la clôture.”
“Nous ne voulons pas voir dis-

paraître le service aérien Vancou-
| ver-Yukon tout simplement parce
que le gouvernement a changé de
politique,” dit-il.

Air-Canada, cette compagnie
subventionnée par le gouverne-

ment, doit être préparée à donner
un service aussi efficace que ce-

  
lui qu'offre le service aérien du

Pacifique Canadien, si jamais il,

survient un changement quelcon-

‘que pour satisfaire la politique du

gouvernement.

, “Sous l'empire de la politique

{du gouvernement, ce sera l’épée

de Damoclès suspendue sur la tête

de l’opérateur privé.” soutient-il.
| Selon M. Green, ia politique gou-

:vernementale veut dire “faire le

jeu du parti C.C.F.” qui croit que

tous les services aériens doivent

l'être munis d'aéronefs de l'Etat.

La réplique de Howe

L'hon. C. D. Howe, qui pilote

l'étude de la mesure. dit que la

\discussion prend une tournure à

la fois étrange et contradictoire.

;M. Green dénonce le bill parce

; qu'il fait du minisire un dictateur.

|La seule alternative à la respon-

sabilité ministérielle est la bureau-| via auesi*At de cette décision.
| cratie. et la semaine dernière, M.

! John Diefenbaker. conservateur de

‘Lake Centre, avait dénoncé toute
organisation burcaucratique.

| Le ministre sou!irne que la com-
; mission dont on projette l'établis-
sement exercera sur l'aviation civi-
le beaucoup plus de contrôle ad-
I ministratif que toute commission
antécédente. Il rappelle aussi e
la Commission actuelle du trans-

Charbonneau tentèrent de beaux , cette date du 22 juin nous convient port n'a à s'occuper que du trans-
efforts pour Sainte-Anne.
St-François Ste-Anne

 

 

P. Lacelle C. Nadeau

H Boucher Paulo Labrie

Jos. Nadon
M. Morin
L. Dineile E. Lapointe|
L. Rondeau A. Lapointe
H Jodoin B. Charbonneau
H. Lacasse A. L'Ecuyer
0. Courcelle A. Dery
A. Dubois
D Bonnenfant F. Shybert !

jouer une partie de balle molle
chez vous jeudi le 22 juin.
Nous acceptons votre défi mais

Nous irons vous jouer sur votre
propre terrain et nous y irons
confiants que nous pouvons vous

Nous serons donc au rendez-vous
A. Ladéroute| jeudi à l'heure convenue.

Arbiires Henri Lapointe et Her
vé Theriault. |

Les Chevaliers de Colomb
de Gatineau Mills.

jet nous acceptons votre défi de port sur rail.
| “Aux termes de la présente me-
sure”, dit le ministre. “le trans-

| port aérien ne séra pas soumis
O Labrecque ‘nous refusons (pour le moment) laux règlements régissant le trans-
D. Bélanger les sympathies qui l'accompagnent. | port de surface.” Il croit en cette;

! politique qui semble être la plus
l efficace dans d'autres rays.

M. Howe fait remarquer que des
faire subir une défaite assez déci- 62 demandes de permis accordées

ery |sive pour prouver notre supréma- par la Commission du transort, 61
E. Lachaine jtie sur les Chevaliers pointus. ont été accordées à un seul re-

quérant. ‘Ce n'est pas de cette fa.
‘con que le gouvernement entend
dévelnpper i'aviation civiie en ce

| pays,” dit-il.

transport peuvent être soumis à la

; simplement de changer la méthode
| de subventionner ces services et
i d’adopter un moyen plus juste et
plus scientifique.

Coldwell provoque un incident
M. M.-J. Coldwell, chef national

C.C.F., déclara que son parti croy
ait que le gouvernement devait
avoir le contrôle des lignes aé-
riennes. Puis il s'éleva contre le
fait que le Pacifique Canadien
avait réussi à centraliser un cer-
tain nombre de services aériens
qui avaient été organiséspar des
individus.
“La bataille qui se livre actuel-

lement au Parlement”, continua
M. Coldwell, s’est engagée entre
ceux qui croient en la socialisation
et ceux qui voudraient donner une
chance au Pacifique Canadien”.

M. Green s'’obiecta immédiate-
ment à cette déclaration, “On
laisse entendre”, clama-t-il. “que
je suis le porte-parole du Pacifi-
nue Canaddien. Ce que je nie
d'emblée. Je demande une rétrac-
tation immédiate au chef C.C.F.”

M. Coldwell répliqua ou'il
n'avait lancé aucune accusation

"mersonnelle contre le député de

Vancouver-Sud. “Ye n'ai donc rien
à rétracter”, dit-il.
M. Green rétoraua que, si cha-

que fois qu’un député prend une

attitude sur une auestion d'inté-

pret public. i1 doit être l'objet d'in-

| Sipuations de ce genre, il vaut
mieux au'il n'y ait pas de P&rle-

|ment du tout. ;
“ “Cela rnus laisse simplement
entrevoir ce qui nous attend si le
| narti C.CF. arrive au pouvoir”.
| ponctua-t-il.
| L'hon. J-A. Bradette, vice-nré
| sident de la Chambre. déclara
slors qu’il ne trouvait rien d’antl-
narlementaire dans les remarques

de M. Coldwell. M. Green en ap-

 
 

| L'hon.
{ munitions. .
| Vancouver-Sud qu'il
ientente a l'effet ou’on ne prenne

pas de vote Je mercredi.

Le chef CCF. intervint à son

tour. Tl explirua auw’il ne voulait
mas retarder le travail lééislatif.
{«S} M. Green croit que j'ai fait
| quelaue insinuation personnelle
contre lui. je rétracte mes paroles
sans plus”, commenta M. Cold-
well.

M. T-L. Church. déouté con.

servateur de Tnronto-Broadview,
s'opnosa au vrincine du bill. “Car
ce sera en dernier ressort le mi-
nistre, dit-il. “et non l'office du
transport qui accordera les permis
demandés”.

Diefenbaker à l’attaque
M. John Diefenbaker, député

conservateur de Lake Centre, af-
firma que M. Howe voulait éta-
blir un office du transport aérien
oui serait resnonsable au ministre.
|H redouta que cette régie se lais-
 
 

 
|

 

nrobation du ministre. L'approba-;
tion du ministre ne devrait pas
être nécessaire. M. Diefenbaker
s'objecta à ce qu'on accorde des
pouvoirs aussi discrétionnaires à
M. Howe.

“Si le bill est adopté sans chan-
gement’’, continua le député de
Lake Centre, ‘il perpétuera en
temps de paix les pouvoirs confé-
rés au cabinet fédéral par la loi
des mesures de guerre”.
M. Diefenbaker demanda la rai-

so de l’antagonisme de M. Howe
envers une compagnie ferroviaire
— antagonisme qui l’amena à
adopter une politique de sépara-
tion complète entre les chemins
de fer et les lignes aériennes.
Le ministre des munitions et de

l'aviation civile répondit à bout
portant qu’il n'avait d'antagonisme
pour aucun des réseaux ferroviai-
res canadiens.

Hanson et la vague socialiste

L’'hon. R-B. Hanson. député
conservateur de York-Sudbury, dé-
clara qui’l s'agissait, ni plus ni
moins, d’une législation socialiste,
“Le gouvernement veut simple-
ment enchérir sur la popularité
croissante du socialisme”, com-
mentat--il.

“Nullement’”, interrompit l’hon.
Ian Mackenzie, ministre de pen-
sions.
“Ce bill ne socialise rien dul

tort”, nrécisa a son tour M. Howe.
M. Hanson affirma cenendant

que la tendance socialiste devenait
générale et avait même commen-
ré d'entamer la province de Qué-
bec jusau'ici si traditionnaliste”.

L'ancien chef parlementaire
conservateur conclut en citant
comme exemnle la socialisation de
la Montreal Light. Heat and Power
Companv par le gouvernement
québecois.

rll

Carhe-Rav (Ont)
CACHE BAY. (Ont), (DNCY—

M. le curé J.-C. Daigle est allé sui-
vre la retraite annuelle des pré-
tres, à North-Bay, cette semaine.
M. Arthur Henri ést re retour

de Toronto, o il est allé conduire
son épouse à l'hôpital où elle a

 

C-D. Howe, ministre des\subi une grave opération. Nous
ranpela au dénvté de lui souhaitons un prompt rétablis-

existait une. sement.
M. Alcide Lavergne, de la R.C.

A.F. est en congé chez ses parents,
M. et Mme E. Lavergne.
Lundi soir. M. Pierre Robert

recevait en l'honneur de M. et
Mme Philippe Robert, de Montréal,
nouveaux mariés en voyage de no-
ces.

Un groupe de dames de la pa-
roisse ont profité de I'absence de
M. le curé pour faire le ménage
dans l’église.
La construction de la nouvelle

école séparée commencera pro-
chainement. Une équipe d'hom-
mes est à démolir la vieille, ainsi
on économisera un peen utilisant
le meilleur bois pour la nouvelle
bâtisse.
La semaine dernière il y eut

“corvée” pour ereuser l'emplace-
ment de la fondation. Une centai-
ne d'hommes se ront rendus. M.
le curé était trés Content du résul-
at.

1oose-Creek. Ont.

(Ont,

 

MOOSE-CREEK.
commission du'(DNC) — Mlle Géralda St-Denis

était de passage à Casselman, par
affaires.

M. Laurier Carrière, inspecteur
| des écoles, était parmi nous, ré-
cemment.
M. et Mme Raymond Cuerrier

‘ont le plaisir d'annoncer à leurs
| parents et amis la naissance d’une
fille.

Mlle Geneta Sauvé, de Vallev-
field était parmi nous, en fin de
semaine.

Mlle Rhéa Gibeault était de pas-
sage à Maxville, récemment.
M. et Mme Noël Houle, de St-

Isidore de Prescott. étaient parmi
| nous, dimanche dernier.

M. et Mme Hector Bazinet, de
Greenfield, M. et Mme Emile Bazi.
net, de St-Albert, rendaient visite
ia M. et Mme Alcime Bazinet.

Mile Rolande Bray, d'Ottawa, a
visité ses parents, M. et Mme Das-

Nos escadrilles Jeune aviateur de

de reconnaissance Chelsea, moniteur
00— i | 1

AVEC LE CARC. ear de bombardement
MER, le 19 — (Dépêche retar-

dée) — Les escadrilles canadien- -
AVEC LE GROUPE DE BOM-

en
nes de reconnaissance jouent Un |
rôle de toute première importance

|

BARDEMENT DU CARC.

dans cette guerre. Leur but n’est Grande-Bretagne. -- Le sous-lieu-

pas de livrer combat à l'ennemi, tenant d'aviation Bert Lee, âgé de

ni même de bombarder les lignes |21 ang, dz Chcisea, (Qué), a été
de ravitaillement et les industries i NOmmé dernièrement au poste de
de l’Europe subjuguée par le Bo- | moniteur de bombardement, « une

che. Leur tâche est plus modeste, Ecole préparatoire au vol de guerre,

mais non moins nécessaire. Elle |@près avcir accompli une série

consiste à photographier les ob-, d'opérations avce  l'escadrille
jectifs qui deviendront la cible de | Moose” de l'Aviation militaire ca-

or siste éga- | nadienne.
nos bombardiers; elle conciste éga- | C» jeune Canadien a participé à
lement à observer à l'oeil nu les; JE, ve

‘5e quantité de missions de bombarde-
s, ins- vie

mouvement des troupes. les ment au-dessus de l'Europe oc-
tallations, les dépôts de muni ‘cupée. Toutefois, parmi celles qui
tions ennemis pour le bénéfice de : Le POSTES
nos troupes. , resteront à jamais gravées dans sa

> . | mémoire, il faut mentionner les
Ce travail est aussi nécessaire ‘randonnées au-de‘sus da Mannheim

qu’il est obscur. Les dépêches et de Hambourg. “La dernière
nous parlent rarement de ces avia- | fois que nous avons bombardé

teurs qui risquent leur vie pour Mannheim, raconte-t-il. il nous a
faciliter la tâche des as du bom- | semblé que les flammes compactes
bardement et de la chasse. Ceux- couvraient entièrement une super-

ci, grâce aux renseignements et | ficie d'environ cinq milles carrés.
aux photographies obtenus au C'était une nuit sans nuage et
cours des missions de reconnais- | nous avions une vue claire et nette
sance, se rendent ensuite vers | des ravages causés par nos bombes.
l'objectif qui leur est assigné avec ; Les incendies à Hambourg étaient
beaucoup plus d'assurance. Ils ré- ‘si violents que nos avions, volant
coltent les fruits du labeur des à une altitude de 20,000 pieds,

   

escadrilles de reconnaissance.
L'es-adre canadienne de recon-

naissance du Deuxième corps d'a-
viation stratégique sert de lunet-
te d'approche aux chasseurs et
aux bombardiers canadiens
combattent actuellement avec les

débarquement de nos forces ar-
mées sur les plages de Normandie,
les avions canadiens de reconnais-

été réunies par un travail patient
d'artiste en une mosaïque révélant

de la côte et à l'intérieur de la

les généraux ont pu élaborer les
plans d’attague qui ont été exécu-
tés, comme le monde entier s'en

maîtrise et l'efficacité possibles.
Si l'avion de reconnaissance n’a

Plusieurs avions nazis ont été abat-

Mais, afin d'éviter les combats le
plus possible, puisque ce n’est pas
là sa mission, le piloté de recon-
naissance volera à très faible al-
titude, rasant les toits et les ar-
bres, indifférent aux aitaques de
la DCA. C'est un travail pénible
et risqué.

L'escadre canadienne de recon-
naissance, commandée par le ca-
pitaine de groupe E.HC. Mon-
crieff. AFC, de Winnipeg, a ac-
compli avec beaucoup de succès
toute une série de missions pour
le compte du C.A.R.C. Il convient
de mentionner l’escadrille dirigée
par le commandant d'escadre R. A.
Ellis, 61, rue Nelson, Montréal
Quest (Qué.), dont les missions,
au cours de l'été de 1943, ont
été les plus fructueuses de tout le
Deuxième corps d'aviation straté-
gique, Plusieurs membres de l’es-
cadre canadienne ont mérité des
décorations.
Parmi les autres escadrilles ca-

nadiennes de reconnaissance, men-
tionnonscelles dirigées par le chef

qui

troupes d'invasion. Bien avant le |

 

France. Grâce à ces photographies. | N.C)

est rendu compte, avec toute la!

tus par nos avions de reconnais- |
sance au cours de cette guerre. | ppaciview

 

étaient enveloppés de fumée.”
Le sous-lieutenant d'aviation

Lee avait à peine terminé ses
études à l'école de Hull, en avril
1942, qu'il s'enrôla dans le C.A.R.C,
à l'âge de 18 ans. Il gradua à
l'école de l'Ancienne Lorette,
(Qué.), en décembre de la même
année. I! a deux frères dans
l'aviation: Bob, pilote d'une esca-
drille de ‘Mosquito’, et Bill, un

sance se sont employés à photo- | aviateur-électricien en service au
graphier ce théâtre des futures
opérations. Les photographies ont|

pays.

———

| Pendleton. Ort.
les défenses ennemies tout le long|

 

PENDLETON,
M.

(Ont)
Laurent

(D
Sauvé est

| parti pour l'hônital, où il doit
| subir une opération.

Le soid=t Séguin, sa femme et
leurs deux enfants étaient en pro-
menade chez M. Patricx Houle,

CS , ten fin de semaine.
pas pour mission de livrer combat
aux avions ennemis, il n’en est pas|
moins équipé pour se défendre. |

Le soldat Harry McHugh était
en permission dans sa famille, di-
manche,

M. E. Houle (Sr.), M. et Mme
Léo Poliquin et leurs enfants,

ont passé le dimanche,
chez M. Emery Houle.
Mme Laurent Sauvé a passé le

samedi et le dimanche. à Ottawa.
Le soldat Stanislas Morin a vi-

sité ses parents, en fin de se-
maine.
Mme Hormisdas Durocher est

en promenade chez son fils Gérald,
M. et Mme Ernest Darragh sont

allés passer quelques jours à Mon-
tréal.

—__em

MAUVAIS DEPUTE ,

Epiianhe d'un mauvais député
non réélu: :
Il était de ce monde où les plus

belles choses
Ont le pire destin.
Et rosse. il a vécu ce que vivent

,Ç les roses:
L'espace d'un serutin.

 y

d'escadrille C H. Stover, de San
nia (Ont). qui a été décoré der-
nièrement de la DFC, et le chef
d’escadrille F. H. Chesters, de Ré-
gina (Sask.).

  sise Bray.

confirmation. 60 enfants ont reçu
le sacrement. Plusieurs prêtres as-
sistaient à la cérémonie, dont le
Rév. Père Cameron, de Glen News,
ancien curé de la paroisse, et le
Réy Père Sylvio Gibeault, c.s.v,
de Rigaul, enfant de la paroisse.
Le soldat John Hogan, de la ma-

rine, était parmi nous, en fin de se-
maine

M. Bernard Provost, de Mont-
réal, visite ses parents, M. et Mme
Willie Prévost.

High-Falls, Qué.
HIGH FALLS, (Qué)

(D.N.C.) —- Est décédé subitement,
samedi, le 17 juin, M. Charlie
Kranchies, à la demeure de son
demi-frère,e M. Ormand Brunke.
Les funérailles ont eu lieu mardi.
le 20 juin, dans l’église Luthérien-
ne, de High Falls.

M. et Mme F. Sylvestre et leur
famille de Hull, passe leurs vacan-
ces, au campement de M. J. Fau-
bert.

M. et Mme A. Faubert et leurs
enfants, de Poupore, ont rendu vi-
site à la famille Jos. Faubert, hier.

Dimanche dernier a eu lieu la.
|

i  
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LUNETTES COMPLETES —
cette occasion extraordinaire.

DE L'ATELIER A VOUS

Empressez-vous de profiter
Lunettes modernes,

sana pourtour, complètes avec monture fini Rhodium et verre
TORIC d'assortiment pour VOIR DE LOIN OÙ DE PRES.

de
attrayantes, $345

 

 

Seulement Lo

ACHETEZ DI ; iET 2PABECTEMENT LES PLUS GRANDS

Allez a notre succursale lo- - OPTICIENS EN AMERIQUE

cale et épargnez de l'argent. VENEZ VOUS ;

Les acheteurs avisés se FAIRE Les direceurs de cette firme

rendent compte qu'il a profit - possedent une grande usine
à ACHETER directement. EXAMINER d'nptique et ia plus grande
Tous les verres sont polis LA VUE série de salons d'optique de

ain Lerdopnencedunméde- GRATIS l'atelier au client en Amé-

mentaires  modérés pour ' rique. ‘Trente autres mo-

   
    

    

   

 

 
 

verres à double foyer, teintés
ou antigmatiques.

= RITHOLZ
PTICAL CO.

i.

 

 3.000,000 DE CLIENTS BATISFAITS

deles modernes a prix plus

élevés.    

   

   181, RUE SPARKS
Magasins dans les principales villes

FONDE EN 1897
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Vous rappelez-vous
< ce calendrier Old Chum

et l’année 1931 ?

C'est l'année où le re! Alphonse d'Espagne abdiqua;

où le roi de Siam visita le Canada.

Sir ThomasLipton, célèbre par son “Shamrocks” de 1a course

internationale de yachts, mourut !a ler octobre 1931,

Tehieng Kai-chek ecquit du prestige, cette année-là, ©

devenamt l'un des chefs du peuple chinais.

chit de la poriante et de

camera cinématographique, mourut en celte ennée.

R. 5. Bennett devint premier ministre du Canode.

La Grande-Bretagne suspendit l'étalon-or.

Le récolte de tabac du Canada acquit une Impertenes

natienale, atteignant le chiffre de 48,230,000 livres en 19314

\OLD CHUM
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Le sénateur Bouchard s'attaque à ce qu'il
appelle l'Ordre secret de Jacques-Cartier

(Sulte de la lère page) !
Ï

me na Jamais préche dopposer'
les hommes les uns aux autres a
cause d'une difference de race ou
de relision”
“Ceux qui enseignent l'histoire,

de cette facon,” continue le sena-,
teur Bouchard, ‘provoquent des,
divisions de race et de religion en
notre pavs el en sont arrivés à
mettre en peril notre paix inté-
rieure. I! est temps d'ouvrir les
veux ef de mettre fin a cette pro-;
pagande subversive qui s'intensitie
du tait de la guerre et qui pourra’

i

‘+:

nous plonger avant longtemps dans
des bouleversements qui dégené-

reront peut-être en guerre civile.”
Le senateur ne croit pas toutefois
que la grande majorite des Cana-,
diens de langue française soit dis-
posée à changer d’allégeance. Cet.

te majorité.” dit-il, ‘respecte la!
loi et n'a que le tort de ne pas se,
rendre compte ou de ne pas soc-

cuper de ce qui se trame dans,
l'ombre pour saboter nos libres
institutions.”

Apres avoir analyse certains pas-
sages du manuel d'histoire du Ca-
nada publié par les Frères de:
l'Instructinn et avoir opposés ces
passages pour y trouver des con--
tradictions, il précise dans les ter-
mes suivants deux points ou il
veut en venir: :

“D'abord, jai voulu demontrer

que notre histoire n'a pas ete ecri-,

te convenablement pour ceux qui.
croient que l'harmonie entre les:
deux grands peuples qu: vivent

dans ce pays est possible et hau-'
tement à desirer. Jai donne un
exemple typique de notre histoire!
telle qu'on l'enseigne dans les éco-;
les du Quebec. Les déclarations
contradictoires que j'ai citées mon-|
trent que cet enseignement ne
peut pas être conforme aux faits -

et qu'il est delibérément biaisé!
pour susciter dans les jeunes es-‘
prits des prejugés contre nos com-;

patriotes d'une autre religion el,
d'une autre langue. I! est anti-
canadien. voire méme anti-chré-
tien. Le fondateur de la chrétiente
n'a jamais enseigné à dresser les;
hommes les uns contre les autres;
à cause de leurs différences de
langue ou de foi.

Propagande subversive i

‘J'ai ensuite voulu établir que.
ceux qui enseignent l'histoire du

Canada de façon à diviser la nation
canadienne sur les questions de
race et de religion ont atteint leur
objectif au point de mettre en
danger la paix interne du pavs.!

C'est en abreuvant les ames des
générations passees et présentes|
d'étudiants d'une histoire cana-'
dienne faussee et d'une interpré-

tation encore p.us fausse de ses’

veritables incidents que nous en
sommes arrives la. Il v en a par-
mi nous, Canadiens d'ascendance
francaise. qui, contrairement al
l'oiseau qui se cache la tête dans |

les sables du désert pour eviter
le danger. sommes prêts a envisa-'
ger la grave situation qui existe.
Nous crovons le temps venu — et.
prions Dieu quit ne soit pas trop,
tard — de metire un frein a cette,
propagande subversive intensifiée:
par la guerre et susceptible de
nous mener à l'anarchie ou peut-,
être bientôt. à la guerre civile.”

C'est alors qu'il s'en prit à ;' Or-
dre Jacques-Cartier dans lequel il
voit une société secrète comme,
celles aui engendrent les révolu-
tions. Hi explique qu'en dépit des -
prédications du clergé catholique ‘
contre les sociétes secrètes. cet |
ordre fut fondé a Ottawa. vers.
1928. avec les bénédictions du
clergé. “Le bu! avoué de cette
societé etait d'obtenir pour les,

Canadiens français leur juste part.
des situations dans le service.
civil: mais”. dit-il. ‘cet ordre
s'étenditi bientôt en dehors d'Ot-
tawa pour faire la guerre aux
placements étrangers dans le‘
commerce. se livrer a l'antisémi- |
tisme et entreprendre de contrô-;

ler secrètement les sociétés pa-
triotiaues. les gouvernements et
l'administration oublique”

L'appui au B'oc populaire
“Presatle toutes les sociétes de

St-Jean-Baptiste. les Swndicats ca-
tholiques. les commissions scolai-
res, les conseils municipaux et les!
jeunes chambres de commerce
sont tombés sous l'influence di
recte de cet ordre secret”, affirme
M. Bouchard. “C'est cette orga-

nisation oculte”. poursuit-il, “qui
a porté au pouvoir, en 1936,
l'Union nationale pour donner a.

la province de Quebec le plus:
mauvais gouvernement qu'elle ait
connu. Elle appuie le Bloc popu:

laire. maintenant que le public
s'est ouvert les veux et a baiaye
l'Union nationale apres trois ans
de gouvernement.”

Le sénateur Bouchard lit ensui-

| tion des pays libres et au meur-

, libre que dans ‘ince

| Québec. et la grande majorité de
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te des extraits de publications, la
‘Boussole’, qu'il désigne comme
l'organe public de l’Ordre Jaec-
ques-Cartier, et l"“Emerillon”, son
organe secret. Il cite des instruc-
tions, tirées de !l"“‘Emerilion”,
données en 1937 aux Canadiens
français de l'Ontario dans le but
de préparer les voies à la forma-
tion d’un Etat français dans le
Haut-Canada. “Cela”, dit-il, “se
passait au moment où les Nazis
et les fascistes italiens profi.
taient de la guerre civile d'Espa-
gnge pour s'exercer à la destruc-

tre des populations civiles”. Il a
cité également à cet effet une dé-
claration, faite aux Semaines so-
ciales de St-Hvacinthe. la même
année, par le chargé d'affaires de
la délégation apostolique au Cana-
da. S. E. Mgr Mozzoni, proposant
comme but l'établissement d'un
Etat entièrement

La liberté dans Québec
“Et pourtant’, remarque M.

Bouchard, “il n'y a pas un pays

au monde où la religion est plus
la province de

mes compatriotes sont satisfaits

des institutions actuelles. ne ré-

clament aucun changement et ne

demandent qu'à vivre en paix et

en harmonie avec ceux qui sont

d'origine différente.” "Mais en

1944", dit-il. “la situation a em-

piré: un nombre de plus en plus

considérable de jeunes gens quit-

tent l'école après avoir subi cette

déformation de l'esprit qui pro-

vient d'un mauvais enseignement

de l'histoire et cette propagande

souterraine qui s'exerce avec une

catholique. !

|

 intensité toujours plus grande.”

C'est pourquoi il conclut à l'appui

de la motion David parce qu'il

trouve qu'il est temps de mettre

fin à cette situation.

Conscription et reconstruction .

Avant ce discours, qui conti: |

nuait le débat sur la motion Da

vid. le leader intérimaire de l’op- |

position. l'hon. sénateur John

Haig, conservateur du Manitoba. |

a soulevé la question de la cons- |

cription, de la reconstruction et|

de l'impôt sur le revenu. Co |

Il parla sur le bill des credits

de guerre. au montant de $3,057.

000.000, dont le leader du gouver-

nement, l'hon. sénateur J-H.!

King. venait de proposer la se-

conde lecture. Il se déclara

mellement opposé à ce qu'il a ap-;

pelé la loi de conscription hybride |

du moment. en vertu de laquelle

quelque 70.000 jeunes gens ne

contribuent ni à notre effort mi-

litaire ni à notre production In-:

dustrielle ou agricole. “Il nou

en coûte $150,000,000 par année”.

dit-il, “pour les promener d'un |

bout à l'autre du pays sans résul-

tats utiles.” ‘S'ils ne sont pas nè-

cessaires à l'armée qu'on les dé-

mobilise pour les faire produire”. |!

réclama-t-il. “ou alors qu'on les|

envoie outre-mer s'ils sont utiles |

comme soldats: mais qu'on re les

laisse pas improductifs.”

Parlant des programmes de re|

construction d'aprèés- guerre. le

sénateur manitobain réclame la

priorité pour les anciens combat-

tants et les ouvriers de guerre.

Mais il se demande comment les

|
|

 

! industries pourront collaborer a

ces programmes de reconstruc

tion et procurer du travail a tout

le monde avec les prélévements

de l'impôt sur le revenu. “Les

taxes qu'on impose aux corpora-

tions finiront par fermer leurs

portes’. dit-il, ajoutant: “Si j'ap-

partenais a la C.C F. et que je vou-

lais faire disparaitre les corpora-

tions. je me contenterais de main-

tenir les impôts actuels stir leurs

revenus’. Le sénateur Haig criti-

qua également l'impôt sur le reve-
nu personnel. soutenant que le re-
venu exempté devrait être élevé de
$660 a 51.000 pour les ce''harar
res et de $1.200 a $2.000 pour les
gens mariés.

L’hon. sénateur Arthur Copp.

lihéral de Westmoreland, a ajour-
né le débat sur ce sujet. Puis le
sénateur a approuvé en deuxieme
lecture le bill de l'aide mut.aeile |
apres quelques remarques expli-
catives des hon. sénateurs King:
et Norman Lambert.
ee |
LES VIRGULES
—

Un imprimeur recevait un jour.
la commande d'imprimer sur le!
ruban d'une couronne mortuaire |
cette dédicace:

“Repose en paix! Au revoir
Deux jours apres le donateur te-
légraphiait a l'imprimeur: *‘Priére
d'ajouter au ciel s'il y a encore de
la place”.

Quand le client reçut la couron-
ne, il v lut avec stupéfaction:
“Repose en paix! Au revoir au
ciel s'il y a encore de la place!”
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Des marins du PRINCE DAVID attachent des blessés anglais à des

civières à bord de la barge de débarquement qui les a ramenés de la'
côte normande. Ces blessés de la première heure. furent plus tard
transportés à hord du PRINCE DAVID.

(Photo Marine canadienne)

Mass. le 6 juin 1896.
au Canada dés sa jeunesse et. en
‘mai 1911, il débutat au Pacifique
‘Canadien comme

;reau.

. vt

ee

Le Canada préte son concours a se s Alliés

 
" ’ 7 2 f

ccidentales,ra
74,478,

En vertu du Plan de l'aide mutuelle, le Canada a dépensé près d'un milliard de dollars en produits et en services destinés aux
Nations-Unies. Le montage ci-haut donne une idée de cette aide. Bien que jusqu'ici, l'assistance à la France Combattante ait été relati-
vement faible (elle a consisté surtout en artillerie navale), un programme élaboré est maintenant en voie pour fournir aux français une
aide plus efficace.

 
 

M. F.-À. Pouliot
nommé gérant du

Quebec Centra
TORONTO,

Pouliot,
le 22. M. FA.

surintendant de

| Quatre
| assaults...

(Suite de la première)

la Ruhr et du Rhin. Tard, hier,
les bombardiers canadiens ont at-
(taqué la région de Calais, sans
“perte.

. Poursuivant leurs attaques sur ; Lo
la di- les bases allemandes encore acti-icap Barfleur; ils ont ainsii

Formidable assaut allié
sur terre et dans lair

| (Suite de la Îère page)

isolé
for- ; Vision des Laurentides au Pacifique ves d'avions-robots. dans la ré-;les Allemands sur la pointe nord-

Canadien depuis mai 1943, vient gion du Pas-de-Calais, les bombar-|est de la péninsule. D'autres trou-

d'être promu au poste de gérant
i

diers lourds de la RAF ont suivi' pes montant du sud sont entrées
général du Quebec Central Rail- les forteresses et les bombardiers'dans Quettehou. ville de quelque
way, avec bureaux a Sherbrooke, moyens américains sur cette ré-! importance près de Saint-Vaast-
en remplacement de M. G--D. ‘sion, hier soir, et porté ce qu'on | La-Hougue. sur la côte orientale,
Wadsworth. qui prend sa retraite |a décrit officiellement comme un et à 13 milles au sud-est de Cher-

gérant général depuis 1931.
"~

  
M. F.-A. Pouliot

Cette nomination. effective le
ler juillet. a été annoncée par M.
H.-J Humphrey, de Toronto, vice-
président des lignes de l'est du
C.P.R. et vice-président du Quebec
Central. M. W.-F. Koehn, surin-
tendant adjoint de la division des
Laurentides depuis février dernier,
remplacera M. Pouliot à la surin-
tendance de la même division. M.
Koehn est au service de la com-
pagnie depuis 28 ans.

Bien que natif des Etats-Unis, M.
Pouliot. l'un de nos Canadiens
français les plus en vue dans les
cercles ferroviaires du pays, a
passé la plus grande partie de sa
vie dans la province de Québec,
où il s'est même déjà occupé de
politique active,

legislative. de 1935 a 1939.
M. Pouliot est née a Holyoke,

Il est venu

sténographe a
Farnham. Il fut ensuite promu se-
crétaire du surintendant de la di-
vision, puis adjoint du chef de bu-

H devint télégraphiste en
novembre 1916 Fn 1918, il était

: nomme ordonnareur de trains tem-
poraire 4 Farnham, puis ordonna-

teur permanent. En 1937. il était
nomme ordonnateur en chef pour

la division des Laurentides, avec
bureaux a la gare de l'avenue du
Parc, à Montréal. En 1940, il était
transféré a North-Bay, comme
surintendant du transport. Puis,
en décembre 1942, les autorités du
C.P.R. lui confiaient les impor-
tantes fonctions de surintendant!
suppléant de la division de Wood-
stock, N.-B. Quelques mois plus
tard. il éatit nommé adjoint du
surintendant général pour le dis-
trict de Québec, pour être promu
surintendant de la division des
Laurentides au cours de la méme
année,

M. Wadsworth, qui prendra
maintenant un repos bien mérité
après une longue et fructueuse
carrière dans les chemins de fer
des Cantons de l'Est, était entré
au Quebec Central à Sherbrooke,
en 1899. Il servit successivement
dans les départements des Voya-
geurs et du fret, et fut nommé
agent général de ces services à
Sherbrooke en 1918. Dix ans plus
tard. il était nommé adjoint du
gerant général de cette compagnie
et,en 1931, il en prenait la haute
direction. C'est un des citoyens
les plus estimés de la “Reine des
Cantons de l'Est’.

M. WF. Koehn, qui remplacera
M. Pouliot à la tête de la division

  

 

  

  

! cu représentant le!
‘comté de Missisquoi à l’Assemblée : gnaient les bombardiers lourds

lallations allemandes en cet en-
‘droit.

Quarante-six bombardiers ne
sont pas rentrés des opérations
britanniques d'envergure, qui ont
| compris également le mouillage de
mines dans .es eaux ennemies.
| La radio allemande rapportait
aujourdhui la présence d'avions
américains au-dessus de la Styrie
— indiquant peut-être par là que

les bombardiers américains d'Ita-
lie opéraient dans cette région.

{ Le raid diurne mené sur Berlin
par une flotte de plus de 1,000
|bombardiers lourds américains et
11,200 chasseurs d'’escorte fut le
plus puissant de la guerre contre
la capitale du Reich. On a révélé
que quelques-uns des chasseurs
ainsi que des bombardiers lourds
ont effectué l’envolée de navette
|entre la Grande-Bretagne et l'U-
nion soviétique.

Tandis que les bombes ailées
allemandes continuent de gronder
dans le ciel au-dessus de l’Angle-
terre, le pois s croissant d'explosifs
{lancés sur le Pas-de-Calais indique
; que les Alliés font des progrès

ans leur campagne contre

  

projectiles.

À l'est de la zone de combat. le
bombardement a été concentré
‘sur les réseaux ferroviaires et
routiers brisés et obstrués, par
lesquels les Allemands s'efforcent
d'envoyer des renforts. Sur une
région de plusieurs centaines de
milles carrés, les bombardiers de
combat britanniques et américains
ont pilonné des ponts, des cours
ferroviaires. des voies, des trains,
des chalands et des réservoirs de
pétrole en 20 endroits différents.
;Des bases aériennes à Saint-Quen-
tin et a Dreux ont aussi été frap-
pées.

Les chasseurs qui accompa-

|dans le raid de navette sur Ber-
‘lin ont peut-être établi un record
de distance. selon l'éloignement
des bases à l'intérieur de la fron-
tière russe.

L'ouverture de la nouvelle rou-
te de Grande Bretagne à la Kus-
sie laisse prévoir des raids encore
plus puissants sur l'Allemagne.
On a établi un système de na-

vette entre l'URSS et les bases
alliées et les aérodromes que les

tenant à leur disposition dans l'est
amplifient ‘es poss Lilités d'atta-
ques-surprises coordonnées contre
les centres allemands.
Ces bases en Russie aideront

également à diminuer le facteur
des conditions atmosphériques qui
interrompent souvent les opéra-
tions. Et les avions, attaquant de
l'Angleterre, de la Russie et des
|bases de la Méditerranée, peuvent
virtuellement embrasser dans Jeur
rayon de vol toute l'Allemagne et
la plupart des pays occupés.
Le raid d'hier était le 12e que

les Américains effectuaient contre
Berlin. Les pertes sont de 43 bom-
bardiers et 15 chasseurs. Par con-
tre, on descendit 49 chasseurs al-
lemands, soit 20 au crédit des chas-
seurs américains et 20 au crédit
des bombardiers.

Les avions bomb”rdèrent une
usine de moteurs d'avions dans
Bardorf, banlieue de Berlin, les
gares de triage et les usines de
Berlin. Malgré les nuages, les es-
cadrilles de bombardement eurent
une parfaite vue des cibles et rap-
portèrent de trés bons résultats.
Pendant ce temps, d’autres bom-   

pui: 28 ans, soit depuls 1916, alors
qu’il débuta dans le service de
l'entretien des voies. !l était l'ad-
joint du surintendant de la division
de: Laurentides depuis quatre mois

; des Laurentides, est au C.P.R. de- seulement.

 

 

équipages britanniques ont main. #
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nous âPrès 45 ans de servcie. Il était coup ‘dévastateur”’ contre les ins-; bourg.
A l'ouest, line autre avance a

presque coupé les Allemands dans
la région de Cherbourg de ceux
qui se trouvent sur la pointe nord-
ouest de la péninsule en avançant
à moins d'un demi-mille de Beau-
mont-Hague. située sur la route
du cap de la Hague. a 8 milles
et demi à l'ouest de Cherbourg.
LONDRES, le 22° — (P.CReu-

ter) — Transocéan rapporte, de
Normandie, aujourd'hui, que
“pendant que le noyau des 25 di-
visions américaines débarquées en
France, attaque la garnison alle-
mande de Cherbourg, inférieure
en nombre. la démolition des
aménagements du port continue”.

“Les opération de destruction
ont déjà atteint ur stade si avan-
cé que la plupart des quais sont
hors d'usage”, prétend l'agence
allemande.

‘Plusieurs des entrées du port
ont été obstruées. Ces mesures
ont été prises pour empêcher les
navires d'appuyer les hommes du
général Bradlev.”

Par Wes GALLAGHER
Du grand quartier général allié,

| les| le 22. — (PA) — L'infanterie
‘plates-formes de lancement de ces! américaine se bat de maison à

maison avec les Allemands, au-
jourd’hui. pour la possession de
Cherbourg. et de rapides avances
à l'est et à l’ouest menacent d'iso-
ler les armées nazies sur la pé-
ninsule en trois segments. pen-
dant que dans le secteur anglo-
canadien, à Tillv. une mince acti.
vité règne. loin des obus et du feu
des mortiers ennemis, rapporte le !

33e communiqué.
Le grand quartier général a dé-

claré qu'on n'avait pas de confir-
mation d'un ultimatum, rapporté
par la radio alliée en Normandie.
à la garnison allemande de Cher-
bourg, lui demandant de se ren-
dre. à 3 houres, (heure de l'est).
Le Daily Sketch, à Londres, a dit.
la nuit dernière, qu'il avait enre- ‘
gistré une telle émission.
On assure que si l'ultimatum a

été donné. il a été rajeté et que
le lieutenant-général Bradley a
ordonné l'attaque finale. Le quar-
tier général a dit qu'il est possi-

 

bardiers américains déferlaient en
cercle au-dessus des points de lan-
cement d'avions-robots dans la re-
on du Pas-de-Calais. en France,

et aspergeaient l'endroit de ton-
nes d'obus.
Quant aux nouveaux avions de

combat américains qui ont leur
point d'attache en France. ils
peuvent transporter chacun 2,000
livres de bombes et multiplient
les envolées de courte durée pour
venir en aide a l'infanterie. Ces
chasseurs transportent une bom-
be de 1.000 livres dessous chaque
aile au lieu des réservoirs d'es-
sence stipplémentaires.

 

 

Evitez la rugosité douloureuse
Des lèvres rudes et gercées sont doulou-
reuses et vilaines—les microbes dangereux
infectent facilement leur surface crevas-
sée. Soulagez-les avec Lypsyl! Son action
émolliente adoucit instantanément les
membranes blessées, les garantit contre
les microbes, La première application
soulage merveilleusement —les lèvres
reprennent leur souplesse normale.
Achetez Lypsyl ot employez-le régulière-
ment pour adoucir et protéger vos lévres, |
En vente partout en bâtonnets commodes.

LYPSYL sssBlanc invisible pour
hommes of femmes

"ble que le commandant ait fait
‘la demande de sa propre autorité.

Sur le flanc gauche américain,
les fantassins ont avancé à moins
de trois milles de la mer. dans les
environs de Sainte-Civix-Hague,
un village à sept milles à l'ouest

i de Cherbourg, sur la principale
"route conduisant au cap de la
| Hague. où quelques Allemands
‘cherchent au moins un refuge
i temporaire.

Sur la droite. une colonne a ra-
pidement poussé à un point aussi
près de la côte nord. en attei-

: gnant la rivière Saire près du vil-
lage de Le Theil. a moins de cing
milles a l'est et un peu au sud

| de Cherbours.

Dans le centre. des gains subs-
"tantiels ont été faits le long de
:la principal eroute de Valognes.

Le communiqué d'aujourd'hui
; rapporte un “bon progrès” avec
| des avances de deux à trois mil-
les le long du front.

Une petite activité règne sur
| la tête de plage, en attendant la
; rapide poussée encerclante sur
Cherbourg.

! Dans la bataille de Cherbourg,
:les forts d’Octeville et du Roule
| — construits par les Français —
à 1.500 verges de l'important port

| — constituent de formidables obs-
{ tacles pour les Américains. Appa-

 

remment. la bataille fait rage
tout autour de la ville. dans les
banlieues et probablement dans
la ville même.

Le bilan
des trois

années
(Suite de la lère page)

l’Union soviétique par les Alle-
mands, et ont apparemment pour
but de déloger les armées finnoi-,
ses de la ligne ferroviaire Mour-!
mansk-Leningrad.

lacs Ladoga et Onéga, à quelque
200 milles au nord-est de Viipuri.
Une autre a été déclanchée a en
viron 100 milles plus au nord, et

de Medvezhegorsk, à l'extrémité
nord-ouest du lac.

Plongeant derrière les ruines fu-
mantes de Viipuri, d’ itres unités
de l'armée rouge sont à moins de
120 milles de la capitale, Helsinki
après s'être emparées de 50 au-
tres endroits, ajoute le communi-
qué soviétique.

Les nouvelles poussées mena-
cent sept divisions allemandes sta-
tionnées dans le nord de la Finlan-

que les Nazis formeront un gou-
vernement pantin, dans cette re.
gion, pour protéger leurs intéréts.

Dans l'intervalle, l'Information
soviétique, dans une revue du
troisième anniversaire de l’atta-
que allemande contre la Russie a
déclaré que plus de 7.800,000 Na-
zis ont été tués ou faits prison-
niers au cours des trois dernié-
res années de bataille, comparés

Une des poussées a mcné le |
long de la rivière Svir, entre les: =

brisé les lignes finnoises à l’est

de pour protéger les mines de mé-:
tal qui s'y trouvent, et on croit:
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aux 5.300,000 Russes tués. dispa-
rus ou capturés.

Les pertes matérielles des Alle-
mands s'élèvent à 70,000 tanks,
60,000 avions et plus de 90,000 i
pièces d'artillerie. La Russie a
perdu 49.000 tanks. 30.128 avions
et 48.000 canons.

—0.

i En Norvège les forêts occupent
une étendue de 30,000 milles

, Carrés. 4

   

   

  

AVEC UN CLUB-RESTAURANT DY
RENOMMGE INTERNATIONALE;

 

  
  
  

  

  

    

     

Pren

d'Eno

; sels âp
. douce, 

‘LA PROPRETÉ :

EN FORME! |

nonchalance quisisouvents ous ralentit.

un verre d'eau. Vous aimerez son gout ;
agréable parce qu'Eno necontient pas de

en forme, prenez du ‘Sel de Fruit' d’Eno.
Achetez-en un grand flacon aujour-
d'hui chez n'importe quel pharmacien.

  

NTÉRIEURE *  ;
aude a »ze
MAINTENIR ae

cr
ue
s

7

EX CE MOMENT, tout le
monde doit étre en forme

pour faire sa tiche. Et, pour
cela, la propreté intérieure est
très utile. L'emploi de ‘Sel de
Fruit’ d'Eno vous aidera à vous
débarrasser de la constipation,
des maux de tête, de l'indiges-
tion et de cette sensation de

ez, avant le déjeuner, une pincée
pétillant et rafraichissant dans

  

res et amers—et son action est

efficace. Pour vous aider à rester
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   “Donnez votre sang...

qu'ils puissent vivre”

NOS VAILLANTS

BLESSÉS
Nos hommes blessés à l'invasion ont besoin de votre sang, afin

afin qu'ils puissent continuer de vivre.

L'invasion demande un plus grand nombre de donneurs de sang.

La clinique de la

CROIX ROUGE CANADIENNE

237. rue Metcalfe
ne sera pas fermée pendant les mois d'été

Faites votre inscription maintenant.

Téléphonez à 5-7241 entre 8 h. 45 a.m. et 9 h. 30 p.m.

Les donations de sang peuvent être données de lundi à vendredi entre

8h. 45 am. et 11h. 30 am. et 1h. 45 à 5 h. 15 pm. Aussi les mardis

soirs de 1 h.45 a 9 h. p.m. }

 

  
     

 
    



 

 

Dr FRANÇDIS COTE — chi
rurgie seulement, consulta-

! tion sur rendezvous: 232,
rue Metcalfe, tél: 35-1284.

DR E. T. CAMPBELL, DEN.
TISTE, 172, rue Rideau,
Téléphone . 3-6450.

Dr DE HAITRE, des hôpitaux
de Paris, 161, rue Stewart.
Spécialites: Chirurgie, mala-
die des femmes, maladie des
organes génito-urinaires. Con-
sultations: 2 a 4 h. 30 et 7 à
8 h. 30 pm. Tél 41244

Dr E.-L. DESJARDINS, 138, rue
Wellington, Hull. MEDECI-
NE GENERALE. —Consulta-
tions 2 à 4 L. et 7 - 8h.
p.m. et sur rendez-vous. Tél.
2-2802.
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Pour vos petites annonces, signalez 3-4061, de 8.30 a. m. à 5.30 p.m., le samedi jusqu'à midi
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Dr A. DROUIN, 318-319 #difice
Transportation, 48, rue Ri-
deau. Spécialités: Yeux,
Oreilles, Nez, Gorge. Con-
sultations: 2 5h. et 7à8
h. p.m. Tél. 3-9162.

Dr J.-L LAMY, 211, rue Ste
wart.  Specialité* Chirurgie.
Consultations: 2 à 4 h. et 7
à 8h pm. Tél 3-7026.

Dr E. PERRAS, 18, rue Prin-
cipale, Hull. Tél. 2-6754. Spé-
cialité: Rayon-X au bureau
privé. Diagnostic et traite
ment Consultations: 1 à 4 b
p.m. et de «: à 8 h. p.m.

Dr HENRI RACINE, medecin- |,
chirurgien. 121, rue Mont
calm, Hull. Heures de con-
sultation: 10 h. à midi. 1 h.
à 5 h.; 7 à 9 h. et sur rendez-
vous. Téléphone: bureau et
résidence, 5-2414. !

Dr J.-C. ROSSIGNOL, 189, ave
Laurier-est. Spécialité: Chi
rurgie osseuse, fracture. Con-
sultation sur rendez-vous. Té-
léphone: 4-0705.

Dr V. SABETTA, 188, rue Coo-
per. Spécialité: maladie de
la peau. Consultations: 11 à
12 a.m., 2 à 5 et 7 à 8 p.m.
sur rendez-vous. Tél. 2-5537.

Dr DAMIEN ST-PIERAE—Mé-
decine générale. Physiothéra-
pie. Consultation sur rendez-
vous. 368, rue Dalhousie, Ot |!
tawa. Tél. 3-4101. |
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Avis _ 1 [Service domestique 20 vendre— 26 Doctylotype 59 N.-D. de la Salette (Qué.) PRETS

VENTE de bric à brac à 33 York, ; TORONTO: — Famille canadienne PALMER'S PLUMBING SUPPLY, DACTYLOTYPES Underwood, por- Servi Rapide @ Confidentiel
mardi, jeudi, samedi. 1-J.N.0.i française, 2 adultes, 2 enfants 4| maintenant situé à 320 Rideau.| tatifs et réguliers. Aubaines, ma- NOTRE-DAME-DE-LA-SALET- rvice p
ce i ans et 2 ans, demeurant & Toron-| Tél: 54906. 26-J.N.O.| chines reconstruites. Aussi ms TE, (Qué) (D.NC.) — Notre fa- TAUX REDUITS SUR PRETS DE PLUS DE $300
Déces oo 2 to demande servante, bon salai- PEINTURE $2.15 te gallon. chines & additionner Sunstrand. brique de beurre, bien que aayant : A 6 Verse 10 Verse- 12 verse 16 verse
Dre - re, maison moderne, chambre et un v4 = Underwood, Elliott et Fisher, pas encore atteint sa production mprun men nt mens me
RIOPELLE — Décédé dans UM | bain privé pour servante. Réfé-| PEINTURES, VERNIS. CMAUX Limited, 223, rue Queen, 2-3531. maximum, a tout de même fabri- $20 yr es mensuels menssels

hôpital local, Je mercredi, 21, rences. S’adres a Ottawa, 473| toutes les couleurs, “Ehellac 88 qué depuis quelque temps, un total 50 13.13 8.51 “7
juin 1944, Léon (Pit) Riopelle, | Wilbrod tél: 42841 Vo0145 teintures. Poulies en fovie, acier 3 on Ti o pee var jour 150 19.20 1870 14.18 11.61
époux bienaimé de Alice La-| mmeane et bois; coussinets, supports. col-| DACTYLOTYPES — à louer Nous on s'attendà ce que cette année. 300 5a as40 2837 235
combe, à l'âge de 52 ans. Funé- FEMME de chambre, maison à| lets, arbres, “babbit” Boyaux à} avons quelques dac:ylotypes re- ja production atteigne un nouveau 800 139.60 55.10 «673 38.36
railles de sa demeure, 35 rue  Rockcliffe, sans cuisine, bon{ air et à vapeur, etc. M. Zager-| construites à vendre  Réparages| record ! INDUSTRIAL LOAN
Champagne, le samedi 24 juin à salaire. Tél: 42113, 20-147 man & Cie, Ltée, Chea'r Bay-| à des prix raisonnables W. B. , pA, :
7 heures 45 a.m., pour se rendre view. 8-5204. 28.J.N.O. Dymond, 24, rue Union East|,. Monsieur l'abbé Josaphat Hame- AND FINANCE CORPORATION
à l'église Saint-Gérard où le ser FEMME DEMANDEE pour ouvra- view. Tél. 3-6412 $9-J.N.0 |lin, curé de Windsor, Ont, était .( Demandez Edgar Duplessis
vice sera célébré à huit heures.! ge de maison et répondre au: BARDEAUX DE CEDRE, bois de en visite chez M. et Mme S. Chali- 48, rue Rideau, Immeuble Transportation— Telephone 3-1149
Inhumation au cimetière Notre-. téléphone. Eté au camp de| chauffage, charbon, TenTest, etc. Réparations 54 (foux, au cours de la semaine. Il “CREDIT AUX CANADIENS
Dame d'Ottawa. 2-146| Woodroffe. Emploi permanent| Boucher et Frères, 30, rue St- était accompagné de Madame

| et bons gages. 235, rue Stewart.| Jacques, Hull Tél: 2-2486. REPARATIONS DE MACHINES Raoul Lemay et de Mlle Chantai === =

Remerciements 3! 20-147 26-J.N.0. A LAVER Lemay. cette année, après quatre années pleurer sa perte, trois fils: Wil-
 

 
 

 
i

PRUD'HOMME — M. Joseph | :
Prud'homme désire remercier Ï Maisons demandées 21
bien sincèrement toutes les per- : AVONS demandé pour maisons,

 

 

 

 

 

 

sonnes qui lui ont témoigné des! vendrons votre propriété. Tél:
marques de sympathie à l'occa- 2-4084. 21-J.N.0.
sion de la mort de son épouse, !
Mme J. Prud'homme, soit par ,
offrandes de messes, bouquets  APPts demandés 23
spirituels, fleurs, visites, aide | COUPLE sans enfants demande
ou assistance aux funérailles. | petit logis ou une grande cham-

bre dans Hull, près rue Laurier
et Verdun. Tél: 5-4596.

 

REMERCIEMENTS à St Joseph | 23-146;  
  

  
 

 

pour faveur obtenue. M. L.' JEUNE couple demande apparte-

145 ment en retour de travail com-!
i me concierge. S’adresser Salon!

Mariages 9, Beauté Patrice, 241 Rideau, tél:
:  3-5278 ou 3-6011, 23-146

COLLIN-LAVOIE — Mardi, le 20
juin 1944, M. l'abbé Luc Morin, ! Maisons à vendre 29.

 

directeur du Grand Séminaire |
de Chicoutimi, et oncle du ma-' MAISON a vendre, Rockland, Che-

bénissait min Montréal, 7 appartements,

 

rié, le mariage de

 

 

 

 

Françoise Collin, fille de M. et toutes commodités, possession

Mme François Collin, de Hull, immédiate. S’adresser: Conrad|
à M. Raphaël Lavoie, fils de M. Lauzon, Gatineau Mills, Qué.
et Mme Louis Lavoie, de Rober- 29-147 i
val 9-145

p 212 à
Perdu 1) Propriétés a vendre 30
 

   
PLUSIEURS BONNES PROPRIE- |
TES: places d’affaires ou maga-!
sins, emplacements industriels,
résidences, lots vacants, maisons!
d'été. S'adresser: 8 Youville, i
Hull. Tél: 2-6050. 30-147 |

18 |

PERDUE — Bourse, rue Catherine
prés de St-Charles. S.V.P. re-
tourner a 49, rue Catherine. Ré-
compense $5.00. 11-145
  
 

 

Instituteurs demandes
    

randez-vous. Tél. 4-0337.

Dr HORACE VIAU, 467, rue
Rideau. Spécialité: Maladies
des enfants exclusivement.
Consultations: 1 à 4 h. et sur
rendez-vous. Tél. 4-2240. Le
soir et fin de semaine, tél:
Aylmer 602-4.

NOTAIKEANDRELESAGE,
192 rue Principale, Hull, Qué.
Tél: 2-9214, 18 juiliet   
 

Naturopathie 55 |

NOUVEAUTRAITEMENTDu. '
pont, essaie gratuit. 18 Rideau, !
près gare Union. Tél: 2-5923 et .
4-8266. i

Ingénieur 78

J. D. CHENE, B. Sc. A. ingénieur |
civil et chimiste, plans et évalua- .
tion pour tout genre de construc |

 

 

  

1214234

tion. 163 Notre-Dame, Hull
78
 

Service funéraire
  

|

EMOND, Hull. —Service funéraire ;
moderne. Kent et St-Laurent,
2-0982: boul. St-Joseph, 2-8144. |

|
|

Pension pour bébé
  

 

JE SUIS UN PETIT GARCON de:
2 mois qui aurait besoin d'un
bon foyer catholique dans la
ville ou aux environs d'Ottawa,
Ontario seulement. S.V.P. en-
voyer tous renseignements en

 

 

 

—_— !

Dr R.-E. VALIN, 165, eve Lau- |; INSTITUTRICE demandée pour: Commerces à vendre 31

rier-est. Spécialité: Chirur- || école Séparée No 3 Glackmeyer,! RESTAURANT avec équipement|
gie exclusivement. Consulta- certificat 2ieme classe, salaire | complet, machine pour faire lai
tions. 1 a 3 h. pm. et sur || $1200.00. S'adresser: M. E. Du-y crème à la glace; vendra comp-:

 

 

beau, sec. B.P. 84, Cochrane,: tant. 123 Chemin Montréal,’
Ontario. 18-147, Eastview. 31-148

SIX INSTITUTRICES catholiques . |
demandées pour écoles no 1-2-4- Fermes à vendre 32,

‘ ol

50 ACRES, terre sablonneuse, prés.
station Bourget, avec ou sans
roulant, un mille du village, bon-
ne bâtisse. S'adresser: Théodore
Poudrette, Bourget, Ontario.

 

5-6-8, Ile-du-Calumet; doivent
être qualifiées en français et
en anglais. Adressez-vous, citant;
expérience et salaire désiré à.
John N. Griffin, sec.-tres., Ile-
du-Calumet, Ontario. 18-147

 

 

 

 

Lo _ _ 32-1461
DEUX INSTITUTRICES bilingues !

qualifiées pour école séparée du .
village No 11-13 Cambridge et A louer 34
Plantagenet de Lemieux; certi CHAMBRE meublée pour mon
ficat 1lére classe pour le côté sieur seulement, Hull. — Tél:
senior salaire $1000.00; certifi 5 7324. 34-145
cat Zième classe pour le côté ju-
nior, salaire $900.00 pour l'an-
née 44-45. S'’adresser: Réal Pa-
quette, sec.-trés. Lemieux, Onta-
rio. 18-146

INSTITUTEUR-INSTITUTRICE
demandé pour école séparée No

~ |
CHAMBRE pour monsieur, 7312

Hôtel de ville, Hull. 34-145

CHAMBRE pour homme.S'adres. |
ser 352 St-Patrice, 2iéme pian |
cher. 34-145

CHAMBREboudoirdans famille

 

4 Rayside, vingtaine d'élèves,
huit grades, école très propre,
service de tramway, d'aucobus
et train. Salaire environ $1,200.
S'adresser: Edgar Paquette. sec-,
trés, Azilda, Ont, 18-146

INSTITUTEUR d'expérience de-
mandé pour Sudbury, Ontario.|
Institut Commercial bilingue. !
Salaire $1,500.00. Position d'ave- |
nir, S’adresser Institut Commer- |
cial, 68, Ignatius, Sudbury, On-°
tario. 18-150

BESOIN d'une institutrice quali
fiée anglaise et francaise. Sa-
laire $900.00. S'adresser à Mme

 

  

 

écrivant à case 106, Le Droit, E. Belloire, sec.-trés, Ruther-
Ottawa. 22 juin| glen, Ontario. 18 146|

On demande à ocheter 14! Monuments 10.
 

 

BIGGS achète or. argent di:maunts
à des prix élevés 193. Sparks.
chambre 201. en haut. 24535

11JNO

 

Ouvrage en Feuilles
Métalliques
VENTILATION

Toitures dans toutes ses
branches

    

 

LA MAISON J.-P. LAURIN vous.
offre des monuments les micux |
finis à prix modérés. Téléphonez
ou écrivez pour nos desseins à 25
rue Georges, Ottawa. 4-0417.

10-J.N.O. :
|

MONUMENTS DE CHOIX CHEZ
J.-D. AMBROISE, 265, chemin
Montréal, situé à 400 verges du
cimetière Notre-Dame. Avant
d'acheter, venez comparer mes
prix et mon exécution. 3-7235.

10-J.N.0.:

 

 

 

privée sans enfants. Tél.: 3-6633. |
34-147

CHAMBRE meublée. S'adresser:
603 Cumberland, près Laurier.

34-147
 |
Chambre et pension
 

CHAMBREET PENSIONpour
hommes. S'adresser: 212 Maison-

 
neuve, Hull. 36-147
TE ;
BONNE famille habitant un cam-
pement à Deschénes, desire
prendre deux hommes honnê-
tes, en persion, jusqu'à septem-
bre, prix très raisonnable. Bon
service de tramways. S'adresser
au Chalet des Quatre Vents,!
Mme Albert de Bellefeuille,
Deschénes, Québec. 36-147

CHAMBRE ETPENSION pour |
jeune fille de préférence. S'a-!
dresser 330 St-Patrice. 36 147"

43

PAUL DAGENAIS, entrepreneur |
électricien et reparations de tous
genres. Lustres vendus avec Ps
compte. Tél 2-3992. 43

PHIL. DAGENAIS. entrepreneur
électricien et renarat'ons de ‘ous
zenres. 63, Carillon, Huil Tél.

 

 

 

Electriciens
 

 

 

 

 

PEINTURE - VERNIS - EMAUX.
165 gallons et plus, transport
payé. Prix en écrivant Skidoo
Paint, 8602 De l'Epée, Montréal,
Qué. 26-21 juin

BOITESrenforcies, acier résistant
et se.rure. Powis Brothers. Tél:
2-9407. 26-J.N.O.

POELES,fournaises, glacières,
meubles, foyers, tapis. A. Bélan-;
ger (Hull) Ltée, 215, Montcalm.
Tél: 2-8791. 26-J.N.O.

CHESTERFIELD 3 morceaux $39.
H. R. Paquin, 93 DuPont, Hull.

26-J.N.0.

de toile (tarpaulin). |
C'est maintenant le temps de:
les faire exécuter ou réparer.|
Lorne J. Green, Lawrence Manu-'
facturing, 12, York. 4-2081. i

 

 

   
AUVENTS

 
26-J.N.0.!

RADIO, magnifique modèle sur ta-
ble, plusieurs lampes; ondes
courtes et ondes longues ; aussi,
machine à écrire “Remington”
en très bonne condition et bon
marché, S’adresser a Case 105,
Le Droit, Ottawa. 26-

PIANOS maintenant en vente;
quantité limitée de bons pianos
droits usagés, tous recondition-
nés. Orme Limited, 175 Sparks.

26-J.N.0.

CAMPEMENT meublé Farrel-

 

‘

SERVICE CONNOR directement
de la manufacture. Préposés ha-
biles. Véritables parties Connor.
Nous allons chercher et livrons
les machines. J. H. Connor &
Son, Limited, 10, rue Lloyd. Tél:
8-2554. 54-8 avril

REPARAGE de machine alaver
tout genre. E. Roy, 14 Guertin,

 

 

 
 

Hull. 2-6021. 54-J.N.0.

REPARAGE de machines à cou-
dre. Tél: 3-5219. 54-J.N.0.

Automobiles 61
  
PARTIES D'AUTOS S & S—Par-

ties neuves et usagées, pour au-
tos et camions. Autos et Ca-
mions achetés pour mise en piè- | de Hull.
ces. Angle Wellington et Pres| indi, 1 . t

61 te bénissait le mariage de M. Ovi- rents, a Ste-Agatheton. 8-3700

BAKER BROS. CO. LTD.
AUTOS ET CAMIONS USAGES,

achetés pour mise en pieces. Par-
ties neuves et usagées d'autos,
batteries, pneus, accessoires, etc.
2 magasin. 2-7393.

VITRES (GLACES) INSTALLEES
POUR TOUS LÆS MODELESd'au-

Los et camions. Prix raisonna-
bles.

CAMION usagé demandé. Télépho-
nez à MeLoed Brothers, Ottawa.
2-6951. 61-23 juin

JE VEUX ACHETER une auto-
mobile. Appelez M. Peter, tél:
2-6951. 61.

 

 

  ton, environ 28 milles de Hull.
S'adresser à Mme Joseph Moore,
Montebello, Qué.

26-mar. mer. ven. sam.
— -

GRANDES VENTES de linge usa- |
gé, mardi, jeudi et samedi, à 33;
York, comprenant 1000 paires.
de chaussures; souliers de fem-;
mes, 15 cts la paire: sandales ré.‘
parées pour garçons, 35 cts la
paire; souliers réparés pour
hommes, 50 cts la paire, Habiis,
$1.75; costumes pour dames
$3.95; aussi chapeaux, pantalons
kakis, chemises, pardessus de
printemps. Venez nous voir et OSCAR LAMBERT, marchanddei
économisez. 26 J.N.O.

8000poches de coton àvendre.
S’adresser: 6 By ward Market.
Tel: 3-6307: heures d'affaires: 9

 

A VENDRE — CAMION Chevro-
let 29, bonne condition, toute
offre est considérée. Obligé de
vendre avant samedi. 124 York.

61-145|
 

 

Combustibles 63
  
BOIS dur et bois mou, 4 pds ou ;

coupé, slabs dé 4 pds. Grenon
Lumber Co. 83438. 63-31

WILFRID ARVISAIS,258 Maison-
neuve. Bois de
Tél: 2-8334. 63-J.N.0.

bois mélangé, bouleau, $11.00 la
corde. Tél: 2-6985. 63-J.N.0.
 
 

Personnel
  

Les touristes ont déjà envahi
notre localité, en très grand nom-
bre ; signalons parmi ceux qui ont
séjourné récemment à l'Hôtel
Boisvenue : M. et Mme W. M. New-
bower, M. et Mme Rich Haddick,
de Rochester, Ray Parson et P.
Pommeringing de Rochester. M.

:Jos. Kruger, de Montréal.

M. Norman Scrimin, d'Ottawa, et
M. Ray, ingénieur, M. et Mme Au-
guste Lacasse, de Ste-Agathe des
Monts, passent leurs vacances, chez
leurs parents.

MM. Georges Deslauriers et
Claude Chartrand sont de retour,
dans leur famille, après avoir pas- 

toutes sortes.‘

sé quelque temps dans un hôpital  Lundi, 19 juin, M. l'abbé Paquet-

| de Morissette, fils de M. et Mme
‘Joseph Morissette, 4 Mlle Irène‘
| Valliéres, fille de M. Donat Vallié-
res, décédé et de Mme Vallières,
tous deux de cette paroisse. La
mariée portait pour la cérémonie
une ravissante robe de crêpe bleu
moyen avec accessoires blancs,
elle tenait un livre d’heures garni
de pois de senteur. Après le ma-
riage, le diner fut servi à un
grand nombre de parents et d’a-
mis chez M. et Mme Joseph Mo-

. rissette. Dans l'après-midi, les,
nouveaux époux partirent en voya-
ge de noces, à Ste-Agathe des
Monts. Pour voyager, Mme Mo-
rissette portait un ensemble gris ‘
avec accessoires noirs. .

Milles Annette Morisseite et
‘Rose-Aline David, ainsi que M. et
, Mme Emile Malette, tous de Notre-
| Dame du Laus, se trouvaient aussi
parmi nous, à l'occasion du maria-
ge, Morissette-Vallières,

Les Dames Fermières ont eu
comme d'habitude leur assemblée

 du- mois la semaine dernière sous
la présidence de Mme Quevillon.
© A l'occasion de la Fête des Mères,
‘un cadeau de $5.00 fut présenté à :
la mère de notre dévoué curé, !
“Mme Paqueite, par Mile Lucienne |
Mercier, élève du couvent. Un!
chant approprié à cette fête fut
entonnée, par un certain nombre ;
de fillettes accompagnées par la

 
  

A la demande de M. S. Chali- !

h. a.m. à 6 h. p.m. Une livraison NGUS nous speclal:sons dans ies foux, naire de Portland Ouest, la |
par jour.

CARROSSE de bébé, charrettes,|
trieyclettes, roues et morceaux |
tout genre, 374 Clarence. !

26-148

RADIO d'automobile, m@lin à
coudre. fer électrique, pupitre
en chêne et chaises de boudoir.
107 St-Laurent, Hull, après 7-
heures p.m. 26-146

LOT à bâtir, belle localitédans!
Hull. Tél: 3-8695. 26-146

  

  

36 | CARPETTEdelaineet ‘vadrouiile ! Divers

ACHETONS ET VENDONS toutes
sortes de poéles; meubles. Kufsky :

électrique. 72 Charlevoix, Hull!
Tél: 5-7591, 26-147

PROCUREZ-VOUS un diviseur à
foin perfectionné pour votre:
faucheuse, exempte de fourche-
ter le foin après le passage de
la faucheuse, même s'il est cou-|
ché ou mêlé. Spécialement pour |
le trèfle et la luzerne. S'adres-
ser A. Arbic, Bristol, Qué. |

26 23-24 26-29-1-4-6 8-10

BICYCLETTE à vendre. S'adres-!
ser: 148 Dalhousie, appt. 1. |

26-147

PETIT RADIO combiné,mobilier
cuisine. moulin à coudre Singer,
lits. 55 Murray. 26-147 |

Coo
LOT àvendre à 1èreavenue. Ga-|

tineau Mills. S'adresser a M. P.!
230 Rochester,|

 

  

M. Lecompte,
Ottawa. 26-147 '

Graveurs 75
 

 

carrelages à parquets,

d'étude à l’école d’arts ménagers,
est de retour dans sa famille pour|
les vacances, accompagnée de Mlle |
Jacqueline Thériault, de Nouvelle-!
Ecosse, étudiante, au même cou-
vent.
Mile Jeanne d'Arc StAmour |

nous a quittés pour aller travailler
a Ottawa.

M. et Mme Emile Boisvenu, de,
Montréal, passent quelques jours
chez M. et Mme Alphonse Boisve-
nu.
Dimanche, après la messe, se|

tenait dans le soubassement du
Couvent, une assemblée du Crédit
Social. ‘
Morsieur Albert Morissette est

de retour chez lui, après avoir ;
passé une semaine chez des pa-

‘~s Monts.
M. et Mme Aurèle Boucher, ainsi

que M. et Mme Ubald Boisvenu
sont allés passer la fin de semaine
à Montréal. M. et Mme Boisvenu
visitaient M. et Mme Henri Ga-
reau, et la Révérende Soeur Mar-
cel de Marie !.N.D.
2

Grenville (Qué )
GRENVILLE, (Qué.). le 22. —

(DN.C) — La procession de la!
Fête-Dieu dans notre paroisse a
été un réel succès. À 10 heures
avait lieu la grand'messe; immé-
diatement après, la foule se met-
tait en marche, chaque groupe
précédé de sa bannière, pour se
rendre au reposoir magnifique-
ment décoré de pivoines blanches
et roses, erigé chez Mme C.-A.
Bell. M. le curé Thériault portait
le St-Sacrement. |
Dimanche, jour de la fête du.

Sacré Coeur, la procession du St- |
Sacrement eut lieu dans régiise. |
Naissances:

M. et Mme Lionel Lemay. an
noncent la naissance d'une filie. |
M. et Mme Lucien Clément. née!

Germaine Rioux. annoncent la
naissance d’un fils, baptisé Jo-;
seph-Léonard - Jean - Guv, Parrain
et marraine, M. et Mme Léonard
Clément, grands-perents de l'en-
fant. Porteuse, Mlle Carmelle

 

 

 

64 , Révérende Soeur Jean-Denis, s.g.c. Clément, tante de l'enfant.
Décès: \ |

Est décédé, la semaine dernié ,
1ambris , police provinciale est actuellement | re, M. William Forget, à l’âge de

de briques. Estimations gratuves : à faire enquête, dans le cas d'un | 71 ans. après quelques jours de
McAuliffe-G-imes. 131, Echo Dn
ve. 5-1427.

POUR votre corset
consultez Mme Poirier, 372 rue
Rideau. 4-1031. 64 juin

LES COMPRIMES Slendor sont
effectifs. Quantité pour une se
maine $1,00; 12 semaines $5.00,
chez Chartrand, Denman — Ot-
tawa; et Simard. Hull 64

Di 65

 

  

  

87 Clarence. 4-4788. 65-J.N.0.

HUILE DE CHARME No 40—PAR-
FUM PUR D'ORIENT.—Exquis,
mystérieux, durable. Developpe
un attrait irrésistible, puissunt
et troublant. Charme votre
amour. Bouteille 1 dr. $1.00, par
malle, port payé. (Gros échantil-
lon $0.25). Emballage discret,
garanti. Commandez à: PARFU
MERIE IDEALE, ENRG., Casier
1352. Québec, P.Q. 65-J.NO

Peintre-décorateur 77

POUR vos travaux de peinture et
posage de tapissérie, tél. 2-5693.

77-25 juillet

79

 

  

  

 

 

Tue-vermine
 

; TUSPUNAISES “DERPO”, 85c—
Extermine punaises, coquerelles,
uLces, argentine, criquets. Tue-
rats et souris “DERAT”, 50c—

64.
nommé Herménégilde Lalande, qui
fut victime d’un brutal attentat,
dans un camp du Lac McArthur.|

i état pitoyable, souffrant d'un bras |
 fracturé, de nombreuses coupures
‘à la tête avec possibilité de frac- ;
ture du crâne. Une ou deux arres-‘
tations seraient sur le point de
s'effectuer. |

|  Mensieur le curé Paquette nous
quitte ceite semaine, pour aller
iaire sa retraite fermée à Otla-’
wa. 1

M. et Mme Jos. Bisson ainsi que
M. et Mme Hervé Matte, sont;
; actuellement à faire un voyage à.
Timmins, chez leurs parents.
Philias Morissette, leur fils Jean,
et M. Josaphat David, faisaient,
| La semaine derniè.e M. et Mme
‘un voyage. à Ferme-Neuve. |

La semaine dernière, M. et Mme
Albert Hayes recevaient la visite
de M. et Mme John Hayes, de |
Granada. i
Dimanche dernier, se déroulait |

; dans notre paroisse une magnifi- ;
| que procession de la Féte-Dieu, le
défilé partit de l’église pour se
rendre en dehors du village, chez
M. Damien Deslauriers, où se trou-
vait le réposoir. L'endroit était,
magnifiquement décoré pour la‘
circonstance. La bénédiciion du!
Très Saint-Sacrement et le sermon |
furent donnés par M. le curé Pa-,
quette. Puis l'assistance retourna à '
l'église.

 
de New

York, est actuellement au chevet
Mlle Alice Boisvenu, 

maladie. La levée du corps fut
faite par M. ie curé Thériault. nui
chanta aussi le service avec dia-

SPENCER, La victime fut trouvée dans un! cre et sous-diacre. Il laisse pour
 

 

 

CAMPBELL’S
est un “magasin à rayons” pour

tous genres d'emprunts
personnels.

NOUS AVONS PLUSIEURS MODES |;
AU CHOIX, A VOTRE CONVENANCE ||

CAMPBELL'S |
Finance Corporation Limited |

John Urquhart, gérant !

130, rue Sparks (Arcade Hardy)

Téléphone: 2-1477    
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  On paiera le plus
haut prix au comp-
tant pour votre auto

  
      

WAVERLEY
MOTORS LTD.
48, rue Albert. 2-2755    

 

frid Brisebois, fils adoptif. Aurèle
et Guy; ses filles: Mme Victor
Champagne (Ada), de Kilmar,
Mme Russell Woodbury (Annet-
te); ses brua Mmes Wilfrid Brises
bois. Auréle et Guy Forget, tous
de Grenville, et plusieurs petits-
enfants.

Les dernières prières au cime-
tière furent récitées par M. le
curé Thériault. Nos sympathies à
la famille.

Coupons valides
ujourdhui
Voici les coupons de rations qul

deviennent valides aujourd'hui
Beurre: Coupons 62, 63, 64, 65.

66 et 67.
Confitures:

inclusivement.
Sucre: Coupons 14 à 35 inclu-

sivement ainsi que les coupons
F-1 à 5 inclusivement pour la mise
en conserves.

Thé-Café: Coupons 14 à 29 in.
clusivement, coupons E-1 a 6 in-
clusivement ei les coupons T-30
a 35 inclusivement.

Coupons D1 a 22

 

 

ASSURANCE

GERALD DESJARDINS
Maniwaki, P.Q.

Représentant

Se spécialisant dans l'assurance
de protection, de pension,

de revenus
Montréal Life Insurance Co.

 

 

 

Faites poser
mainienani
un nouveau toit.

Nous nous spécialisons dans les

Bardeaux
d’asphalt

et tous genres de toiture

Lambris de “Insul-Brick”

Demandez des estimations

Lowrey & O'Connor
90, Chemin Richmond

8-2201   
 

 

 

Représentant

spécial demandé
Une compagnie d'assurance-vie en ve-
dette demande un REPRESENTANT
SPECIAL dans Hull et la région, I
doit être un homme de caractère et
d'embition, un véritable travailleur,
âzé de 30 a 50 ans,

A l'homme choisi nous offrirons
ce qui suit:

L Un salaire un boni.

2 Un avenir assuré et une pension.

3. Une occasion pour ériger
carrière nermanente d'affaires,

4. Un cours spécial d'entraînement
dans la vente et le technique de
la vente.

Des hommes avec expérience de la
vente pas absolument .écessaires, mais
nréférés.

Nous serons intéressés à connaître an
Bureau d'accidentés we faisant pas   
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 Reproduction autorisée par la Bociété des Gena de lettre.

le lierre
par M. Deschamps

   
19—

Et il s'éclipsa, suivi de Gisèle

alertée et émue.

 

 
ecrit.. qui a écrit une lettre abo-

minable.

| —Je ne le suis pas. Tante Adé-

laide est une personne capricieuse

‘qu'il prolongerait d'une façon con-

‘fortable l'héritage de notre voisin
et volontaire. Elle donnerait tout'Reignard qui le convoite. Quant ;che derrière ses réseaux de senti-

ce qu'elle a à ses parents, pourvu

iqu'ils cèdent à ses injonctions,

g'ils lui obéissent aveuglément.

: Mais, aussitôt qu'on résiste à ses

fantaisies, c'est la guerre à outran-

"ce et sans merci. Deux ou trois fois

‘déjà, elle s'est comportée à notre

‘au petit bois sur le plateau. les rep-

Liles y pullulent et vous n’allez ja-

mais vous y promener.

‘ments barbelés. Il est triste de se

re, de ne jamais prendre un essor,

trainer constamment à ras de ter-,

nis.

M. de Guérande resta silencieux, |

livré à des réflexions intérieures
‘dont il émit à haute voix la con-

| —Maman admettra difficilement ' de ne rien attendre, de ne pas es-, clusion:

que l'on restreigne encore notre
! . . .

(Patrimoine, hasarda Gisèle.

!  —Elle boudera, elle aura la tête,

 pérer, de songer que l'avenir ne

nous apportera que des déceptions. d'illusions. Si ton coeur était sa- un jeune homme du caractère de il. J'aimais Claude

M, de Guérande essaya de réagir

; égard d'une façon injuste. Ta mère elle aura des crises de larmes en- contre des dispositions déplorables
a tenu à ce que je lui fasse des trecoupées de longs soupirs, mais, O7 il voyait sa fille:
emprunts, quand nous aurions pu ,à la fin, elle se résignera. D’ail —Ta soeur a les sports, la nata-

restreindre encore notre train de leurs, la vente de cts propriétés Lion,l'auto, la danse, le tennis, imi-

maison et nos dépenses. lui fera un grief de plus contre itela, au lieu de rester constam-

Gisèle écoutait ce père dépour- moi. Elle lui fournira encore un ment réveuse, attendrie et pensive.
—Que nous veut-elle encore? Je vu de sens pratique et qu'elle ado- motif de me considérer comme un

barque
vière et le chemin qui contourne [toi parce que tu n'as pas épousé naufragée.
le parc, dit-il.

Quand ils furent sur la terre |

molle et noire que le taillis pré |

‘son filleul.

Gisèle leva la tête.

—Pas un mot de reproche au

 

| —Notre existence va devenir mi-

sérable, dit-elle,

serve des rayons trop ardents du contraire, mais une dissertation à de. car il va falloir vendre le pré

soleil, M. de Guérande regarda sa n’en plus finir sur des difficultés des bords de la rivière, le bois ou pauvre.

fille.
Elle était, comme d'habitude, re-

pliée, contractée dans le secret

qu'il connaissait, comme au fond

de l'abri d'une hutte solitaire.

Il vit qu'elle était secouée d'in-

volontaires frissonnements, et en-

core ‘in peu plus pâle que d'habi-
tude.

Il la ques:ionna:

—Qu'y at-il donc”

C'est tante Adelaide qui a

‘financières, des contrariétés chez
son banquier, des ennuis chez son :
notaire, mille complications qui
l’obligent à exiger, bien à contre. |
coeur, le remboursement immé-
diat de la totalité des prêts quel.
ie nous a faits.

M. de Guérande n'eut pas un sur-

saut.

fl ne manifes'a aucun étonne-

mei!

—VYouns ne paralssez pas Sur-

-— i
Ps . pd

du plateau. |

volonté. Bah! Je suis habitué.

Gisèle pensa: ‘Ma soeur se don-

|tourments secrets et vous n'êtes|

—On n'est jamais riche

n'est pas toujours drôle aux côtés don d'une étincelle de bonheur à main avec joie. C’est un garçon

de maman, quand elle se retran- ceux qui en sont totalement dému- très sérieux. un bâcheur,

avant tout, il t'aime.

Gisèle, altérée d'espoir, répéta:

—l} m'aime?

Son père la regarda ému de pi-

tié. 11 était tenté de fournir cet-!

puis,
1

j |] B
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| pris, père? | cependant plus de valeur parce ce moins contrariée. L'existence naufragés de l'existence, de faire sais bien que je lui aurais donné ta un beau rêve de jeunesse,
Il espérait que Claude trouve-

rait dans ses succès littéraires et
dans la gloire des compensations

suffisantes à ses amertumes.

Et il faisait des voeux secrets

pour qu'il en fat ainsi.

—Je n'aurais pas trouvé une

que te explication à sa fille: “Quand seule objection à ton bonheur, dit-
comme sil

| tisfait, est-ce que tu ne serais pas; Claude, concentre toutes ses forces avait été mon fils; mais je ne pou-

'

-l'on te donnait tous les biens de

la terre?

Gisèle pâlit. i

Son pére devinait le sens de tou
tes ses pensées les plus secrétes,

actuelle: |

de soi, c'est qu’il aime.” |
Mais il eût été obligé d'ajouter,

en toute sincérité: ‘et qu’il veut

plus heureuse actuellement que si et toule sa volonté vers le seul but vais pas prendre votre parti, on ne

‘qu'il paraît poursuivre
! ment: devenir célèbre, faire parler pas moi qui l'ai évincé.

tiens pas tête à ta mère. Ce n'est

Une larme glissa sur la joue de

Gisèle.

Elle connaissait la bonté profon-

celui de ses inquiétudes, et la signi- 'se venger d'une humiliation, prou- de, instinctive, de cet excellent

€ (men doute, quatre pages de repro- rait malgré tout, bien qu'il fut in. homme sans amour-propre, sans ne du mouvement pour oublier ses fication précise de son silence.
—Faisons un detour par la ri- ches amers pour ta mère et pour capable de renflouer la Ils marchèrent un instant côte

ver qu'on a été injuste enverslui,
qu'on l'a mésesiimé. Ce qui est en-

ji | , ,
Gisèle tourna vers son père un Pas sans soupçonner ses muets dé- à côte sans échanger une parole, core une forme de l'amour”.

regard où il y avait de la con-
| fiance et de la tendresse, sans un

—Oui, acquiesça M. de Guéran- , reproche.

Il lui importait peu d'être riche dont le front était déjà assez em- le monde l'était sur la terre, les

La plus enviable des richesses

bais de conscience”.

| Mais elle ne voulut pas ajouter

puis M. de Guérande déclara: |
—C’est quelquefois un grand

Mais il se tut.

Il savait que l'union de Gisèle

père.

Elle savait qu'il devait souffrir

profondément, lui qui avait une

compassion si émouvante pour

tous les humiliés, des attentions si

à la tristesse de M. de Guérande, bienfait que d'être pauvre. Si tout [avec ce jeune homme qui portait délicates et tant d'égards envers

;preint de gravité.
“ —Bah' on est heureux, dit-il,
4

À la fin, nous resterons sans res- était pour elle la concorde qui rè- quand on se fait une loi de ne sat

sources, tout à fait.

M. de Guérande se souvint des

gne dans les familles unies.

—Père, dit-elle après un instant

tacher à rien, de mépriser tout ce

les autres envient. La fortune n’est

théories de son ami le cantonnier. ; d'hésitation, ma sceur et moi nous i pas indispensable.

Il eut un mouvement vague des |
épaules. qui signifiait: “Qu'impor- |
te” et dont il précisa le sens: |
—VUe pré, au bord de l'eau, est

marécageux et négligé. Il

sommes des jeunes filles comme
les autres ..

lle n'acheva pas.

M. de Guérande comprit qu'elle aux indigents, de faire livrer un:

n'y voulait dire: “Nous avons un coeur peu de bois aux familles déshéri- pour toute réponse, baissa la téte. disant que ies eaianis qui vien seau blessés.

—Pourtant, elle vous permet.

‘trait à vous qui donneriez tout ce

nous possédons, de porter secours

pousse plus que des jones arron. que ie désaccord afflige: il ne nous tées que le froid de l'hiver petri.

(dis ou des laiches coupantes. ll a ,déplairait pas d'avoir une existen- fie, de pouvoir venir en aide aux

‘coeurs atteind.aient plus facile.
ment l'objet de leurs aspirations.

Il s'arrêta, craignant d'en avoir
trop dit.

Tout à coup, il posa à sa fille
‘une question qui la troubla en lui
démontrant qu'il lisait clairement
jusqu'au fond d'elle-même.
—Tu penses donc toujours à lui?
Giséle rougit vioiemment

  

Il y eut une longue pause.

—S'il n'avait tenu qu'à moi, tu,

 

un nom roturier, eût été, pour
Mme de Guérande une immolation

au-dessus de ses forces et qu'elle

l'eut combattue jusqu'à son dernier
| souffle. !

Il préféra ne pas faire connaître
son appréciation. '

Il espérait qu'un jour Gisèle se
résignerait à une de ces unions que

l'on accepte par raisonnement,

dront seront une consolation et un

appui suffisants pour faire vublier |

chacun, de sentir que sa fille por-

lait en elle un désespoir qui l'ac-

cablait.

Elle ne pouvait pas soupçonner

cependant que M. de Guérande
s'était attache par une affection
vraiment paternelle à ce petit or-

phelin devenu grace a lui un sa.
vant et qu'il avait ramené un jour

à son fc:er, comme il y ramenait
et, pour ne pas vieillir seule, en se des chiens ebandonnes et des oi-

(à suivie)
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S. Exc. Mer Gay, cs.sp, donnera une Pembroke célébrera: Les Canadiens relèvent lesHindous à la bataille |
(»férence, au Château, samedi soir dimanche prochain pere

Sous les auspices de l'Association St-Jean-Eaptiste ‘Ja St-Jean-Baptiste
d'Ottawa — L’Evéque
loupe déplore la pénuri
possession française de

coadjuteur de lo Guade-
e de prêtres dans cette
la mer des Antilles

sul Latelence Mgi dean Gay,
Loop, EUYUE LUEUJULLUL ue 1d

(ruous VupE CL El) LUVIIITE QU Lidia

Ld Udiis 1€ DULL ue  LuUCIULt! ue

hitMbits UU Civist pour son ui0-|
Lust, aulCssélu lu Paivie au Cours|
tud valiqUe: de gassoClalion De;
"cali paplidiE  U ULLAMY, saMeul

“cu, AU ClidtlauvsudlUlliai. DUI se

tnvlice à INucliie sa  Cdtelle:
TasU Auillilté datas-

AU Cully U Ut inilcsacw, | VE-
(Ue COdAUJULEUT UC a uUaueivUpe

& tall Fedalguel gue Cou pussus:
Soon Aldibyasde UC sd MIE Gus alls

labels Cup >UU,VUU  1laUliduvs,

Pp<>4qUt tuds CatUlOINGques. La Uda!
atdpe, Uleil, QUI lu à Leu dULUA
Feidivir ECCIESIdsQUE ae 14 Fran-
Ce Uepuls cing aus, Malique ue
pretits. El Je CrUIS Que cest au

Catldud, ajold-l-ld, gue je plus

Lovuvel Ges Predies les mieux pie
Peles, cialll One QUE CE pass est

it CHAMPION INGELCL AVE aux yeux
tu Monde Ge noue  CIVlilsadliON
careuenne et trançalse.

son Excellence à explique que

le cierge de la wuade:i0upe est sui-
coar,e de travail.  Létaaldts pa

lb. 25 SON. FOP NOMDICilaca: UN
seul pretre ne suffit pas; ue pius,

0 ales parvlsses sont compleie-
ment privees de secours religieux.

>. Exc. Mgr Gay na que 6U pre-

tres pour l'aider dans son apostu-
al. Certains ont des parvisses de
12 à 15,000 âmes et sont seuls
pour subvenir à la tâche. De ce
nombre de prêtres, il y a des ma-
lades et des vieillards qu il taudra
remplacer.

L'Evèque coadjuteur de la Gua-
leloupe à explique que cette pos
session française ne manquait pas
seulement de prêtres. Il faut de
plus construire un cojlége secon-
daire pour les jeunes gens. Il a
fait remarquer que la Guadeloupe
clait un pays merveilleux. Les ha-
bitants sont sympathiques et le
«limat quoique chaud est repute

Le concert de

fanfare, demain
Grace à la permission accordée

par le commissaire 5. T. Wood:
la fanfare de la gendarmerie’
royale donnera un concert vendre-
di soir à 7 h. 45 devant l'immeu-
hie de la nouvelle cour sunréme.
rue Wellington. En <oici le pro-
gramme:

“0 Canada”

Marche - “Loval Comrades’.
de Blankenburg.

Ouverture — “Light Cavalry”.
de Suppe:

Valse de concert . “Cecile” de
McKee;

Extraits de — “The Firefly”. de
Friml.

Danse — ‘Orientale’. de Lu
bomirsky;

Gavoite - Wedding Bells de!
Rimmer;

Extrait de The Sunny
South”. de Lampe:

Marche “Machine Gun
Guards”, de Marechal.

God Save the King. Cd

 
 

MGRson Exc. JEAN GAY,
c.s.8p., évêque coadjuteur de la
Guadeloupe, est l'orateur invité au
banquet de l'Association St-Jean-

Baptiste d'Ottawa, au Chateau:
Laurier. samedi sou.

tres beau. C'est le premier pays
découvert par Christophe Colomb
en 1493 lors de son deuxiême voya-
ge aux Indes.

S. Exe. Mgr Jean Gay. Cssp.
n'est age que de 42 ans. Il est le
irere du R. P. Paul Gay. aussi de
la congregation des Peres du
Saint-Esprit, professeur au colle-

. ge Saint-Alexandre, à Limbour, via,
Hull.

Il fut sacré évêque coadjuteur,
de la Guadeloupe le 25 mars 1943.
Il avait été secrétaire particulier
du supérieur général de la congie-

gation des PP. du St-Esprit et se-
cretaire général de cette congré-
gation.

le soldat F.-Roger
Sarault a été

légèrement blessé
-—

Le soldat Roger-Francis
rault, 20 ans. fils de M et Mme
Wilfrid Sarauvlt, 261 est. avenue
Laurier. a été lé-érement biessé
en Italie. d'après la dernière liste
des pertes de l'armée canadienne
émise hier soir,

Né a Ottawa. le jeune Sarault
Vv a passe toute sa vie et fit ses

Sa-

‘études dans les écoles locales Il
,V a 15 mois, il s'enrôla dans l'ar-
“mée et se rendit outre-mer en
août dernier. Selon une lettre re-
çue récemment par ses parents, le
soldat Sarault combat en I'alie
depuis quelques mois. Son frere.
le soldat Hervé Sarault. a fait du

, Service actif pendant trois années
dont deux en Angleterre

Parmi ceux qui ont été lezère-
ment blesses. nn note le hombar-
dier Arthur-Josenh Leblanc. dont
l'épouse. Mme Rhoda Leblanc. de-

meure a 47. avenue Crescent.
Timmins, Ontario.

Dans une autre liste publiée an-
jourd'hui. on relève les noms de

, militaires de la région. Le soidat

  

 

ecrivez nu téléphonez
pour dessins

; J. P. Laurin
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NOUS
APPELONS
TOUS

LES HOMMES
ET TOUTES
LES FEMMES

interesses dans la qua-
lité et la valeur à venir voir
nos chics vêtements d'été |,
pour toute la famille
Nous avons justement ce que |:
vous désirez . . , et rappelez-
vous bien. nous vous offrons

4 FAÇONS D'ACHETER

Comptant — Compte de cré-
dit — Mode budgétaire de
L. Fine — Mode de mise de
côté de L. Fine.
conformes au règlements des
Prix et du Commerce en
temps de guerre. —

—
#

-
-
_
-

Muvert toute la journee,
samedi et mercredi

L. FINE
183, RUE RIDEAL  

{répétée encore e:

Albert Teuchette, dont l'épouse.
Rose-A. Touchette, demeure a
Thurso, Québec. a été tué au com-
bat. Il frisait partie de l'artille-
rie rovale. Le soldat Donald

Edouard  Babour. fils de Mme
Laura Babuor. 82. avenue Hin-
chey. Ottawa. a été tué au com-
bat: il anvartenait a un régiment
de l'est de l'Ontario.

Le caporal Fabin Fleurv. dont
l'épouse, Patricia Fleurv. demeu-

i re a 105, Preston, appartement 6.
Ottawa. a été lezérement blessé.
Le soldat Joseph-Albert Grimard, |

de-

s'est
Léo Grimard.

Ontario.

dont le frère.
meure à Veronna.
nové au Canada.

Cette liste, portant le numero

473. contient 99 noms: 27 militai-
res dont un officier ont été tues
au combat: cing sont moris de
leurs blessures: un autre est
mort. un officier manque a lap-
pel. Trois hommes se sont novés
au Canada.

——

La voix de

son maître?
——_

LONDRES. le 22. -— (PC-Reuter)
:— Des pompiers fouiliant les dé-
bris pour retrouver les victimes
d'un raid, dans le sud de l'Angle
terre. aujourd'hui. ont entendu
une voix rauque criant sous ur
amas de debris: “Blimev. what a
blooming wai.” (Bondance! quelle’
guerre’). L'exclamation a été]

encore et les
pompiers crurent que la victime|

du choc.
Apres avoir creuse pendant une|

demi-heure. les travailleurs ont

et virent dans une cavité — un!
perroquet. L'oiseau fut emporté
criant toujours, “Bondance! quelle :
guerre!” |
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sence”, |

darmerie royale, prétend que
l annonceurs “ont agi de telle fa-' du substitut du procureur général.

çon, ont répandu des rapports ou|

guerre”.

| —

Pembroke, Ont, a décidé de céle.
brer. dimanche. la fête de Saint

| Jean-Bapitste, en la paroisse Saint-
; Jea -Baptis”. de Pembroke, a-t-on
{ appris aujourd'hui.
| Une messe solennelle sera cé-
lebrée à 10 h. 30 du matin en

 

B l'église paroissiale dont M. l'abbé ‘
Victor Pile est curé.

: Un banquet . sera servi, à
6 heure’ du soir. au sous-sol de
l'église.

Dans la soiree. iJ y aura un
grand ralliement de tous les Ca-
nadiens français de cette paroisse,

“des environs et d'invités de l'exté-
rieur.

M. le juge J.-A.S. Plouffe, de
North-Bay, Ont. adressera la pa-

‘role à cette occasion. Il y aura

aussi un magnifique

musical.
Cette fête en l'honneur de notre

: patron national, saint Jean-Bap-
tiste, a été organisée par la sec-
tion locale de la St-Jean-Baptiste,

; den’. et M. JIsaïe Béland, secré-
‘ taire.
| _ —+.. .

Centre médical
allemand pour

les prisonniers
Les Canadiens ont de bonnes

raisons de s'intéresser au Lazaret ; précieux concours, nou, oitrons à chacune de ces méritantes écoles

La société Saint-vean-Baptiste de .

programme

+

t 
dont M. Isi'ore Larivière est prési-| hindoues rebroussent chemin vers l'arrière pour prendre un repos bien mérité.

+

|
|

!

|

i

de réserve d'Obermassfeld. Ce vas-;
te bâtiment a d'abord abrité une
Usine. puis un centre de jeunesse

hitlérienne. I! est
; transformé en hôpital orthopédi-
"que pour les prisonniers de guerre,
et l'on y a compté jusqu'à 180 Ca-
nadiens faits prisonniers à Dieppe.
À cette époque, il est vrai, le La-

‘zaret était encore un centre de
médecine générale. Depuis. il a

“été spécialement affecté aux cas
! orthopédiques, et son personnel
est composé de spécialistes de
plusieurs pays, dont certains sont
eux-mêmes prisonniers de guerre.

Dernièrement, 311 prisonniers
britanniques (y compris des Ca-

| nadiens) et 190 Américains étaient
j traités au Lazaret. Le personnel

comprenait un medecin-chef alle-
| mand. neuf médecins britanniques.
jun dentiste britannique. un aumô-

; nier britannique et trente-neuf in.’
i firmiers.

Les médecins britanniques oceu-
;pent une vaste chambre. qui sert
aussi de salon dans le jour. et dis-

posent de salles de bain. Les dor
lloirs sont vastes et bien ventilés,
et les hommes couchent dans des

‘lits disposés par rangées doubles.
Les officiers ont des chambres sé-

i parées. et les officiers malades

t

;

couchent dans des lits isolés. Les:
; draps sont changés tous les quinze

jours pour les officiers et tous les :

| mois pour les soldats.
: Malgré la construction récente
de quatre nouvelles baraques, il
I'n'v a pas assez d’espace pour cons- |

| tituer un réfectoire. et les hommes
mangent sur leur lit. La cuisine
est faite par des Allemandes. et.
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Les Canadiens s'en vont à l'attaque aux abords de la ville de Rome, tandis que les troupes
Les C:nadiens sur cette

photo font partie d’une unité du centre de l'Ontario. {Photo Armée canadienne outre-mer) i
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L'ASSOCIATION D'EDUCATION !

Toutes nos écoles bilingues se font
un devoir d'appuyer leur Association

de

 Tué au combat

|
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En remerciant les membres du personnel enseignant leur à À cé

nos meilleurs voeux pour l'obtention d'un trophée.

Ecole du village de Bourget,
par la Rév. St Ste-Léopoldine, s.g.c.. dir $11.00

aujourd'hui A Ecole séparée no € et 7 Cimbridge, St-Albert.
par la Rev. Sr Marthe des Stes Plaies, dir. Le 7.80

Rév. Sr Marthe des Stes Piaies, s.s.c.Jj., dir, St-Albert ........ 1.00
Rév, Sr Séraphie. s.s.cj., St-Albert LL Le 1.00 .
Rév. Sr Alexandre-Marie s.s.c.j.. St-Albert . 1.00
Ecole No 2 Fauquier, Kitigcan. par M. Benoit Cadieux. inst. 1.00
M. Benoit Cadieux. ins*. Kitigan. par lui-méme 1.00
Ecole Ste-Thérese de Hear:i. par Mlle Rita DeChamplain. inst. 6.00
Ecole No 15 Clarence. Hammond.

par M. Anselme L=creix, prince. . . 5.83

Ecole oublique Nc¢ 1 Hanmer. par M. Aimé Joubert, inst. 3.10
M. Aimé Joubert, inst. Hanmer. par lui-même oo 1.00
Mme Aimé Joubert, inst. Hanmer. par elleeméme . 1.00
Ecole Ste-Jeanne-d Arc.. Benfield.

par la Rev. Sr Ma guerite de I'Eucharistie, dir, 500° Le soldat Emilien BEAU.
Ecole No 1-12 Russel. Winchester,

par M. P.-E. Geoffrion, inst … i

M. P-E. Genffrion. ins’. Winchester. par lui-même

Ecole No 13 Allred. pa: Mile Blaise Dicaire. inst.
Mlle Blaise Dicaire. inst. Alfred, par elle-même
Ecole no 14 Alfred. par Jecqueline Charbonneau. inst
Ecole No 4B Glackmeyer Larocque.

par Mme Angélin~ Bussiere. inst.

CHAMP. d’O'i va, âgé de ?3 ans,
qui fut blessé en Normandie. le 6

juin dernier. est mort de ses bles-
:ures, le 10 juin. Il était en Angle-

“erre depuis 3 ans. Xl laisse son

épouse. née Bernadette Laroche.
et six enfants, son père et sa me-
re M. et Mme Emilien Beau-
champ. d'Ottawa. ainsi que quatre

soeurs et deux frères.

le marché By ~~.
Funérailles deves, , A Kruits et légumes

ni ; ; 26a été écrasé hier pmo 2 4
Betleraves nouvelles Lt algcle. , Mme À. legauitSous un tracteur oolSen07 Lo

——— Dav alse if:

M. Fernand Prouix, 19 ans. fils PAIR quet 7 ie d St-André-Avellin '
de M. Osias Proulx. de Bucking- pañais, gt 2 ne +

(D.N.CH—Le 11 juin. est décédée,:ham, Québec. a été blesse mortei- Salade. la pomme 19€
lement quand le tracteur qu’il Persil. le paquet 10e Pres une assez longue maladie.
conduisait dans une pente escär- Petits oignons, 12 paquets 25e -:me Mazenod Legault (Délia Por-

les hommes peuvent se faire une!

i cuisine particulière deux fois par

.semaine. l.es malades reçoivent
: leurs colis alimentaires de la Croix
Rouge toutes les semaines:

; posent aussi d'une cantine.

dont l'approvisionnement n'est
‘tres varie.

Le matériel médical est bon. si-
| gnale-t-on. I! comprend un appa-

\reillage de ravons-X. un stock con-
‘venable de remèdes, un matériel
dentaire suffisant. Lors de la der-

{ nière inspection, une nouvelle salle

| de septicémie venait d'être instal-
llée. ainsi qu'une saile d'opérations
; septicémiques. Unradiologiste est
attaché au service chirurgical. et
"des membres artificiels peuvent

être faits sur place.
tion entre médecins britanniques

‘et allemands est bonne. et l'hô-
pital est excellent, au point de vue
imédical, malgré
ment.

mais
pas

son

“jouent au

‘d'intérieur.
;mandé un ballon. et l'ont reçu du
| Canada. Ceux qui
jouer se livrent à divers travaux

; manuels: Ils ont récemment expo-
| sé leurs travaux.
“exposés figuraient des peintures,
des travaux à l'aiguille, des bro-
, deries. qui témoignaient de beau-
. coup d'habilete.
I Plusieurs des hospitalisés du La-
:zaret et réserve
i sont désignés pour le rapatriement.
; Un certain nombre d'entre eux re-
;Viendront peut-être bientôt au
| Canada.
I

|

Le cas de la Joy Oil
t

sera entendu le 28
TORONTO. le 22. — (P.CY —,

On a fixe hier au 28 juin l'enquête
preliminaire sur une accusation

avail perdu la raison à la suite portée contre Margaret P. Austin
et la Joy Oil Company d'avoir en-l
fr int les règlements de la dé-!
fense du Canada relativement à

; enlevé les planches d'un parquet ; Une annonce dans les journaux. |!
L'accusation a pour objet la pu-!

blication d’un annonce par la;
con.pagnie, le 30 mai dernier, sous |
le titre: “Un appel au très hono-!
rable Mackenzie King pour la ces-|
cation du marché noir de l'es-|

L'accusation. portée par la Gen-
les:

fait des déclarations susceptibles
de nuire à la sécurité de l'état ou |
à la poursuite efficace de la]

——lt mie

ANECDOTES |
Quelles sont donc les condi-'

tions pour être inhumé avec les
honneurs militaires” demande un
curieux qui veut se renseigner!

-- ll y en a plusieurs. répond:
son ami. mais la première et la’

pr.ncipale c'est d'ètre inort. i

|

ils dis- |

pée sur la ferme des Cardinal. Rhubarde le paquet 5e vott). à l'âge de 52 ans et 9 mois
pres de Green's Creek, à cinq mil- Radis. 5 paquets 10e “a défunte était née a Hartferd.
tes à l'est d'Ottawa, tourna a l'en- Erinards. le boisseau …… 75e New-York. Elle laisse dans le
vers et l'écrasa à mort. Son corps le gallo... 10e deuil. outre son époux. deux fi!-

fut découvert dans l'apres-midi Asperges, 3 paquets “2e les, Mme Jos, Mayer (Flores, de
: par M. Lemay, fermier de la re Patates Cyrville. Ont., et Mme Leon Rhéau-
gion, qui était allé à la recherche Locales. sacs 75 Ibs 1.25 Mme (Dora). d'Eastview, Ont . sept
au jeune homme qui ne selall de Québec. sacs 54 lbs 1.25 fils et petites filles et une arrière-
pas rendu à la lerme des Lemay de Québec. sacs 75 lbs... 175 petite-fille.
pour le diner. oo | Viandes | Les funérailles ont en heu, en
Une autopsie a cte faite hier Poulets. Iv l'église de St-André-Avellin. le 14

Les malades qui en ont la force | y
cricket et à des jeux ‘une
Les Canadiens ont de-; Buckingham.

Parmi . 3 A :
Parmi les objets | lieu samedi: le service sera chan- ©!

.
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d'Obermassfeld |
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soir par le Dr Max Klotz a l'hôpi-

   

 

tal municipal Poules, iv «juin, L'inhumation se fit au cumc-
ee "a: ut … Porc, carcasse tière.

dune nes poux, fr Porc, devant .... La famille remercie sincerement
royait une Jourde. charge d'engrais Pore, derrière ; ous les parents et amis de la cor!

et en descendant une pente escar- Boeut, carcasse “diale sympathie témoignée à cel.
pée. le tracteur aurait glisse et le Mouto , Produit laitiers te occasion. OL
voyage l'aurait frappe. Sous ce pouvre rodut laitiers 28e ) >

La collabora choc. le vehicuie aurait tourné a Crème. chopinere es Cs sc So.

‘ "{l'envers et écrasé le jeune homme. J Le ET Ad 3 i Î d |
Ne dans la région de Bucking- oeuf. A BIOS ree, aoe minis Ki eur e

ham. le jeune homme v passa 0 ufs 4 pouletles ue ace , °
presque toute sa vie et fit ses étu- VCUIS, A-pouletles Lo... 35¢ la Ré ubli ue dans

encombre- | des dans les écoles de l'endroit. © Les qriins nN D q
If laisse outre ses parents, trois Pe foe pressé OUT 3 ,
‘es: vmond, Roger. old: : 5 >LeaP0IE, Plans de tomaa & 0c |@ Fégion de Rouen

’ Plantes vertes
La dépouille a été transportée à Plants de tomates, la douz. 30c¢ AVEC LES AMERICAINS, en

ne peuvent, Buckingham hier soir après l’au- ZINNias, la douz. 25¢ Normandie. le 22 -— (PA) — La
topsie et repose à la demeure de Boutons d'or, la douz. «Ye nomination de François  Coulet,
ses parents. Les funérailles auront Reines Marguerite. la douz. .  25c. comme commissaire de la Républi-

nombre d'autres plantes de | que pour la région de Rouen. par
toutes sortes. le général de Gaulle. est un coup'
ee d'état de ce dernier. qui a simple-

; ment amené ses hommes a la tête -
| de plage quand il est débarqué la‘
, semaine derniere. et les a nommes

Derniers efforts directeurs des Affaires politiques

des Japonais dll comité français à Alger a

front de l'Inde

té en l'église paroissiale. L'inhu-
mation sera faite au cimetière de
Sarsfield. Ontario.

Condoléances du
famille en deuil.

“Droit” à la

- tr— .—…

Mme Officer est —

3,012 donneurs

‘on a fabriqué des appareils

: eaux.

; que le

; fiques accomplissements des

; d'autant
18,788 employés du Pacifique Ca-

:cifique Canadien effectue le trans. |

, Ville. Employé pendant plusieurs|

! vres religieu.s et nationales. !

; mation au cimetière Notre-Dame:

 

LE TEMPS QU'IL FERA
(D'après les pronostics fournis

NUAGEUX

MAXIMUM
MINIMUM

Ottawa et vallée du haut du St

(hier)
(nuit)

de sang aux
usines Angus

Les employes du Pacifique Cana.’
dien, particuliièrement ceux des
usines Angus, sont fiers — main-
tenant que l'invasion de l’Europe

commencée — d'avoir fait leur
part pcur que semblable expédi-
tion militaire soit un succès. Aux

 

tly =

“usines Angus. en effet. on a rem-
pli plusieurs commandes de guerre,

de
toutes surtes, des moteurs de ba-

des chars d'assaut, sans’
parler de la somme de travail
énorme qu'il fallut accomplir pour

transport de guerre n'en
souffre pas, ni faire mention de
la généreuse contribution des em-:
plovés à chaque Emprunt de la
Victoire.
De plus. l'un des plus magni-

ou-
vriers des usines Angus a été leurs!

| généreux dons de sang à la Croix
Rouge Canadienne.

Depuis sa fondation, en juillet
: 1942, la clinique des donneurs de;
“sang des usines Angus a recueilli,
3,012 dons de sang. Ces dons équi- |
valent a environ 1,204,800 c.c. et
furent pris au cours de 110 cli-!
niques régulères aux usines
Angus. i

Des 411 volontaires qui ont|
donné de leur sang depuis l'ouver-:
ture de la clinique, 56 se sont en-
rôlés dans l'armée, grossissant

le chiffre imposant de

nadien actuellement en service‘
dans l'arr ‘e canacienne. au Canada !
et outre-mer.

Plus de 100 employés des usines
Angus sont allés à la clinique de’
8 à 9 fois. 43 y sont allés six fois
et plus. Mais le champion de tous ‘
les donneurs de sang des usines,
Angus cs. sans contredit le machi-:
nis.. ..icher Champagne. qui en’
est à son quatorzième don de sang.

C'est la Croix-Rouge qui fournit
les accessoires nécessaires aux

‘prises de sang, tandis que le Pa.

port du san” recueilli aux labora-
toires de la Croix-Rouge où on le
transforme en plasma sanguin.

M. L. Riopelle
décédé à 52 ans

M. Leon Riopelle. 35. rue Cham-
pagne. est décédé hier à l'âge de
52 ans. Né à Montréal. il était le.
fils de M. et Mme Eugène Riopel- |
le. tous deux décédés, et vint à |
Ottawa avec ses parents alors qu'il |
n'avait que deux ans. Il fit ses étu- |
des dans les écoles séparées de la :

années au ministère des (ravaux |
publics. il prit sa retraite il v a,
deux saisons pour raison de santé. ;
Membre de la société St-Jean-Bap-|
tiste. le défunt prit part aux oeu-|

En première noces, il épousa
Albertine Charlebois. décédée de-
puis plusieurs années. En secon-!

des, il épousa en 1931, Alice La-
combe qui lui survit. Il laisse
quatre fils: Edmond, dans l'armée
canadienne. outre-mer, Roméo,
Léo et Roger. d'Ottawa: six fiiles:
Mme Rodolphe Lemieux, née Ida, |
d'Ottawa: Milles Rita, Georgette,
Clarisse, Alice et Pauline. à la
maison: deux frères: Hyacinthe et
Joseph. d'Ottawa; une soeur: Mme

Miche! Huard. de Toronto, et trois
petits-enfants.

Les funérailles. sous la direc-
tion de la maison Racine et Lan-
dreville, auront lieu samedi. Le
cortège quittera la demeure du
défunt a 7 h. 45 pour se rendre à
l'église St-Gérard où le service
sera chanté à huit heures. Inhu-  
d'Ottawa.

Condoléances du
famille en deuil.
—0.-

MME ROGERS DECEDEE

“Droit” a la

Pronostics:

; s'avoua coupable
paire de chaussure. valeur $4, à

par la f'resse Canadienne.)

ET FRAIS

65
52

 

-Laurent: vents modérés et orages

clectriques çà et là ce soir et une partie de la journée de demain;

ensuite. nuageux et frais.
MAXIMUM (hier) — Port-Arthur, 81: Parry-Sound,

77: Toronto, 81; Kingston, 63: Ottawa, 65: Montréal, 57.

MINIMUM (nuit) — Port-Arthur. 49: Parry-Sourd,

| 38; Toronto, 61; Kingston, 53; Ottawa, 52; Montréal, 54.

72; London,

ne}

--
Albert Charbonneau, age de 32

ans, du service des incendies a
Otlawa, et demeurant à 63, 1uë
Gobourg, a bénéficié ce matin à u-
ne sentence suspendue après s'êre
avoué coupable du vol de six pin-
ceaux d'une valeur totale de $50
lors de l'incendie du 25 mai der-
nier au magasin de peinture Geor-e
ge Higman and Sons, a 152, rue
Rideau. Il sera sous cautionne-
ment pour une période de six
mois.
Me Rupert Broadfvot. cr. avo-

cat de la Couronne demanda que
l'on donne en cour le plus grand
nombre possible de precisions au
sujet du vol. de sorte que le pu-

.blic puisse en connaitre tous les
détails.

Le rapport de la police donné
en cour révela qu'à la suite de
l'incendie le propriétaire du magä-
sin Higman se plaignit de ia dis-
parition de 36 pinceaux et d'une
horloge d'une valeur totale de
$300. Une conversation avec les
autorités du service des incendies
amena l'arrestation du p. “pier
Albert Charbonneau et du pome
pier Adam Dobson, 55 ans, ue 208,
avenue King Edward, ce dernier
accusé du vol de l'horloge d'une
valeur de $18. Le proces de Dob-
son a été fixé a mardi prochain.
Charbonneau, laissé a la surveile

lance des lieux après l'incendie,
mit six pinceaux qu'il trouva dans
le magasin dans l'automobile du

: sous-chef de la région no 3 et de-
manda a son compagnon de les
apporter au poste pour les co
pains. Une fois revenu au poste. il
distribua trois pinceaux et en gare
da trois par devers lui pour ene
suite en donner deux à un constu-
ble qui en donna à son tour un à
l'un de ses confrères.

L'avocat de la défense. Me Rov-
don Hughes, demanda une sentent
ce suspendue pour son client. Le
magistrat Sauvé déclara que vu id
bonne conduite antécédente de
l'accusé et son renvoi du service
des incendies. il considérait la
peine comme suffisante et accore

dait la suspension de sentence,
Me Rupert Broadfoot déclara qu'il
se pourrait que l’on traduise en
cour les deux policiers qui ont ac-
cepté des pinceaux de l'accusé.

Noel Bradshaw, de 84, rue Pres.
ton, age de 19 ans, a béneficie
d'une sentence suspendue et s'esl
vu imposer un cautionnement pout
une période de six mois. Il était
accusé d'un voi d'une valeur de
$24 dans le magasin Larocque. Le
magistrat lui conseilla de se trou-
ver du travail au plus tot ce qui
I'aiderait a mener une vie moins
accidentée.

Elie Boileau. de 46. rue Murray,
du vol d'une

M. Antonio Boilv; il benéficia d'u-
ne sentence suspendue et fut avere

ti de ne faire usage de la salle
d'attente dans la gare Union que
lorsqu'il aurait à prendre le train,

Pour exces de vitesse, Lyall E,
Alexander, de 497, avenue Mayfait
a versé une amende de $15 et les
frais. Pour diverses infractions
aux lois de la circulation. Lester
O'Connor. de 14, rue Maple. à
Eastview. et Allen D. Campbeli,
de 625, rue Lyon, ont payé respec-

tivement $4 et les frais. Pour sta.
tionnement illégal, amende de $2
et les frais à Edgar Robertson, de
165, rue Sparks. et Henry Crerar,
des appartements Roxborough, sug
l'avenue Laurier.

 

PROCHAINS
EVENEMENTS

LA GALERIE NATIONALE
DU CANADA

Les directeurs de la Galerie Na-
tionale annoncent l'ouverture
d'une exposition de photographies
prétées,  d'‘Arsena!l russe des
monts Ourals”. Ouvert tous les
jours de la semaine de 10 h. a. m,

5 h. p. m. Dimanches de 2 à
h. p. m.U

m

=

CHARBON
‘Vikingisé”’

 

54; London,

morted'asphyxie
Un verdict de mort accidentelle.

causée par l'asphyxie par la fumée!
venant d'un feu à 150. rue Rideau, :
le 25 mai dernier, a été rendu hier
par un jury a l'enquête du coroner'
sur la mort de Mme Elizabeth Of!
ficer. L'enquête fut tenue au pos-
te de police.

Les témcignages rendus par plu |
sieurs des 14 témoins, racontaient|
que Mme Officer était dans son
appartement situé au-dessus du;
magasin Higman, 150, rue Rideau |
le soir du 25 mai. quand un incen-
die se déclara dans le magasin.)
Elie fut descendue dans des échel- |
les par les pompiers de la ville
et mourut à son arrivée à l’hôpi-
tal général.

Les témcins furent questionnés
par Me Sam Lepofsky. assistant

Le Dr A. L. Richard, coroner, pré-
sidait.
en=

L'HEURE AU BRAS

Marie est souffrante; le médecin
est venu, lui a pris le poignet, a
tire sa montre et a compte les
pulsations de la petite malade.
Peu de temps après. sa tante:

vient la voir.
--Eh bien. mignonne. demanda-

telle, que t'a-t-il fait le docteur?
—!l a regardé l'heure a mon

bras, repond Marie.

 

{annoncé la nomination de Coulet

KANDY (Ceylan), le 22. -- (P. (Normandie)Coulet a été secre- SANTA - MONICA (Californie).

‘un mille au sud de la ville.

.faits par

"nord et au sud. et une grande par-

le 13. avec celle du colonel Pierre
de Chevigné comme “commandant!

ide la troisième region militaire

C3) -- Au quartier général, on ! taire général de la Corse.)
s'attend. aujourd'hui. que les Coulet a dit qu'il ne voyait au-
derniers Japonais soient définiti- cune raison pourquoi il y aurait:
vement chassés de la route Kohi- friction entre son organisation et;

ma-Imphal. dans l'état de Mani-!les autorités alliées - |
pour. (Inde). d'ici à quelques! “Les Affaires civiles alliées re-
jours présentent l'armée, tandis que je
On dit que le travail a procédé ' représente le peuple francais,” a

plus vite qu'on ne le croyait. en dit Coulet.
partie parce que les Japonais, A Bayeux, Coulet a démis ie
manquent d'artillerie et leurs mu- sous-préfet. un homme qui appar-.
nitions diminuent. Des rapports, tenait au régime de Vichy. et a
disent que 60 pour cent des obus | Nommé à sa place un jeune hom-
de l'artillerie japonaise sont ratés, me originaire de la région.

Arourd'hui, le communiqué a Coulet a dit que selon les pré-
déclaré que les Britanniques ont sents plans, les de gauilistes se:
avancé au sud de Kohima jusqu'à |ront nommés à des postes impor-;
ce qu'ils soient à seulement 10 tants dans chaque région aussitôt :
milles des troupes opérant au' libérée, et demeureront en fone-|
nord d'Imphal. et que les troupes tions d’ici à ce que la France soit|
ennemies, prises à l'improviste libre et que des elections aient
par la rapide poussée, ont fui] lieu.
après avoir été décimées. Beau- En plus de diriger les Affaires|
coup de matériel a été abandonné ‘ civiles, l'organisation de Coulet a
par les Nippons. l'intention d'enrôler une armée.
Dans le nord de la Birmanie, territoriale pour aider les Alliés à !

les troupes chinoises occupent Ma- , mairtenir l'ordre.
haung. un mille au sud-est de “Il n'y aura pas de mobilisa-i
Mogaung, sur la route f#rroviaire tion”. a déclaré Coulet. ‘Nous ne,
Mandalay-Myitkyina et ont obs-, demanderons que des volontaires |
trué la route et la voie ferree à parce que nous avons une moisson

: prochaine et que les hommes sont
A Myitkyina, des gains ont été nécessaires sur les fermes.”

les Chinois avançant
dans les positions nipponnes au!
 

 

se servant de radeaux. La plupart
tie de l'ennemi a tenté de s'éva-. des Japonais ont ete tués ou.

. der de la base par l'Iraouaddi. en  novés, dit le communiqué.”

le 22. (P.A.) Mme Will

Rogers. veuve du fameux humo-
riste. est décédée la nuit dernière. '
Elle était âgée de 65 ans.

 

R.-J. BASTIEN, R.0.
Spécialiste pour la vue

9, rue NICHOLAS
(vis-à-vis Ogilvy’s)

En affaires depuis 30 ans

 

 

 

RETRAITES FERMÉES
pour étudiantes
de 14 à 17 ans

à la

Maison du Sacré Coeur
de Hull

‘du 27 au 30 juin
11 au 14 juillet

. 25 au 28 juillet

S'adresser, Marcelle BOURQUE
89. Maisonneuve. tél: 2-8651

 
  

JOHN HENEY & SON
Limited

44, rue Elgin 2-9451

“Plus fe 15 ans 1e service

impeccable de combustible.”
 

 

ou »

SI VOUS CONSTRUISEZ
Ne manquez pas d'exiger les

Blocs de cendre Hayley

 

pourl'isolement de votre maison

HARRY HAYLEY
Chemin Hurdman 3-7769
 

  
 

LAKESIDE GARDENS
PARC BRITANNIA

Mardi, jeudi, vendredi,

samedi, 9 p.m,

Orchestre d’Alex Dawson
Entrée, 35c

La Compagnie des

Tramways d'Ottawa    
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